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O VQVET 

R I N T A N I E R, 

lontenant plufîcurs belles Fleurs oc 

diverfcs Sentences, recueillies és lardins 
des plus excellents Poètes, tant 
Anciens que Modem esj 

TolUgées & rédigées en lieux communs , fotfir Vnfage 
ï ■ Httlité de la Jcunejje^ 



Par 



|ffe A N vanden V E L D E , M. d'Efcole Fran^oifc 
à Rotterdam. 



MORTALITA- 



I 



w 




M 

> 



IChez Ican VVaesbergue au Marché, 

à Icnfeignc de la ïame. 1 6 1 3 . 
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^Mo;3/î>//r Anthoine Smyters> 

tres-excalint Poète ^ xJMdifire Ffirivai»^ 
grand {Arithméticien dr Prûfijfeur de U 
Ungue Frfinçeifeà Amflerdam. 

ONSIEVR, Ainfi 
que je prcfentoy à m(^n 
Beaufrac lean WaesbergHe^ 
ce mien Bouqnet Printanier^ 
pour le faire imprimer & le 
mettre en lumière , il me 
prioit d'y vouloir ad jouiler 
île Flameng , difant qu'il ferviroit de beaucoup 
ifpour le lendre plus agréable 6c mieux vouiix 
les Mailhes d'Éfcole & Profefleurs de la la i- 
;ue Françoifê , qui s'en voudroyent Tei vir par- 
\y leurs Efcolicrs & Difciples, que le mettant 
lu Mode (ans le doubler d'un autre accoullre- 
pnicnt félon la mode de noftre Païs : Mais 
Jcognoiflant le petit ftilc de Poefie qui eft ea 
jfenoy, & confiderant la dextérité & promptitu- 
Uc qui vous cit familière à baftit des vers flui- 

* z des 
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des & coulaiis,tat en rrançois qu en Plameng, 
il nVa femblé bon de vous dédier ce mien pe- 
tit Livret de Sentenccs,&^c vouschoifir pour 
fonParain, afin que l'ayant pour agréable , il 
vous plaife de luy bailler fa première robbe, fa- 
çonnée à la Flamende, pour luy donner tant 
plus de luftre & meilleure grâce , à ce qu'il foit 
mieux chéri & accepté d'un chafcun:Eftimant 
que s'il vous plaiftd y mettre la main , ôdac- 
couftrcr fclô la fuffifancc de voftre efprit Poé- 
tique, qu il fera par tout le bien-venu, plus 
pour l'authorité ôc crédit de fon Parain , qui 
l'aura tant richement reveftu,que pour le mé- 
rite de celuy qui l'a mis au Monde. Vous priât 
que fi vous y rencontrez quelque chofe qui 
foit mal faite , comme n eftant pas fi bien col- 
ligé & troufsé qu'il fcroit à defuer , qu'il vous 
pfaife de ne le defdaigner pourtat, ains le pren- 
dre en voftre proteaion , vifant pluftoft à 
lancicnnecognoilTanccque j'ay eu avecques 
vous , & le refpea que de tout temps vous ay 
porté, à caufe des rares qualitez qui font en 
vous , qu'à la fimple apparence de ce mien en- 
fant que reviens en toute humilité pofer aux 
pieds de voz fmgulieres vertus, pour en dit 
pofer fdon voftre dilcrction & courtoific. 

A tanr^ 



l!,lAtant (Monficur) le vous recommandant, 
^[tjpricray T Eternel, qu'avec accroiffemcnr de fes 

Il Mons & grâces , il vous maintienne tousjours 
, :cn bonne fanté, longue &prorperc vie. De 
«i- mon Efcole à Rotterdam , ce premier jour du 
moisdeluin, 1613- 

JTofire tres-ajfeEliomè 
Amj e^ Çonfrere 

IlAM VANDEN VEtDI. 



A fes 
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A fes Dlfcîples &i Efcoliers. 



Reschers D t s C IP L E s, 
Quincilkn dit y que les 
T>ifciples ne (LiVet moins 
aymer leurs ^Uifires ft) 
InJlruBeurs que lesejlu- 
des mefmcs^ pource quay- 
mxns leurs M xtjlres ^ ils ejîiment davan- 
tage leurs doSlrineSy^ embrajfent de meil- 
leure ajfeSîion la difcifline iiceux : Et par 
ce moyen apprennent mieux , retiennent 
plus fidellement ce qtù leur a ejîé enfeigni. 
Suivant quoy , me fuis t ou; jours porté en- 
vers njous y non moins doux i^gracieux^ 
que fruSlueux ft) proufitahle , en a/ous ad- 
mone fiant fans cejfe à njous acquiter ds yo- 
fire devoir y ft) en ruous donnant en njo^^ 
cjîudes tout ayde ft) fup^ort à moy pofftble. 
Ord'autaiit que je njous ay plufteurs foù 

reprins de ^'ojlre nonchalance , quand il a 

ejlt 




fjlc quejlwn de me rapporter à chafque joHf 
%$ne nouvelle jentence d l'entrée Je la table 3 
ft;) que njous-njom excujiez^ du peu de l'ef- 
toffe qui y oui rejîoit pour rr/ en Jatis faire y 
je Vous ay bien Voulu recueillir ce Bouquet 
Printanier, contenant beaucoup de belles 
S entences^pour njons encourager à tefiudej. 
l57 donner occajion d'apprendre y afin que ne 
demeuriez^ tous jours {comme ton dit) en 
troupe y ains quen faifant njojlre plein de-- 
Ifoir^ félon quilefï requis aux enfans doci- 
fes ^ ftudieuxfuoM-uoHs aVancie^jour- 
mellement de pltis en plus en tous les points 
nuoflre entregent,^ que par ainft, le 
'emps t argent de njoz^chers Parents^ 
^oit bien deiiement employé. J^o y fai- 
Qntleproufity en fera à njous(^ à moy 
^'honneur : à ^vous le proufit d' aVoir bien 
apprmsy a moy l honneur de t^ous aVoir 
'ien injlruits: finalement donneret^auff 
,far mefme moyen m bon contentement à 
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yoxJProgeniteurS) au/quels dey estons jours 
rendre tout Vhonneur U louange des 
fruits de uojire ejludey à celle fin quengai- v 
gnans déplus en plus leur amour ^par la dili- ' 
gence qu'ils 'verront queuous rapporterez 
journellement à bien apprendre , ils foyent 
induits à yous continuer l'Efiole^pour Vous 
ejleyer faire infiruire en toute perfeSiioy 
(ëjr qu ainjipourfuivans yoflre eflude;\fous 
fuijjîe^paryenir au but defiré^come fe[^ere\ 
^ue Dieu ^vous en fera la grâce , à moy[ 
de fvous infiruire tant en cela ^ quen toute 
autre matière reqmft à njofire utilité 
proufit. De mon Efiude à Trotter dam, ce' 
premier jour du mois de fuin^ i6 1 3» 

Voftrc Maiftre du tout affectionné 
à voftrc bien & avancement 

JEAN VANDEN VELDE. 




\iux Sages ^ VroVidents Seigneurs^ Mes- 
À feigneurs icBailHu , Bourgmaijlres Efche- 

yi'ins & Confeil de la Filte-mar charme de 
^ûtterd^m .y mes tres-redmez» Seigneurs^ 
^atx (^félicité éternelle^. 

Es trcshonnorcz Scignciufî, 
Ce grand Orateur Romain 
Marc Tulk Ciccron , nous 
monftreevidemmëtcn fon 
premier Livre de fcs Offi- 
ces, queThommeneft nay 
pour Iby feulement , ains 
, ^u'il doit cftre ftudieux à la poftcrité , 6c ne 
^«îp^irdonneràfcs labcuis, au moins s'il efperc 
^ ^'cii prouffiter aux autr«s , encorcs qu'en tra- 
\aillant il ne puifle éviter lescaloninics des de- 
kraaeurs & envieux. A Toccafion dequoy j ay 
fcusjours taché de faire valoir aufll le périt ta- 
lent que Dieu par fa grâce m a départi, tant du 
btianicmcntde la Plume,de langue Françoifc, 
bue de l'Arithmétique, le tout au bien com- 
Eiun, ôc finguliciemcnt au prouffit 6c avancc- 

* j ment 
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tncnt de la leuncfle j à rinftruûlon de laquel- 
le me fuis ordonné fous la proteftion &gra-i( < 
cieux accueil , de mes tres-hônorez Seigneurs^ic; 
en cefte voftre Villc-marchâde de Rotterdam, 
il y-a plus d'une vingtaine d'années, avec uni 
zele atdant de la faire prouffitcr,non feulemêt r ; 
aux Arts de ma profelfion, mais aufll quant 
quant aux bonnes mocuis & ufàges , afin de lasi 
rendre en lous points accomplie. Oi d'autant 
que ce qui s'imprime au commencement en 
r fpritdcsenfanSjn'en peut parapresayfemet ; 
t t f! cftacé , ce grand Philofcphe Plurarque, i 
r,. reducation de la leuncfle, & confcquem- 
i r- cm .e divin Platon en Tinftitution des en* 
fans, admonncftent tous Précepteurs & Percs; 
de familles, de ne rien propoler à leurs enfans,i ; 
qui ne foif bon, loiiablc & honneftc, d'autant 
que ce qu'ils conçoy vent en leur premier aage,,: ■ 
ils le retiennent trop mieux , ôc que pour celai : 
ils doyvent totalement mettre peine à ne leur! ; 
cnfeigner point de fables & chofes vaines, aina 
leur mettre tousjours devant les yeux,lès bonsi 
cnfcigncments des hommes fages & dodes,i: 
qui font félon le dire de XT.cclefiafie ^ commcii 
aiguillons vifs & poignants : de forte qu'cftansi, 
une fois conceus aux cerveaux des enfans ( qui; 

iont 



font comme tablettes rafces, aufqucUcs n'y 
convient rien efcrire que chofc vertucufc ) ils y 
demeurent plus forts cmpraints que les clous 
fichez au bois. 

Voy-là Mcfleigneurs la raifon , qui m'a ef- 
^mcu à leur recueillir ces ^atrains Jpiruucls 

AT, pleins d'inftruûicns & bons cnfeignc- 
mens , & les leur prefenter fous lauthoriré de 
84iîi|voftrc Nom , afin que la leuneffe de noftrc 
^Ciié, qui eft comme la pépinière denoflre 
iRepublicque à venir , loir par là d'autant plus 
incitée d'y mettre leur cœur avec plus grande 
alaigreté, pour avoir entrée de plus haute éru- 
dition & philofophic. Priant trcshumblement 
à voz Seigneuries , de prendre ce mien petit 
labeur fous voftreprotcdion, petit en ce qui 
i'M cft du mien , efgard à la grandeur de voz me- 
ritcs,mais grand au regard de la gravité des fen. 
)! tences , & Te-xcellence des Auteurs , dont elles 
font puifées : m'aflcurant que ne les trouverez 
"nonieulement cftre utiles aux enfans, mais 
; îiiaufliauxaagez, qui font aucunement Ama- 
teurs de la langue Françoife, veu la grâce & 
^ grand ornement qu'apporte au langage la ren- 
contre de telles didions tant brieves & fcnten- 
ticufes. A iant,me$ trcshonnorcz Seigneurs, 

pricray 
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m 



pricray le Créateur , de vouloir tousjouts gui- 
der & favorifcr toutes voz vertueufes adions 
au bien & avancement de la Republicquc, 8c 
de vous donner , en bonne fanté , ttes-longue 
& hcurcufe vie. De mon Efcole à Rotter- 
dam, ce premier jour du mois de luin 1613* 

De vûz, Seigneuries tresbumhle é'tres- 
Jdclle Serviteur 

lïîAN VANDEN VlLDE, 
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De Diéu dejes ejfcSIs. 

CR o I R E convient qu'il y-a un feul Dieu^ 
Qui delFus tout domine en çhafcun lieu . 

L ^* 

Il n'cfl: qu'un Dieu, doiit lellènce fupreme, 
. a rien àlby (emblable quelle mefme. 

3. 

n Dieu eft qui void & entend 
)e que faifons journellein,cnt. 

4. 

n tout le Monde n*y a tien, 
I Tors qu'en Dieji, oh gift tout biert* 

W-'^ Dieu Tcul régnant à Ton grc, 

m Haulîè 6c baille le dç:^rc. 
W à, 

C'efl: Dieu feul qui jufques au fonds 
Sonde les cœuis, mauvaii & bons. 

7. 

Dien par labeur toutes choies nous vend, 

ont l'entretien de ftoz vies dépend. 

8. 

bmme du vent les voycs tu ne (çais, 
inli ne peux de Dieu fonder les faits* 

9. 

es hommes leptreprif e^ 
jeu la guide à fa guifè. 



Dieu 
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Dieu conduit tout, 8c du Ciel il commande ; 

Nous n avons rien, que de luy ne dépende. 

II. 

Nous ne faifons que travailler en vain. 
Quand Dieu ne nous aflide de fa main* 

12. 

Dieu void ci tout, combien qu'on ne le voyc, 
Etd vn chaicun cognoic tres-bien la voyc, 

ï3. 

C'cft l'Eternel qui entier cft trouve ^ 
Son parler cft comme au feu cfprouvc. 

14. 

De faire rien n avons puiflàncc. 
Sans la Divine allîftcnce. 

15. 

Dieu tous les pas du vertueux adrefïè. 
Et au chemin le conduit & le drcllè» 

Souvent ce que fhomme propo(è. 
Dieu tout autrement en difpore. 

17. 

Dieu a fondé la Terre par fa puiflànce. 
Et la gouverne cncor'par fa prudence, 

i8. 

En tout le Monde n y a rien 

Fors que Dieu, où gift noftre bien. 

19. 

Dieoqui de rien fit le Monde viubie, 
Monftre que lien à luy n'cft impoifible. 

20. 

Celuy qui fît Ciel, Air, Eau, Feu & Terre, 
Qg'il cft fcul Dieu, de croire eft necellàirc. 



1 



i 
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■ 

T)e l(t Jufîke de Dieu* 
I. 

DI E V a drefTé ion Throne tout plropicc. 
Pour faire à tous & Railbn & lufUcCé 

2. 

I t)ieu feul efl: juftc & véritable, 
I Et Ton jugement équitable. 

Dieu produira en jugement tout œuvre. 
Soit bien ou mal, tout s y void & ie defcouvre* 

4. 

. Dieu poife tout en fa jufte balance, 
' Mais ie mefchant il met en décadence* 

5. 

Loing des mefchants le Tout-puiiïànt fe tielit^ 

Le jufle il oy t, & fa eau fc il fouftient. 

6. 

A Dieu ne plaift des Coïiïfs l'offrande. 
Mais lullice il quicrt & commande. 

7. 

Dieu quicft jufte, ayraetousjours lufticé^ 
Vers l'homme droit tournant fon œil propice* 

8. 

Dieu tousjours les malin^s confamme, 
Ét fouftient le droit& jùàe homme. 

9- 

A Dieu ne plaift Toffrande des mocqucnrSj 
liiftice 6: Foy, luy forif douces odeurs. 

Dit u hayt faux poids d>c confcience. 
Les droits il guide par fa providence. 

A 1 Fuyt 
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4 

tr. 

Fuyr le mal Dieu comiT)ande,& ordonne 
De s'adonnci à chofe ju(lc ôc bonne. 

12. 

L'iniquité la bouche au mefchant ferme ; 
Dieu l'ouvre au jufle, ôc tous jours le confeime. 

13. 

Puant à Dieu eft du roaling TofFrandc, 
Celle du jufte e(l telle qu il commande. 

14. 

Dieu pefera les cau(ès en droiture, 
£t droit fera à toute Créature. 

15. 

A Tinnocent Dieu s'ouvre & communique, 
porc détenant la maifon de Tinique. 

Dieu eft le juge véritable. 
De ccluy qui eft équitable. 

17. 

Dieu eft entier à qui entier fera, 
£r défaillant à qui failli aura. 

Dieu des humains il mefure le pas, 

Faifant jufticeà tous hommes çà bas. 

19. 

Dieu fait florir du jufte la mémoire. 

Mais du mcrchant il abolit la gloire. 

20. 

Dieu qui donne ï tout commencement. 
Sa jufticc il exerce juftemcnC. 



T>e tire s vengeance colère de Dieit. 

* 

iT * I R E de Dieu fcmble à la fois boitcufê, 
iX-f Mais à la fin, e(l grieve & rigoureufc. 

2. 

jDieu punit les fiers arrogans, 
^ iLois que moins ils le font ciaignans. 

I ^ 

1 Dieu rend tousjours confus & abbatu, 

Ijout ennemy, qui nie fâ vertu. 
Bf - , 

f Sur qui s eftend Tire implacable 
De noUre Dieu, cil mifèrable. 

-*ire de Dieu ciï véhémente, 

»ien qu'elle foit tardive Ôc lente» 

6. 

Dieu hay t le vice, & le punit (cverc. 
Sur tout s'il void, que l'on y pcrfeverç, 

'^eluy mal-heureux on peut dire, 

ilur qui Dieu fait tomber Ton ire» 

8. 

Taye en mefpris de Dieu les chaftimens, 

!^i en horreur fes advertiiîèmens. 

_ 9* 

3u contempteur Dieu fe mocque à la fin, 

|4ais à l'homme humble il (ê monftre bénin. 

pipieu ne lairra l'homme juftc en mifèrc, 
^#ïiis k pervers fcntira fa colère. 

A3 PA 




Q)e U bonté mifericorde de- Diea. 



DE D I E V le bon vouloir & doux. 
Demeure à vie delfus nous. 

2. 

De l'affligé Dieu la clameur entend, 

fjay donnant plus ôc mieux qu'il ne prétend. 

En moins d'une petite efpace 
La fureur de Dieu fc pafle. 

4. 

Dieu irrité fon courroux amollit, 
Eftant prié d'vn cœur humble Ôc contrit, 

5. 

Dieu eft tousjours fecourable, 
A cil q ui eft charitable. 

Ceux que Dieu ayme il chaftie & reprend, 
Et comme Pere en eux fon plaiiir prend. 

7. 

Jamais Dieu aux hommes ne donne 

Vne chofc, Ci elle n'eft bonne. 

8, 

Dieu jamais ne fe lalle. 
De faite à l'homme grâce. 

Bien-heureux eft le criminel. 
Qui oyt la voix de l'Eternel. 

ÎO. 

Dieu j amai s ja clameur oublie 
i)e rafîligc, qui le fupplic. 



Oui au Seigneur du tout s^adonnc, 
Sabonté point ne l'abandonne. 

r 

f e fuis vivant, dit le Seigneur, 
'oint ne veux la mort du pécheur. 

>ieu fera grâce ï ceux qui font entiers, 
[ais du raefchant il hay t les fentiers. 



De l'Adoration:,SerVice^ Invocation 

de Dieu. 

V R rout il faut en chafcun lieu. 
Adorer &c fervir un feul Dieu. 

2. 

îois envers Dieu dcvot &c religieux, 
in luy gardant tes promeiïès & vœux. 

3. , . 

îerveï à Dieu, & luy vueillez complaire, 
Lvant tousjours crainte de luy defplaire. 

Icluy qui veut avoir vie éternelle, 
krvir il faut à Dieu d'un ardent zele. 

î. 

>ieu en courant ne veut eftre honnorc, 
lins d'un cœur ferme il veut eftre adoré. 

*lus chaud que feu en nous devons {êntif, 
^nzclç ardent pour au Seigneur fervir. 
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7. 

învoquet faut en premier lieu, 

L'ayde ôc faveur du Seigneur Dieu. 

8. 

De Dieu enfuis le faind: commandement. 
Pour luy complaire ôc fervir loyaumcnt, 

9. 

Qui en Dieu prend fa dclc6tation, 

La terre aura pour habitation^ 

10. 

Ceux-là font remplis de bon-heur» 
Qui ont réclame le Seigneur. 

II. 

Mieux ne peut à rhommc adv.enir. 

Que de tousjours à Dieu (crvir. 

12, 

Révérer Dieu de cœur fans celle, 
C'elt le chef de vraye fageliè. 

13. 

Heureux pour vray fe peut bien renommer. 
Qui pour fon Dieu, 1* Eternel peut nommer. 

14. 

Servir nous faut Dieu en diledion. 
Pour n eftre enfant de maiedi<ftion. 

15. 

Qui du Seigneur s'efloigneta. 
Soit aflcurc <ju'il verlcra. 

Dieu tout premier en toute place adore. 
Puis Père ôc Mcre auflî par tout honnore. 

17. 

Qui veut avoir le divin héritage, 

vietvii à Dieu luy faut d vu franc courage* 
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Qui de Dieu defirc cftre bcnir. 
Le Tcrvc de cœur humble & contrit. 

19. 

Servir ï Dieu, 6.: de tous jours bien faire, 

Eft en tout temps feant & Talutairc. 

20. 

Vn feul Dieu nous faut adorer. 

Seul le fervir ôc honnorer. 

21. 

Il faut premier à Dieu fervîr. 

Et puis du corps le fouvenir. 
I 22. 
mivre convient tous jours vigikmmenr, 
'. Du Seigneur Dieu le famd commandement. 

1 11 nous convient adorer vn (cul Dieu, 
A Et lobcic en toute place & lieu. 

1 24» 

j Dieu ne veut pas eftre invocquc, 
DVn cœur puant^ vile ôc fûiiillé. 

25. 

Plier convient (ans intermilîion. 
Pour obtenir grâce & remiilion. 

Le vray Seigneur de tout le Monde, 
Se fléchit par pnere monde. 

27. 

Penfe à ton Dieu en tout ton cas, 
k Et il ne te linquera pas. 

I 

1> Bien-heureux eft rhomrac qui Dieu enfuit, 
^ ^t qui le icrc de bon cœur 6c d'efpric. ^ 

j 



9 



Avoir 
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Avoir nous faut du Seigneur (ouvcnancc, 

Poui le fervir félon (on ordonnance. 

30. 

Tes premiers fruits li Dieu offre en louange, 
Et tes prelîôits feront pleins de vendange. 

31. 

Heureux ceux-U qui tousjours {èrviront 
A TEternel, Se par tout le fuivront. 

L'homme eft heureux qui Dieucerchc &letfouvci 
Qui entretient fapience, & l'approuve. 

33. 

Communément TEnfant fage & prudent, 
A fervir Dieu de tout fon cœur entend. 

34. 

Il eft requis que tout homme s'adonne 
A fervir Dieu, comme il veut & ordonne. 

Celuy qui fert à Dieu d'un cœur véritable^ 
Il luy fera en tout temps (ccourable. 

36. 

Qui au Seigneur volontiers (èrvira, 
D' un cœur joyeux par tout cheminerai 

37. 

Adorer Dieu nous faut fur toute chofc. 

Et le fervir félon qu'il nous propofe. 

38. 

Pour bien fervir Dieu en toute faifon, 
Inceffammcnt luy faut faire oraifon. 

Qui veut complaire inceilàmmcnt à Dieu 
DiÏÏgemmentk fervc eu chafcun lieu» 

^ ^ Vivons 



Il 



40. 

Vivons a Dieu (ans regarder ï nous, 
Et le fervons d'un cœur encicr ôc doux. 

41. 

Heureux celuy qui fouvcnt fe rccordc 
A bénir Qicu, plein de mifericordc. 

42. 

D'enfuivrc Dieu (bis tousjours curieuîc. 
Plus que nul bien ou ihiefor précieux. 



Yl>e CmouY^ crainte reVcrence de Dieu. 



I. 



L*A M o V R de Dieu nous meine droit aux Cieuxj 
I Celle du Monde en l'Enfer mal- heureux. 

Plus chaud que feu en nous devons fcntîr 
I L amour de Dieu, pour de cœur le fervir. 

^ { Ayme Dieu fcul & n y faus pas, 
1 i Adonc jamais tu ne faudras. 
P f ^4. 

L* homme qui va Ion Dieu aymant. 
Dieu luy baille comme en dormant. 

5. 

Mieux vaut le peu où eft de Dieu la crainte. 

Que grands threfors en confciencc eftrainte. 

6, 

De Dieu la crainte inftruit l'homme en fagefle. 
Laquelle au Ciel le conduit & adrclïe. 
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Fuy le pcchc, & au bien perfèverc. 

Dieu bénit cil qui le craint Ôc reverc, 

8. 

Aux mal-vivans ton cœur point n'abandonne, 
Ains jour ôc nuit à craindre Dieu t adonne. 

9. 

De craindre Dieu bon loyer en auras, 

£t de tes vœux, fruftrc point ne feras, 

10. 

Si tu veux que ton cas profpere, 

Ctam Dieu, & feulcn luy efpere. 

II. 

Crain Dieu fur tout, & fay fon mandcmcntj^ 

Là gift le bien de l'homme cnticrcmcnt. 

12. 

Qui craint le Dieu tres-haut, 
lamais rien ne défaut. 

13. 

Crains de ton Dieu la jurtice & puiflàncc; 
A tes Parens exhibe révérence. 

14. 

Ceft chofc équitable en tout lieu. 
De révérer ôc craindre Dieu. 

Qui aymc Dieu ôc fon prochain. 
De fon falut fuit le beau train. 

Aymcr convient vn Dieu & le fèrvir. 
Sans aux fouhaits mondains nous aflcivir. 

17. 

Le Cqu\ principe Ôc la fin de (cience, 
G'cft craindre Dieu en toute obcillàncc, 

Biea- 



i Jicn-hcureux eft qui peut toufîours penfcr 
Hfl loiier Dieu, le craindre & révérer. 

P praindrc nous faut Dieu en humilité. 
Et l'adorer d'cfprit & verirc» 

' 20» 

Craindre il faut le haut Créateur, 
£n quigill tout bien ôc bon-heur. 

lieux vaut eftre de Dieu aymc, 
lue de bien grand matin levé» 

22. 

Aymer êc craindre il faut, 
L jLe puiilànt Roy d'enhaut. 

^" 23. 

îraindre nous faut d ofFenfèr le Seigneur,, 
En luy donnant fans ceflè tout honneur. 

J 24. 

'■■ ^-fOui ayme & craint Ton Créateur, 
lay t de pèche la puanteur. 
; 2î. 
jCraindre convient, fans foire nul defiur, 
(Le Teut'puilïànt ôc Eternel tres-haut. 

2(5. 

^oiions de Dieu les hauts faits plantureux*, 
Et le craignons dVn cœur dcvoticux. 

; 27. 

pu Nom de Dieu plein de toute cxcciiencc. 
Il faut tousjours uicren révérence. 

L > 

Ruoy qu en tout temps la malice ait fon règne, 
M convient-il que le Seigneur on craigne. 
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M 

■ " " I I > I I ■ Il , ^ 

l'honneur y gloire ft) obeïjpince de Ùieùé if 

REndre nous faut à D ï e v honneur & gloirc^^ 
Et fcs bien- faits garder en la mémoire. 

2. 

Il faut tous jours fes pcnfces avoir. 
Pour obeïr à Dieu d'un bon vouloir. 

3. 

Celuy qui n'honnore fon Dieu, 
Grand mal-heur le fuit en tout lieu* 

4. 

Cil qui ne rend ^ Dieu obcillànce, 
lamais n aura de falut joiiilîànceé 

Au fouverain Dieu & Seigneur, 
Appartient feul gloire & honneur, 

Ayes mon Fils, mémoire & fouvenancejf 
D'honnorcr Dieu de toute ta fubilance. 

Devant tout œuvre & en tout lieu, 

Donne loiianee à un kul Dieu. 

8. 

Benillons Dieu tousjours bien humblement. 
Et oblervons Ibn fainét Commandement, 

9- 

Au Seigneur Dieu tout bon & fagc. 
Soit honneur ôc gloire en tout aage. 

10. 

€.irder fc faut de penfer, dire, ou faire, 

Ch«lè qui loit à Diçu de foy contraire. 

^ Rcn 



ends gloire ^ Dieu, honneur & révérence, 
fC tout ton cœur, de tâ force Ôc puillàncc. 




12. 



emercier nous faut inceflàmmcnt 
es biens que Dieu nous fait journellement' 

13. 

Digne eft ccluy du Laurier verdiflànr, 
ni fait cela 4ui plaift au Tout-puiilàut, 

14. 

ui ï la voix de Dieu obtïra, 
'Scm Ôc fans peur en tous lieux dormira. 

Métrons tousjours Ôc peine & diligence, 
A loiier Dieu, & fes faits d excellence. 

i 




' ■ ■ ' ■ ^ 

l^e U confiance ^ ej^erance en Dieu. 

HEureux qui met en D i e v fonefperance, 
£t ne fe fie en humaine allèurance. 

^ 2. 

' Fonde en Dieu {èul ton e(poir & fiance, 
l Sans t'appuycr en l'humaine puillànce. 

4 

I Remets en Dieu tout ce que tu veux faire, 
lEt tu verras profperer ton ajffaire. 

^La fiance en Dieu eft certaine, 
;i£c tout autre ttompeufe ^ vaine. 
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5*. 

Dieu cft bouclier de forte refiftencc. 
Pour tous ceux-là qui ont en luy fiance» 

Le Seigneur fortifie. 
Quiconque en luy (e fie. 

Qui au Seigneur foncfpoir aficrra. 

Environne de mercy fe verra. 

8. 

En Dieu feul mets ta confiance^ 
El il te donra délivrance. 

Des innocens Dieu prend la eau (è en raaift j 
L'homme jamais n'efpcte en luy en vani. 

10. 

L'efpoir des bons, n eft que joye & liciîc^ 
L'elpoir des fols, eft tourne en tnitellc. 

II. 

lamais de riiumblc, eftant en peine, 
L efperance ne fera vaine, 

12. 

Penfer nous faut à Dieu en tout noz paS, 
Et il ne nous abandonnera pas. 

13. 

En un fçul Dieu mets toute ta fiance. 
Sans t'appuycr fur l'humaine puiHànce. 

14. 

Lhomme prudent eft riche & plantureux. 
Mais qui en Dieu fe fie eft plus heureux. 

15. ' ^. 

En vain (ans Dieu l'homme au Monde pratique 
En vain fans Dieu chafcun Marchand trafique. 



fee tout ton cœur au Seigneur te confie, 
i£t il fera le fouftien de ta vie. 

Kemcts en Dieu & toy & ton afFaire: 

Car fans luy feul,tu ne fçaurois rien faire.' 

18. 

Tiui fon efpoir en Dieu fcul fondera, 
£n tous dangers feur & ferme il fera. 



17 



De U Loy de Dieu^(^ de fa Parolle. 



LA Loy de D I E V, quiconques gardera^ 
Sauve fon ame,et honneur en aura. 

2. 

I^La Loy de Dieu le mal-vivantefFroye, 
Mais au bening donne confon & joye. 
iCil qui fuit la Loy divine, 
1 En ténèbres ne chemine, 
i 4. 
■r JDigne eft ccluy du Laurier verdiflànt, 
Lj Qui fait félon la Loy du Tout-puiilànt. 

J Milles loix contraires à Dieu, 
i doivent avoir aucun lieu. 

) Où il n'y a des ordonnances (àintej, 
l On n'y oie rien que clameurs & complaintes. 




S'il 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

228 N 42 [1] 



S'il n'y avoit <Jcs lok ou aucun droit. 
Nul ici bas en ilcurctc vivroic. 

8. 

Impoflîblc eft que {ans la Loy divine, 
y ne Cité fui fe$ fujets domùie. 

9» 

Bu Magiftrat,dçs Princes ôc des Roîj. 
Sans contrcdir,Faut oblcrver les Icwx» 

i c. 

Qui nç garde les loix d'vnc Ville ou Citc^ 
11 veut^cfraciner route fbcietc. 

Cil qui refifte ^ fon Prince ou foa Roy, 
Refiile à Dieu, ôc Ci n'a point de Loy* 

12. 

Qui cnfuivra la Divine ordonnance, 
11 en aura cresbonne recompence. 

Rends toy fu jet aux loix de ton Paîs, 
Dieu le commande : à luy donc obcïj. 

Qui rend ï tous ce qui cft convenable, 
Enfuit de Dieu la Loy inviolable. 

15* 

Qui gardera la Loy de Dieu, 
Bien en aura en chaicun lieu. 

Pure ôc nette eft la Parolk de Dieu, 
Et fèrt de targe en tout temps & lieu. 

Ccluy cft bien de put Ôc vil aloy, 
Qui en fç$ faits oublie Dieu & fa Loy, 



uivre nous faut tousjoufs bien promptemcnt 

a Loy de Dieu, pour vivre faintement. 

19. 

es Anciens les loix point ne renverfè, 
fet du Public au champ point ne iraveife» 

jSi veux avoir louange ôc tout honneur, 

fnfuivre faut la Loy de ton Seigneur. 

21. 

Si veux avoir de Dieu falvation, 

fnfuy tousjours fa fainie inftrudtiori. 

sLa Loy de Dieu eft un bien furpaflàble, 
ÛDe tous les biens de la Terre habitable. 

•fSuivre nous faut le faint commandement 
De noftre Dieu, pour vivre heureufement. 

ht ïr faut ^ la fainte Parollc 
(De noftre Dieu, qui tôusjotirs nous confolc* 

•i^eureux vray'ment ell celuy qui efcoutc 

La voix de Dieu, Ôc fa doctrine goufte. 

26» 

L'homme qui fuit des mandemens la trace 
X)u Seigneur Dieu, vers hiy trouvera grâce. 

. ' 27. 

Suivre nous faut tousjours en diligence 
La Loy de Dieu, & fa famte ordonnance. 



B 2 




De 
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1>c lefus ChriB. 



L 



X. 



*Heur le plus grid qu'on puiflc avoir ao Monde, j, 
C'eft croire en Chrift,auqucl tout bien abonde* 



^9 

11 ne fuffit d'ouyr prefcher de Chrift, 
Mais il convient enfuivre Ton defcric. 

3. 

Nul n'cft (àuvé par (à propre jufticc, 
Ains de par Chiift, rvniquc facrifîee. 

4. 

En Chrift feul gift toute noftre efperancc, 
£c de luy feul prenons noftreailèurance. 

y. 

Noftre juftice & vray falut procède 

De le fus Chnft, qui pour nous intercède. 

C hrift cft venu en ce Monde pour eftrc 
Noftre Prophète & Roy,& noftre Preftrc. 

7. 

Chrift en la croix a fatisfait pour nous, 
El appi fc du Pcte le courroux. 

Chrift a {àafTv-'rt pour noftre ame aflcrviç. 
Et il eft mort pour nous rendre la vie. 

Chrift fied au Ciel fur fon Throne équitable, 

Viftorieux de la Mort & du Diable- 

xo. 

Chrift ofFie au Ciel, comme Médiateur, 
A r£tcrncl noz vocuz & noftre coeur» 




1 

I 



Ilnai> 



r 



II 



tt 



rchcChrift en terre, 
i qu'es cachots Thomme Ton eaux enferre* 



Ccfcher faut Chrift là haut ou il prefidc, 
i£t non ça bas^ puis qu'au Ciel il refidc. 

Chrift de Ik haut, en grand* magnificence. 
Viendra donner aux humains la fcntencet 

Le joug de Icfus Chrift gracieux & léger, 
lous foulage le doz au lieu de le charger. 

Rendons ï Chrift louange & toute gloire, 
>e Pere en Fils célébrons (à mémoire. 

[1 ne faut point attendre fauvement. 
Que du fainft Nom de lefos (culement. 

Icfus Chrift tout honneur appartient, 
lomme ï ccluy de qui tout bien nous revient. 

Chrift (èul eft noftre Médiateur, 
Lt à qui votions tout noftre cœur. 



mm 



Du Sain5î Ej^rit. 



r. 



E SûnGt Efprit, de noz cfprits ladreflc, 

^Eftfcul Authcuc de lumière & fagefiè* 
2 



le 



Early Européen Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

228 N 42 [1] 



,s 



Le faint Efprit, Auiheur de veritc. 
Règne avec Dieu, de toute éternité. 

3. 

Croire nous faut au Taint Efprir, 
Comme au Pcre & en lefus Chnft. 

4. 

Le faint Efprit du Père la puilïànce. 
Nous iliume en toute iniciligeocc. 



T)e la fain[Ie Trinité. 



E 



I. 



N D 1 1 V croyons la fainre Trinité, 
Ayant pouvoir de fcmbiable équité. 



2. 



En Dieu y-a Trinité de pcrfonnes. 
Qui toutes trois font également bonnes. 



3. 

A Dieu le Pere, & fon Fils lefus Chrift, 
Soit tout honneur, cnfcmble au faint Efprir. 

Trois Perfbnnes en unité 
Y-a en la Divinité. 



Va 



^1 



T:>es Koù^ Princes^ Seigneurs ^ 

LMagiJirats. 



I. 




NO N le titre & Royal arroy. 
Mais U vertu fait le vray Roy. 

iC'eft au Prince vertu tres-riche, 
;D avoir des fiens cure & notice. 
J 3. 
, ^Vn Roy doit cftre au c haftiment tardif, 
t fe monftrer ^ bien faire cxcelCf. 

4. 

ul au vouloir du Roy s*oppo{è. 
Quand il commande hooneile chofê. 

5, 

Tant plus qu'un Prince a de force & puîHancej 
Tant plus doit, il fe garder qu il n'o&ncc. 

Le cœur du Roy eft çn la tnain de Dieu, 
Où il luy plaift-il ^encline en tout lieu. 

Vn Roy qui juge au poids de Icquitc^ 
Doit juger tout avecques meurctc. 

8. 

Qui fait bien eft tenu pour Roy, 
iSon cil qui vit en grand arroy. 

'au te de juftiçe & abfence de Roy, 
If^prefage grand mefchcf <5c desatroy. 

Jlalract Princes eft dangereux^ 
\l k$ loii^r eft menfongcux» ^ g 
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Tous crimes ï Thommc on pardoniac^ 
Fors cil qui couche la couronne. 

12. 

Vn Prince doit cftrc prompt ï douceur, 
£c tousjours lent à colère Ôc rigueur* 

13. 

Vn bon Roy eft tousjours aymé de Dieu, 
y eu qu il commande ici bas en Ton lieu* 

14. 

Le feul pouvoir par oui un Roy domine. 
Vient droitement de la faveur divine, 

15. 

Il nous convient porter honneur au Prince^ 
Et Gouverneurs de chafcune Province. 

Ce qui eft plus à un Roy honnorable, 
C'eft quand il fait une Loy équitable. 

17. 

Dieu encontre les rebelles, 
Souilient des Rois les querelles* 



Des Tjram de leur tyrannie. 



I 



r. 



A M A I s on ne void les Tyrans, 
Régner heureuièmenC long temps: 



2. 



Tout ce qui eft trop violent. 
Ne peut durci longuement* 



3« 

Des Rois Its fureurs & cccez. 
Tombent fur les pauvres fujcs. 

4. 

Peu de Tyrans félon le cours 
ÎDe nature, ferment leurs jours. 

5. 

Au Monde ft eft fi grand dommage, 
I Que du Prince le fol cojirage. 

' Volonté de Roy, 
, N a aucune loy. 

Si un Roy veut la raifon violer, 

C e(l fes iujets vouloir tyrannifèr* 

8. 

Vivre en exil eft plus doux & feant 
Que vivre fous un Tyran du tout mcfchanr. 

9. 

Rien n'eft plus grief en la terre habitabicj 

Que d'un Tyran la fureur indomptable. 

lo. 

Tousjours Teftardcs Tyrans Rois, 
Eft plein de péril & d'effrois. 

II» 

L*ire d'un Roy eft grand 6c redoutable, 
£t fa fureur du tout infuppoitable. 

12. 

Ayant pouvoir, de nuire ne prétends. 
Mais les petits (upportras en tout temps. 

13. 

Vn Roy tyran peut bien par (à grande malice 
Fuyr, non éviter, la Divine juftice. 



^5 



Des 
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T)es Sujet s , ^ de leur dbeïjfance. 



r. 

LE bon Sujet fuit k Loy, 
Que luy baille le bon Roy. 

Si chafcun veut cftre Seigneur» 
A qui fera rendu d'honneur, 

3. 

G*eft chofe douce & belle que monrir 

Pour Ton Pais, & fon Roy fecourir. 

4. 

Le peuple fuit de couftume les mœury. 
Et U façon de leurs Rois & Seigneurs. 

Aymc rhohncur plus que ta propre vie,' 
Que dois \ Dieu, au Roy, ï ta Patrie. 

D*un bon Sujet la vie eft tous jours cherc. 
Mais d'un mc(chant, odieufe & legerct 

7. 

Il n eft telle garde & deffence. 
Que des vaflàux la bien-vueillance* 

A ton Seigneur & Roy, 
Garder convient la foy. 

Aux Seigneurs convient prudence: 
Aux Sujets obédience. 

10. 

Beaucoupinieux vaut à ton Prince ced^, 
Ç^ncw refiftint, ion nom vilipender. 



Ne 



27 



Ne (bis rebelle à ton Suppei icur. 
Prenant mercy de ton Inférieur. 




IL n'y a Empire (î grand, 
Qui ne fe perd en mal régnait. 

2. 

'Croire léger, & foudain fe refondre, 

JOnt mis louvent les hauts Eftais en poftdrc, 

r 5- 

Xes Royaatez qui ont pour fondement 
Vraye équité, durent heureuftment. 

4. 

Vne Province eft pleine de bon-heur, 
Sur qui commande un vertueux Seigneur. 

n cft Cité, tant ait le front hautain, 
Qui à la fin ne perd fon grand beau train. 

1 L'eftat moyen eft leftat plus durable ; 
Vn petit tertre eft feur & agteablc. 

7. 

Z Où pierc n'a point de cours, 
I Toutes choies vont reboursi 

8. 

Profpere eft la Ville & Cite, 
O u vertu cft en dignité. 
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9. 

O oA manque la police. 
Abonde toute malice. 

10. 

Toift Règne diyifç, 
£(lbiento{ldi(S|!Ç* 

ir. 

La République eft en fa fleur. 
Ou la juftice eft en vigueur. 

12. 

Ayme l'eftat tel que tu le vois eftrc. 
Puis qu ainfî foit que Dieu t'y a fait naidrc 

13. 

Vivre en exil à tout homme mieux vaut. 
Qu'en un Pais où juftice défaut. 



De jufiice^foy^ équité droiture, 

illec prefide toute iniquité & vice 



V règne impiété pluftoft que la juftice, 

2. 

La foy , ï parler proprement. 
De juftice eft le fondement. 

3. 

Ce qui eft jufte, il convient appeter, 
El ce qui eft infâme rcjetter. 

4. 

A l'eftranger fois humain Ôc propicCi 

Luy gardant foy, equitc ôc juftice 

VouIoJC 



s. 

cTouîoir ne faut ce qui n'eft droit, 
£t ne pouvoir que ce qu'on doit. 

j5ui perd fa foy & confcicnce, 
î^c peut perdre plus grand' chcvancc. 

7. 

j5ui fait bien & vit juftemcnt, 
)0e bons fauteurs n cft indigent 

l^icux vaut un peu juftemcnt obtenu, 
5Q»*avoir par dol grand bien & revenu. 

©e faire droit appren Tufagc, 
^iiy le mefchant, hante le fage. 

10. 

Jien-hcureux qui va droitemenr, 

il ne fait rien que juftement. 

II. 

?Ccluy qui tend le piège décevant 
pour prendre autruy, fc prend le plus fouvenr. 

I . . 12. 

HMtlIe fois mieux le peu du jufte vaut, 
I ' Qii5 trtfor du mefchant, fin & caul. 

Il 13. 
/A nul ne fais tort ou encombre, 
JCar un cha(cun poil a fou ombre. 
|GeIuy qui fait ce qu'il ne doit, 
ÎLuy advient ce qu*il ne voudroit'^ 

! 15. 

ÇQui perd fa foy, perd tout fon bien ; 

Car qui n'a foy, pour vray n'a ncn. 



29 
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30 



L'homme pervers va corrompant Ca \k. 
Sa bouche ment, fon cœur eft plein d envie. 

17. 

Les biens d*autruy ne te faut appeter, 

Ains en repos, du tien te contenter. 

i8. 

Ceft abufer de prendre, 
Ce que tu ne peux rendre. 

19- 

Fay que ton œil tousjours le droir regarde^ 
Et le voyant, de fourvoyer te garde. 

20. 

La faudè balance. 

L'homme point n'avance» 

2i. 

La perfonne jufte & droite^ 
Les biens d'autruy ne convoite. 

22. 

luftes & droits la terre hériteront, 
Mais les malings point n y habiteront. 

Tout ce qu'attend le jultc, il lobticndra 
Tout ce que cramt le mcfGhant adviendra. 

24. 

lafte poids & mefure, 
L' homme avance & affèure. 

L'homme difcret par chemins droits charîe; 

Mais le pervers par tout erre & varie. 

26. 

Droit & raifon font deux chofcs au Monde, 
Sur kl'qucls tout gouvernement fe fonde. 



Favf 
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27* 

ay poids cfgal & loyale raefiire, 

garde loy .de toute inique ufurc. 

28. 

,*<Euvre du julleà la vie prétend: 
'œuvre du fol mort & naal-hcurattcni 

a pietc n a plus de cours, 
toutes choies vont li rebouis, 
i 3o» 
La foy , fans qu'elle apporte 
iL'cEUvre avec foy, eft morte, 

31. 

ày €jue ton œil tous jours le droit regarde^ 
t le voyant, de forvoyct te garde. 

32. 

e qu'on void eftre jufte & droit, 
efcndrc on faut en tout endroit. 

ayr nous hiur toute malice. 
Et s'adonner )l toute jullice. 

y a chofc à Dieu plus agréable, 

c tousjouis eftre en fe&Êits équitable. 

Vie en tes fAÎts dejprudencc & fageilè, 
Çans t adonner à fraude ou à fînellc. 

i Marcher nous faut au fcntier de jufticc, 
?oui éviter du péché le fupplice. 

37. 

-'œuvre du jufte à la vie prétend: 
/œuvre du fol, mort & mai-hcor attcr^-. 



3* 



Faire 
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38. 



Faire juftice aux hommes convient. 
Cardans leur droit ainfî qu'il appartienT. 

39» 

Selon le droit ain(î comme au compas 
Il te convient adrcflcr tous tes pas. 

40. 

A rhommc droit tout vient en affluencCj 
Mais du pervers tout va en décadence. 

41. 

Mieux vaut le peu de bon droit obtenu. 
Que poiïcder à tort grand revenu. 



'T>é l'homme. 



L 



X. 



'HOMMB eftame,&ramecclelic: 
Son corps une prifon molefte- 



2» 



ta plante ï fon terroir rcïïèmblc ; 
L'homme ell terre, & terre il alFemblc. 

Chair à deux pieds & à deux mains, 
Eft la pire entre les humains. 

4. 

Ce que Thomme a de nature, 
lufques à la follè luy dure. 

Volontiers revient la nature 
-A fa première nourriture» 



rhoQ 



'horprtîc fa nature, 
il tout plein de fouillure, 

7. 

S hommes fujets au tres-pa5, 

te faits Dieux ne peuvicn.t pas. 

8. 

i)n cognoiil Thomme au parler, 
fet les cloches a.Uvfonner. 

9. 

5u*eft-ce, & que n' cft-ce de Thomme ? 

"ell l'ombre du fonged'un (bmn)c. 

10. 

"lUhomme n eft rien (qu'une fîmplc fumée, 

ien qu'une poudre à tous vents promenée. 

II. 

/homme eft l'image Se miracle des Dieux, 

£t fcul de tous animaux void les Cieux, 

12. 

L'homme de bien, Thomme fige êc prudent, 

fft de foy-mclme & luge de Prefidenc. 
13. 

où l'homme n'eft cogneu, 
^ iQufind il parle, il n'eft point creu. 

Papous lommes tous de celefte fcracnec. 
Pourtant fuyons toiisjovirs toute ignorance. 

L'homme ne peut de foy-mefme éviter, 
Lafin, àquoy Dieu l'a voulu créer. 



De 
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De l'ame, de l'ef^rit, ^ du corps^ 



L 



r. 



*A M E eft le feu, Ôc le corps le tifon ; 
me cft d'cnhaut, & le corps (à prifon. 



Le corps humain n'a point de mouvement 
San Tame, qui luy donne fentimcnt, 

La fin de lame Ôc bonne ôc raifonnablcj 
Eli de Tçavoir ce qui eft véritable, 

4. 

A qui l'engin 6c Icfprit défaut. 
Le bon précepte rien ne luy vaut. 

L'ame (c jetre aux éternelles peines. 
Qui met couc Ton deâr aux choies vain«9» 



•il 



rDe 9(obleJfe. 



N 



X. 



O B L E S S 1 doit avoir le cœur vertu 
De bonnes mœurs, de prudence & vertu. 




2. 



De vertu vient vraye nobleflè, 
£t non de mondaine richcdc. 

3. 

Mieux vaut vivre vcrtueufêment, 
Que naijdce illustre ^ noblement. 



f 



L'homr 



^homrtie qui efl & noble & valeureux, 
*cft en tout temps en fcs dcllèins heureux* 
I 5. 
iNatuce a fait une fort grande grâce 
lA ceux qui font ifliis de noble lactè 

'homme iiïïi de vraye noblefle, 
lAutruy ne déçoit & ne bkllè, 

7. 

La NLray ç race de noblellc, 

Â Ccft vertu, bonté, & fagcflè. 
8. 

La pieté & Uberalitc, 

Eft d'un chafcun la noblcflc & beauté. 

C'eft la venu de tous dons la princenè. 
Qui feule donne aux hommes la noblcfîè. 

10. 

-"-Non la faveur ou des grands biens la fbmmc^ 
[Ne peut donner nulle nobleiîc à l'homme. 

II. 

iLa vertu qui s'acquiert par nourriture, 

I Au noble feul doit eftre par nature, 
i 12. 
ITout homme eft noble & eftimé heureux. 
Quand il enfuit les pas des vertueux. 

13. 

Sans bonnes mœurs, fans prudence Se fagefîc^ 
Et fans vertu ne peut eftre nobleflè. 

14. 

Nobleflè doit avoir le cœur veftu 
De mille dons, procedans de yertu^ 

Cl 
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II 



C*cft vrayement grand honneur aux Enfancjj 
D'eltre fortis de vertueux Parents. 



^es bonS:, fages ^ vertueux. 

TO V T homme fage en tous lieux eft rcccu. 
Mais le mauvais par luy mcfmc eft dcccu. 

2. 

L*homme remply de prudence ôc fagcflc. 
Point n ufcra.de fraude & de fîneflè. 

3. 

L'homme fçavant à bien vivre s'appb'quc, 
Incellamment fuyant tout adc inique. 

4. 

Le fage (çait parler en révérence. 
Mais rind>fvTet avec outrecuidance. 

5. 

De gens de bien, peu le Monde s'cmpare: 
En peu de lieux eft la, vertu tres-rarc. 

6, 

Les jours feront du jufte prolongez. 
Mais les mefchants au contraire abrégez. 

7. 

Comme requiert, ou le temps, ou raffairc, 

Le fage change en manière de faire. 

8. 

L*homme mefchani n'aura que vitupère; 
Le vertueux félicite proipcrc. 



4 
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Les bons pour vray la Terre habiteront. 
Et bien-heuieux en icelle feront. 

lO. 

L'homme de bien, & tout ce qu'il fera, 
jTousjours heureux, & ptofpere fera. 

! A gens de bien preuds & apports, 
!Les huys font tousjours ouverts. 

12. 

iL'homme prudent fait entrcprifes faines, 
jMais l'homme foi ne fait que chofcs vaines. 

Du bien-vivant la bouche rien n'mftruit. 
Que qui ne foit tres-juftc & plein de fruit, 

i 

*ll n'y a au Monde tant fage, 
;Qui du futur ay t vray ptcfage, 

es bons & vertuew^ 
iSont peu fouvent heûteux. 

iLes vertueux fouffrent adverfité, 
i Quand les mefchants font en profpcritc. 
! i^. 
'Fol eft celuy qui a le nom de fage, 
•Et ne le fçait eftre à fon advantagc. 

vlieux vaut le povre vertueux, 
■Que l'homme riche & vicieux. 

I?. 

:Le fage vient de fon delîèin à bout, 
ais Tindifcrct par mcfgard gafte tout. 
C 5 



3« 

29,' 

Aux bons eft promis tout bon-heur. 
Et aux pervers rien que mal-hcur. 

21. 

Il n'y a rien ^ prifcr d'avantage, 
Que le prudent ôc difcrct perfonnage. 

22. 

Tout homme doiç fans crainte tiendra ferme. 
Mais le pervers craint du mal-heur le terme. 

23. 

Aux bons advient tout bien ôc tout bon-heur. 
Et aux mcfchants, dueil, peine ^ tout mal-heur. 

24. 

Vne tour forte eft au fage ùl chevance. 
Mais du mefchant le mal tousjours s avance, 

25. 

Le Seigneur Dieu vous concède fa grâce. 
De fuivre ici des vertueux la trace. 



^cs me/chants j trompeurs ^ mocqueurs, 

I. 

DI E V hait tousjours le mefchant pour fa vie, 
Parquoy n'ayez de faire mal envie. 

2. 

L'homme trompeur reçoit fouvent fur luy 
dol & mal , qu'il brailbit contre autruy. 

3. 

Tousjours de Dieu les mocqucurs font mocqucz, 
les benings à grâce provoquez. 

L'homme 




ÎP 



L'homme maling penra dcfolc, ^ 
;t deviendra comme graillé elcoulc. 

SIe donnez aydc aux mefchants ne confort, 
i î:ar ce fcroit aux bons faire grand tort. 

à» 

I Des mal- vivants le chemin qu'ils tiendront, 
Pi|Eux & leur fait$ en ruine viendront. 

pl n eft celuy qui face bien aucun, 
1^ Voire non pas mefme jufqucs à un. 

;c Dieu feront punis à la ligueur, 
ous CCS pervers, qui font de double coeur* 

9. 

^i nourrit le Serpent au lein, 

PÎFen fin paye de venin. 
10. 

te mal que le mefchant commet, 
. JLuy tombera fur le foramet, 

Des mefchants la profperite, 
■Eft des bons la calamité. 
F 

l^ayr faut ceux qui ne veulent de Dieu, 
ijLcs mtndemcns enfuivre en chafcun lieu. 

13. 

Le mauvais & pervers. 
Va tousjours de travers. 

14. 

^. !Lc mefchant de fon mal-heur, 
f Xft propre caufç faucheur. 




ï 



C4 



Ccft 
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C'eft aux mefcnants donntr un grand appas, 
Les ruppoitcr, & ne les punir pas. 

C*eft tromperie à tout homme de prendre. 
Ce qu il ne veut, du ne peut du lien rendre. 

17. 

Tant les menteurs, que larrons & meurtriers 
Seront en fin punis par leurs golîers . 

i8. 

L homme infolent fe rit de la jullicc, 
Mais à la fin recevra le fupplice. 

19- 

Du reprouvé l'efpoir elt rousjours vaine. 
Mais rhomme droit ne perd jamais fa peine. 

20. 

Qui le mefchant défend & juftific, 
11 fineracn mifère fà vie. 



péché ^ ruice. ' 
I. 

QV I une fois à vice a voulu s'adonner, 
Vne & une autre fois ne craint d y retonrneri 

2. 

Viles eftroncs aux ords porceaux. 
Sont fort doux & frians morceaux. 

3. 

Qui s'entremet à faire quelque vice. 
Se rend auffi compaignon du (upplice. 

Souvcii 



4. 

Souvent le vice eft revcltu, 
J Du nom, de la belle venu. 

5. 

Qui commet le crime & offence, 
Paiir en doit la pénitence. 

1 ^• 

1 Sçavoir le mal eft fouvent profitable. 

Mais d'en uler eit tousjours cvitabîe . 

7* 

Quiconques vit iniquement, 
; 11 en reçoit le chaftiment. 

il ^' 

\ Crains de commettre en ton prive, 

j Ce qu'en commun vil eft trouve. 

I , 9. , 

i II n*y amalnepechctantcelé. 

Lequel ne fou à la fin révèle* 

10. 

D'avoir la con(cience nette, 

Elt chofe precieu(è & haitte. 

II. 

Nul mal n eft fans punition. 
Ne bien fans rétribution. 

12. 

Qui fouffre un crime cftrc fait par autruy. 
S'il ne lengarde, offcncc autant que luy. 

13. 

Tel pour n'avoir à Ton vice d'amorce. 
Perd du vouloir, non leftre, mais la force. 



4ï 



D'ire, 
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D'ire^ hajne (d^ enVte. 



IRe & envie font en fomme 
Deux chofcs qui troublent plus Thomme. 

2. 

A l envieux nul tourment je n'ordonne. 
Que celuy-là qu'à {by-mefme il fe donne, 

3. 

Fureur pleine d'ire & tempefte. 
Par beau parler s'appaife èc s'arrcflc. 

4» 

Chofe n'y a qui l'homme plus oppreflè, 
Qu'eftre envieux, & vivre en grand triftcfîc» 

Defpoiiille toy d'envie deteftable. 
Car elle rend l'homme fort mifcrabic. 

Par ire advient maint accident. 
Qui la rcfraint cft ttes-prudcnt. 

Si le msfchant te porte envie, 

A bien faire point ne t'cnnuyci. 

8. 

Pour plus \ tes hayneux defplaire. 
Sois bon, de t'croploye ï bien faire, 

9* 

Si le pervers te porte envie, 
Pcnle qu à bien faire il t'envie. 

lO» 

Fuy r convient tous envieux. 
Autant que les calomoicux» 



4Î 



ft. 

fouffrc qu'en toy habite 
, Hayne, ou rancune maudite. 

12. 

Il ne convient avoir aucune envie. 
A ton prochain, ayant profpcre vie. 

13. 

Aux biens d autruy, à 1 honneur, à ia viç, 
11 ne convient porter aucune envie. 

14. 

Point ne fe faut courroucer aux affaires. 
Il ne leur cbaut de toutes noz colères. 



VinjurCy bUfme ^ njiolence* 



I 



I. 



A Toute irijurc & violence. 
Le 



feul remède eft loubliance* 



! Qui d'autruy blafmer s'entremer. 
Doit luy n^cfme eftre pur & net. 

3. 

Qui dit ce que pns ne devoir, 
Oy t fouvcnt çe qu'il ne voudroit. 

4. 

Ccluy qui chcrit le blafmc. 
Commet un erreur infarae. 

5. 

J Moindre que toy mefprifer ne convient, 
Car tel melptis en vitupère vient, 
L^injurc 
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L'injure qui cft oubliée. 
Ne doit cftre renouvcUée. 

Prifcr on doit U chofe bonne. 

Et ne blafmei jamais perfonnc. 

8» 

A tout opprobre injurieux. 
Le remède eft Toubly joyeux. 

9. 

Il n y a rien demis F homme tant pire. 
Qu'un cœur maling & enclin à mcfdire. 

10. 

Qui en (ccret (on prochain blafrae ^ tort. 

Semble au Serpent, lequel fans fifflcr nwrd. 

II. 

Ccluy (èderprife grandement. 

Qui defprire autruy, en fo'y loiiant. 

12. 

Garder fe faut en tout temps de jurer. 
De fc maudire Ôc de fe parjurer. 

13. 

lurer ne faut le Nom du Créateur: 

Car Dieu maudit l'homme blafphemateur. 

H. 

Le modéré Ce cognoit à bien dire. 
Mais refventé ne fait rien que mefclire. 

15. 

Cil qui condamne ï torr l'homme innocent. 
Tire fur luy l'ire du Tout-puiilànt. 



De 



45 



De guerre 3 noyfe^ difcord^ querelle. 



Verre eft un mû incomparable> 
Et la paix un bien fouhàitable. 

2. 

al en prend à qui noy fc incite: 
^onnorable cft qui noyfc évite. 

homme faux & infidèle, 
busjours (è met en querelle. 

4. 

Difcord, révolte & desunion, 
=ft des villes la perdition* 

5. 

,c furieux efmcut noy fe & débat, 
ais l'homme doux les fuit & abbat, 

ors que difcord,du Ciel fut cxpulfée, 

ta guerre fut en Terre commencée, 
enouveller une querelle, 

La noyfe en fera plus cruelle. 

8. 

Guerre fraternelle. 
Guerre infcrne lie. 

Apres la noyfe & la querelle, 
,'amour s'allunje & renouvelle. 

lO. 

Foy ni pitic ne régnent plus en Terre, 
. X un Paient fait à l'autre oi' la guerre. 



I 



Qui 
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Qui trop cftrive en difputant. 

Ne vient au point qu'il va cerchant. 

12. 

Qui aymeia débat, noy(è ou querelle^ 
Toll fc verra ruiné par icelle. 

13. 

Guerre eft un mal grandement dcteflable. 
Mais la paix eit à chafcun agréable. 

14. 

C'eft le pxîchc par qui (è meut la guerre. 
Dont les humains iont travaillez fur ceire^ 

15. 

Fuy r nous faut toute noy (è & querelle^ 
£t vivre à tous en amour fraternelle. 

Querelle faut fuyr dilrgemment 
Et avec tous vivre pay fiblement. 

17. 

Mouvoir ne faut guerre & contentioiî^ 

Ains avec tous vivre en diledion. 

i8. ^ 

De ton pouvoir évite inimitié. 

En pourchallànt envers tous amitié. 

19. 

Dieu prend courroux & vindication 

Des quercileux, aymants dillcntiou, 

20. 

Cil qui cognoift Ton ennemy. 



47 



T)efai^y concorde Q;) union. 

CONCORDE & paix cft chofc precieufê. 
Oui remplit tout de douceur gtadcufe. 

Vivre enfemble en paix & équité, 
£ft le V lay rempart d'une Cité. 

3. 

Mieux vaut en paix petite portion, 
^Quc grallè foupe avec dillèntion. 

Ouyr, voir & fc taire de tout, 
'ÎJourrit concorde & paix par tout. 

La paix eft un bien foahaitabic: 
Et la guerre un mal dcteftable. 

! Vivre de peu & en paix le manger, 

IVaut mieux qu'avoir grand bien avec dangci;, 

ÎLes animaux tiennent meilleur accord, 
; Que les humains qui vivent en difcord. 

L'homme ne doit vivre en difîèntion, 
I Ain$ en amour, paix & diledion. 

F ^* 

Le fecours^ ^uoy qu'il foit petit, 
[Par anion bien s'affermit. 

1 lO. 

I Mieux vaut chardons avec amour, 
,Ù Que gras moutons avec doulour. 



La 
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48 



ir. 



La paix feule eft la fource & la fontaine^ 

Et le bon-heur de toute chofc humaine. 

12, 

Amitié, paix 6c douceur. 
Fait plus que force ou rigueur. 

13. 

Petites chofes croilîènt par concorde. 
Et les grandes perillènt par dilcordc. 

14. 

Rien ne (çauroiten l'homme eftre meilleur. 
Que d*avoir paix, joye & repos au coeur. 

15. 

XJui meine vie de c har &. chien, 
lamais il n'a repos ne bien. 

i<5. 

N'avoir grands biens, vivre en paix & bon lieu. 
Sont pour ccitain les plus grands dons de Dieu. 

17. 

Ay mons la paix par qui tout bien augmente, 

Lâillbns dilcordc & guerre qui tourmente. 

18. 

Garder nous faut paix 6c tranquilite. 
Si voulons vivre en toute honneftetc. 

Enfuy concorde &c amitié courtoyfe. 

Et garde toy d'cfmouvoir guerre ik noy fc. 

20. 

Le pacifique cft fousjours bicn-heureux. 

Et le noifcux en [es faits mal-heurcux. 

21. 

Aymc la paix ^ jamais bien-heureu(è, 
Fuyant difcorde 6c haync rigourcufe» 



b 



Rien 
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kn n cft meilleur que vivre en unît^, 
ivcc tout homme, exempt de vanité. 



T)' orgueil ^ ^refumplon. 



b 



I. 



\tv refifte aux fiers & orgueilleux. 
Et fe monftrc aux humbles gracieux. 



:îen s eftourdiz & orgueilleux, 
k£n faits & dits font perillieux. 



rgueil fait Thomine à TErifcr trtsbucheta 
H u mi h te le fait au Giel monter. 

4. 

»Zeluy qui void (on arbre flc*urir, 
Se garde bien de s*enorgueillirA 

5. 

Dieu rejette les (erviccs^ 
Des orgueilleux pleins de vices. 

Mieux vaut eftrc humble en adverficé 
plie fuperbe en grand profpcritc. 

Ne fois fuperbe en ta bonne fortone^ 
É Ni eltonnë quand elle r'importiine. 

^Çar la louange oncognoift fi le cœur 
iTicnc de l'orgueil^ & vanité d'honneur. 

1 " 
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Qui entreprend d cftrc plus qu'il ne peut. 
Trompé d'cfpoir j dcchcc plus qu'il ne veut» 

10. 

Les habits pompeux & précieux 
Sont Ognes de gens orgueilleux. 

II. 

Lï où orgueil chevauche le premier. 

Honte & malheur le fuit au beau fcntier» 

12. 

Tout homme Tupierbe^ glorieux. 
Se rend à unchaicun defdaigneux^ 

13. 

Rien n'ed ï Dieu tant odieux. 
Qu'un arrogant ôc orgueilleux. 

14. 

Vn orgueilleux qui par trop entreprend, 
Penfant monter, tant plus bas il defcendo 

15. 

Quand l'orgueil s avance & croift. 
Le bon-heur foudain Ce deicroift. 

l<5. 

Le cœur plein de toute ambition^ 
Se précipite en perdition. 

17. 

Dieu l'orgueilleux de fon fîege depofe. 

Où l'humble Ôc doux en paix tousjours cepoie« 

i8. 

Qui veut complaire )i tout le Monde, 
Vn grand aby fme efpuifè & (onde* 

Le fol fupcrbe cft tousjours abbaiflc, 
£c l'humble iagc au plus haut cikvé. 

L'homme || 
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20. 

, i.*honuue cllcve en honneur glorieux, 
I Le plus IbUvent en devieni orgueilleux^ 

' 21. 

fhonime fuperbe elldc tous abhorc, 
£t l'homme humain des Anges décote. 

22. 

Qui monte plus haut qu'il ne doit, 
Dvlèend plus bas qu'il ne voudroic. 
I 23. 
Tant plus tu de pouvoir & puifl^ncc. 
Tant moins tu dois d'orgueil avoir hcencc* 

>rgucil,envie^& fraude fatanique 

Seront punis, & tout effort inique* 

25. 

Des orgueilleux Dieu fcul leftat abbai(Tc> 
Èt l'homme lîmple en fon lieu il redrcllè. 

26. 

L homme ellevant fa tefte d'arrogance, 
>era dcftruit lors que moius il y pcnTc. 

L'homme arrogant fe met tort en colère. 
Mais l'humble Ôc doux â la paix obtempère* 

28. 

)cluy de (éns cft du routdefpourvcu, 
'Qui à yeux clos fc jette au mal preveu. 



D'humilité* 



[TT Vmiljré k D i e v eft agréable, 
IX XMais roigaeilkux grandement detcflable* 



Chofe 
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Chofc plus belle il n'eft qu^humilitc. 
Pour vivre au Monde en grand tranquillité. 

3. 

Humilier nous faut devant k face 
De noftrc Dieu, pour obtenir Ta gracç. 

4. 

Dieu Q monftre aux humbles gracieux, 
£( rcHile aux (îers ôc orgueilleux. km'^ 

Humilité fait rhommeao Ciel monter. 
Et Ton orgueil à l'Enfer tresbucher. 

6. [ 

L'humble mieux vaut en fon adverfîtc 



Qoei orgueilleux en fa profperitc. p 

T)c fiauJe ^ tromperie. 

QV I fon prochain par fraude veut tromper, 
Fraude bien toft le viendra attraper. 

2. 

Cil qui cerche à tromper autruy, 
La tromperie vient \ luy. 

3. 

Qui aux autres mal- heur braflè. 
Son propre mal il pourchaile. 

4. 

D'eftre trompé beaucoup micnx vaut. 
Que faire aux liens un lourd defaur. 



pcluy qui mal pour bien rendra. 

Le mal bien toft le furprendra. 

à, 

:Qui tache ^ autriiy décevoir, 
.Le kmblablc on luy void recevoir. 

7. 

;Qui fait la forte, il tresbuchcen icellc^ 
Oui nuire veut, fa fin (eta cruelle. 

Cil qui le pur corrompt & hrouille. 
Se diffame, & fon amc fouiHe 

) 9 

[A fon prochain tout homme flatte & ment. 

Quand il dit Tun, Ion cœur penfè autrement, 

10. 

1 L'homme trompeur reçoit fouvcnt fur luy, 
. Le dol & mal, qu'il orartbit contre auiiuy. 

II. 

La forte que le trompeur fera, 
, Luy mefmc il y tresbuchera. 

i^Defrobbe, prens, poflcdc, amaflc. 
Tout faut lailler quand on trcspartc. 

13. 

Celuy qui fraude rèmerâ. 
Fraude aufli il moirtbnnera» 

Comme à autruy fait tu auras, 

Croy que de mefrae recevras . 
..... -~ - jj-^- 

Quiconque mal ï fon prochain fera. 

Avec k (çmps il s'en reieauca. 
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Le plus fouvcnt par cautellc fubtile. 
Tort bien plaide, rend bon droit iniuile. 

Fuyr convient fraude ôc déception 
QÎn mettent i homme à grand perdition. 

Garder fc faut de larcin & rapine: 
Cir cela mec la peribnne en ruine. , 

19. 

Flatteur, menteur ou larron ne feras. 

Mais félon Dieu journellement vivras* 

20. 

Nuire ne faut au prochain nullement. 

Mais procurer Ton bien incellàmment. 

21. 

Pludofl convient aymer noftre dommage. 

Que d'acquérir faullèment héritage^ 

22. 

Tenir à foy les biens de ton prochain, 
£il un forfait inique ôc inhumain. 

23. 

L'homme trompeur qui l'auiruy ci prétend. 

Ne joiiira du butin qu'il attend. 

24. 

Le piège qu*^ autruy viens tendre. 
Ton pied mcfrae fe viendra prendre» 

Le mefchant luy mefme Ce prend 
Au 61, où fon malheur l'attend. 




55 



Vc faux femblant. 



C'E s T le plus grand mal de tous maux. 
Qui fe mafque d'un femblant faux. 

Souvent fous douceur enbaumcç, 
Gift une aigccuç envenimée. 
l 3. 
Le parler doux 5c benmg, 
Eft rarement fans venin. 

Se feindre bon fans quelque efFcâ:, 
Eli d'vn malicieux le fait. 

S. 

Bien fouvcnt fous belle apparence, 
Gift fallace, dol, & nuifance. 

Souvent fous le miel doucereux. 
Se cache un venin dangereux. 

Sous habit de (tmpleilc, 
Gift fouvcnt grande fîneflê. 

Souvent le vice eft revcftu 
Du nom de la belle vertu. 

;Sous couleur de jufticc, 
iGift fouvent grand maUcc.' 

Hay r le vray, fc feindre en toutes cho(c$, 

(iSont de la court les œilkcs ^ içs rofes. 

1 



Sous 
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Sous un doux mielleux langage. 
Le plus fouvcnt gift grand dommage. 

12. 

Entre les maux que Thomme doive craindre, 
C'ciï quand i'eiprit prend plaifîr de Te fcindrç. 

Le Fol prend pejne à flatter Ces efprits. 
Et tant 5 en faut qu'il veuille élire repris. 

14. 

Ce que (buvent l'on cache par cautclc. 
Avec le temps amplement fe révèle. 

Sois tout ainh en faits & en langage. 
Comme tu as au dedans le courage. 

Tel fous beaux mots couvre dol & injure, 
Qiii puis après fait fcntir fa pointure. 

L'homme faintif tous propos mefprifc 
Le ficn prochain, afin qu'il le dettruifc. 

18. 

A Dieu dcfplaift T homme diffimulé. 
Mais l'innocent luy eft tousjours à gtc. 



folie ^ ruanltL 

Cr. 
'Est folie & vanité, 
D'clUe en ce Monde arrcftc. 
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ta vanité relïcmble le poifon, 
dedans l'amc infedc la raifon. 



3. 

C'cft folie craindre & redouter. 

Ce que Ton ne peut éviter. 

4. 

J.e mondain fe nourrit tous jours, 
Pe l'efpoir de fcs vains difcours. 

Qui veut plus qu'il n'a lèns en telle. 

Se fait tenir pour fol & bcftc. 

à. 

Mieux vaut celuy qui monftre fa folie, 
Que le (çavant, qui celc (à clergie. 

7. 

le fol dit tout, ï rien ne regardant, 
JLe fage eft coy, ôc fa langue gardant 

8» 

De folle harditflè. 
Nulle gloire & fagclïê. 

Au cheval duit le foiiet & menace; 
Au doz du fol la gaule à bonne grâce» 

lO. 

Par trop gaudir & folier. 

Souvent on fe trouve en danger. 

II. 

lamais ferme ne (è fonde 
La vanité de ce Monde. 

12. 

Les mal-inftruits folie hériteront. 
Mais ks fçavaius fcience acqucrcront.. 



te 
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Le rire outre mcfure. 
Vient de folle nature. 

Cil qui avec le fol s'aflèmble, 
|i convient qu'au fol il rellèmble. 

Lê fage acquiert (ciencc & doctrine. 
Le fol fe paid en toute œuvre maligne. 

CJut rcfpond ï ce qu'il n entend, 
SaTolie ti tnondre ouvertement. 

17. 

Mieux vaut (c garder de mefprendrej. 
Que grande folie entreprendre. 

Qui le bien lai(ïè, & le mal prends 
Imitfolieàcrdcat. 

Fol eft qui ne cognoit en luy. 
Ce qu'il peut veoiren autruy. 

20. 

Qui trop fol eft en toutes aâions. 
Il a befoing d'afpres corredions. 

21. 

L'homme qui produit cho(ê vaincj 
N'en reçoit que labeur 6c peine. 

Contre nulluy ne plaide follement: 
Car de tel plaid n'auras avancement. 

23. 

Le fol de foy la fagellc mcfprifc. 

Mais l'homme fage en tout honneur le priG 
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24. 

_ui Ut toiisjours & jamais ne mecîitCe 
i perd Ion labeur, ôc rien il ne proufite. 

25. 

Tant vaut cil qui oy t & nVntend, 

] Que cil qui challè ôc rien ne prends 

26. 

Qui de Ton ferf fait Ton fcigneur. 
Ne peut vivre fans deshonneur. 

27. 

C cft grand folie à T homm* de demander, 
1 Ce qui de droit ne fe peut accorder. 

28. 

' Grande folie entreprend, 
; Qui à fou maiftre fê prend. 



De folle dej^ence ft) mauVaù 
gouvernement* 

Ht. 
Ç E L G N les biens foit It defpcncc ; 
i3 Sage eil qui bien y penfê. 
■ i Par un mauvais gouvernement, 
t [ L'homme fe perd le plus fouvcnc 

I ^* 
I ' Qui tout fricallc& fond, 

mÀ Trouve bien toil le fond. 

1 Qui n*a que quatre & defpcnd (êpt. 
N'aura bcfoing de grand boutict. 



Peu 
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T. 

Peu profite de gaîgnf r largement. 
Si dcfpcndu il n tft bien lagcmcnt» 

Quand la defpencc exccde It recette. 
Communément il s'enfuit grand' difêtte, 

7. 

Qui acheté & bien ne cognoit. 

Perce ôc dommage il en reçoit. 

8. 

Qui tont avale à (on difner, 
leuner luy faut à fon fouper. 

9- 

Nul ne doit hanter la taverne. 
Si (à bourfe ne le gouverne. 

Au bon Difpcnfîer, 
Dieu ell Tieforicr. 

ir. 

Cil qui defpend plus qu'il ne doit. 
En povretc mourir on void. 

12. 

Rien ne fert d'cftre riche Se opulent. 
S'il n ell defpendu bien fagement. 

13» 

De grande mife & petite recette. 

Vient fouvent grand povretc ôc difèttc. 

14. ^ 

Des biens acquis, u(è & n'abufc point 
Que povretc ne te preflc ôc te pomgt. 

15. 

D*un héritier prodigue ôc mal inftruit. 

Le peuple en fait maint fable ôc mauvais bruitr 




on bien acquis nedefpends follement, 
ue povreté ne te tend languiflànt. 



De tenir ordre ft) me fur e. 

V I bien ne tient ordre & mefurc. 

Soie mol ou dur, guère ne dure. 
2; 

^Icfure dois garder en chafcune adion, 

. Car iresbclle veitu cft modération. 

3. 

11 cft aux hommes necefïàirc, 
i De tenir un moyen falutaire» 

4. 

Ordre, moyen & raifon, 

Fontprorpcrcr la maifon. 
■ 5. 
Toute chofe par mefure, 
£ft à prifer de nature. 

Heureufe cft la maifon 
Où règne la raifon. 

7. 

Cil eft digne de perdre ion bien. 
Qui n*cn fçait ufcr par moyen. 

^ Garde toy bien de trop en toute cho(c, 
* C cft au moyen que h vertu rcpoic. 
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li 



9. 



En tout la mcdiocrîtc 
£(l de fore grand utilicc* 

10. 

Le dormir defmerurcmcnr, 

Gaile le bon cncendemenc. 

ir. 

Pour mener une vie pure. 
Tenir convient ordre ôc mcfarc» 

12. 

Toute chofe imnx)defcc. 
Ne peut eftrc de durée. 

13. 

où il y a raifon. 
Il n y a confuiion. 

14. 

En toute chofc & a^tioo. 
Faut ufet modération. 

15. 

Règle tes pas & mefutc tes voyes^ 

Va tellement que point ne te fourvoyés* 

Qui Con valet nourrit trop tendrcmcntp 
lien aura du mefcontentement. 

17. 

Ton4)ien acquis dcfpend-Ie par mcfutc> 

Sans regarder àdamnablc ulure* 

i8. 

Garde toy bien de trop en tous tes faits, 
Fors d aymer Dieu, Authcut de toute paix. 

En tonte chofc ©ft modération. 
Pour nous feivir de hmicatiQjOa 



on bien acquis dcfpencl le par mcfiirc. 



ans 



touccsfois tegardcrà uiure 



21. 



m ordre Se règle en ta mai (on: 
u oiouvcrnc toy fuivant la raifon. 

P 22. 

m faut le (îen dcfpendrc par rayfon, 
I Gardant mefurc ea tout temps ôc ùyfon» 

I V'ahJîînencCj, fobrieti ^ attrem^xmc. 

IL ne convient fuperfluitc fuivrc, 
Mais félon Dieu, en attrcmpancc vivrç, 

f 2. 

I 1 11 faut garder par loiiable abftinence, 
L |Le vray moyen, fans u(èr d'abondance. 

HlSois fobrc en tout, & u(è en telle (brre. 
De tes moyens, que Tabus ne t'emporte» 

4. 

Sans abflinence de patience. 
L'on n'a vertu, art, ne (cience. 

5. 

L*hommc attrempé alongera (es jours. 
Mais des gouluz ils (èront brefs éc courts. 

\ Si riche on eft» faut vivre en attrempancc j 
<Si pOYK on dl» ODuvrer en diligoncc. 
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7. 

Le vin efl bon à toute créature. 

Quand on le boit par raifon 6i mefurcJ* 

8, 

Les (âges louent grandement 
Ce mot, rien ecceflîvement. 

9. 

L'art de fobrer & d'efpargner, 

N'cft pas moindre que de gaigner. 

10. 

Cil qui n eft attrempant & frugal. 

Se prd^cipite de mont à val. 

II. 

V(è du tien par bonne providence. 

Sans eftre avare, & faire grand dcfpencc;* 

12. 

Qui veut complaire à Dieu incefFammenf^ 
Vivre convient en tout tcr\)ps robrcmcnt. 

13. 

Il nous convient nfer dé tempérance. 
Et nous garder d'txccz & abondance. 

14. 

Mange & boy peu, afin de ne mcfprendre. 
Plus en vivras, & mieux pourras apprendre 

15. ^ 

Garder nous faut fcbrietc. 
Et fuyt toute ebrictc. 

16. 

Vy en tout temps par compas & mcfure. 
Sans faire cxcez, ou vilèr à uluie. 

17. 

Selon le gaing 6c revenu. 
Table couverte & pot au feu» 



tf enir ne dois table des Roiî, 
5i n'as chapons, mange des pois. 



t>yyrongnerie ^ gourmundife^ 
pp I. 

PO V R ne corrompre la nature. 
Faut boire & manger par mefure. 

Qui boit & m^nge fobrcment, 
\ De couftume vit longuement, 
i 

f L'abus du vin n'eft qu'une rage S 
I Qui en abufe n'eft pas fage. 

[ N'accointe point Ty vrongne & le gourmand. 
Que povreté ne te pren en dormant. 



5» 

Gouverne toy modeftcment au boire. 

Car le vin trop bcu trouble la mémoire* 

6. 

Obfcrver banquets trop fouvcnt. 
Fait porter povre habilement. 

7. 

Tant plus le corps eft bien traiélé. 

Tant plus rcfprit eft mal mené. 

8. 

Qui eft friand & parellèux, 
Moura chetif & mal-hcurcux, 

L 



Qui 
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Qm trop au vin s'adrcilc. 
Retient peu de (àgellè. 

lo, 

Yvfongncric trcs-infamc. 
Rend riiommc digne de grand blafmc. 

II. 

Il nousconvknr garder diligemmeoî 
Sobricte, pour vivre longuement. 

12. 

Du vin Timmoderc ufage. 
Corrompt la vigueur de tout aagc. 

13. 

En un banquet vaut plus Tamy joyeux. 
Que les boas mets ôc vins délicieux. 

11 n*y a grand lûiiange de victoire. 
De vaincre cil qui cft vaincu par boiff 

15. 

Ennç la bouche & le verre. 
Le vin fouvent tombe à terre. 

Manger Se boire fans mefure. 
Corrompt de galle la nature. 

17. 

Avec rabfent celuy combat, 
Qm contre Tyvrogne débat. 

Le ventre affamé point rejette 
La viande, tant fou abjette. 

Qui aux banquets trop s avoyune, 
Ala mifcrc s'achemine, 



'Sagement fe gouverne 
i^Qui fuie la taverne 



21. 



I 



' Qui lousjours mange & gaudit^ 
• Fera petic mont & proufit. 

21. 

' Qui volontiers boit ôc gourmande, 
. Ilîait Ton Dieu de la viande. 

23. 

Xe fagc ne hantera pas. 
Les grands banquets Se longs repas. 

24. 

]Qui tousjours rit, fricallè & fond, 
ITiouve bien toft la fin & fond. 

I "De tresgrand' mife & petite recette, 
^< Vient bien fouvent povretc & difcttc. 

^:Qai tout TEftc fe loge en la taverne, 
^ J£n povrcté tousjours doit ôc hyvernc» 

^ ' 27. . ' 

Yvrogneriecftchofè abominable, 
Parquoy fuyons ce pèche detcthble. 

28. 

Vn arc tousjours tendu fouvent fe rompt. 
L'y vrogne aufîî fc gafte fe corrompt. 

29. 

Suivre ne faut Tyvrongne & le gourmand. 

Que povreté ne t*alîbmme en dormant. 

30. 

N'ay tpedu vin, Ja liqueur rougifïânte. 
Comme au vciiin, eii fa force poignante,' 

^' ' ' E 2 
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I. 

P A 1. 1 A s » fur volupté vi<5loricu(c3 
Poicc tousjours la palme gloûeulc» 

En volupté on entre facilement. 
Mais on en fort bien difficilement, 

3. 

L'appaftdes maux, c'clt volupté hfcivc, 
Donc aux humains tour enccmbiicr arrivc> 

4. 

par volupté rhorame cft pris de façon. 
Que le poillôn eft pris à rnaraeçoA. 

5 • 

Volupté par fa vile ordure. 
Corrompt la bonté de nature* 

6. 

Pour vivre en joye & en famé, 
Fuyr faut charnelle volupté. 

7. 

Vivre à Ton ayfejen repos & délices, 
Elt Tentretien de volupté & vices. 

8. 

Tou$jour« fera en Tefprit bien raffis. 

Volupté morte, & Cupidon occis. 

, 9* 
Charnelle volupté. 

Se paift d oy(îveté. 

10. 

Qui le plaiûr tempère de couftumc. 
Avec h dôu;c il met dç l'Âmertume. 



''H 

Ill|I(0llfl9 



Touit 
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Toute folle licllc, 
fuivie de tnftcffe. 



ifcencc 



II. 



X2« 



13. 



concupii 
■Déçoit la prudence. 

«Par lappetit U raifon fc tranrportc, 
:Et tout malheur aux hommes il apporte» 

14. 

;Cil qui s'adotine ï volupté infâme, 
[Corrompt Ton corps ôc il occit fon amc. 

fPuy volupté, par qui eft confommcc 
fNature humaine, Ôc bonne renommée. 

îSi tu veux vivre en treslongue fantc, 

tUFuy r convient excez & volupté. 
[La volupté re(ïèmblc au fucre empoifonnc, 
[Dont la douceur produit un trait envenime. 
iGarde toy bien de la femme impudique, 
'Car comme un glaive ainfi fa langue picquc. 



D'amour folle ^ impudique- 



I. 



BATAILLONS contre Amour encor nouveau. 
Son premicç feu s'eftcint d un bien peu d'eau. 

- E y Du 
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t. 



Du jeu d'amour, la fin & le déduit. 
L'homme à couc mal Ôc mifcie conduit. 

3. 

Mille douleurs reçoit pour un plaifir, 
Celuy qui fuit l'amour avec défit. 

4. 

Parmyles banquets & le vin 
plus l'amour efpand fon venin. 

Amour aveugle les raifons. 
Et va renvecfanc les maifons. 

Fuy folle amour & fon train mal-heurcuxj 
Fuy le confcil maling & dangereux, 

7. 

Ccu'x-là bien (âges feront. 

Qui d'aymcr fe palTcront. 

8. 

Il vaut mieux vivre (ans plaifîr. 
Que de mourir pour un defir. 

Amour n cfliinon qu'une rage. 

Qui déçoit le prudent & fage. 

10. 

Heureux qui ne fent en Ces veine» 

Boiiillii les amoureufes peines» 

II. 

Le riche qui cuide cftre ay mç, 
Eft plus cornu qu'un cerf ramé. 

12. 

Amour fait pour grand fol clamer, 
Cduy qui $*cn laillc furmonter, 





Hayr 



I 
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13. 

Havr on doit tout tel (bulaf ^ 

; pont â k (în on du, helas ! 
I 14. 
iL'amourdu Monde déçoit 
'Ccluy qui point ne le voit, 

!Ccft grand folie de tant aymcf. 
Qu'on face de fon doux amer» 

Amour & Seigneurie 
Ne veulent compaignic. 

17. 

n amour, en court & chaflè. 

L'on n'a tout ce qu'on pourchaflE, 

iS. 

i^es amants le débat & dilcord, 
Elt renouvellement d accord. 

19. 

Amour n'cft rien qu'une fumée, 

Qui obfcurcift la renommée. 

20. 

iCcluy doit bien eftre bUfmc, 

;Qiu ayme & n'eft point aymé^ 

21. 

Ay mer eft doux & non amer, 

Ouand eft fuivy de contr' ay mer. 
I 22. 
Amour n*ell: rien qu*ardante frencfîc. 
Qui de fumec emplit la fantalîe. 

Cupido n'eft rien qu'un fol defir: 
IVcuus fa Mere un frcfle pUifir. 

E 4 L'amour 
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L*amour cft un tourment mfupportable, 

Vn mal cuifant, ncantmoins defirable. 

25. 

Amour n'eft rien fors qu'un feu confumant, 

Vn froid venin , par tout fe dilatant. 

26. 

Erreur point ne fe cognoir. 

Où amour régner on voit. t^'"' 

i. 



amour fidelle^ loyalle ^ bonne. 

L*A M o V R fidelle cft de telle efficace. 
Que ni le temps ni la mort ne Icfface. 

2. 

Aymer convient bonne dodrine. 
Qui de l'amc cft la mcdicine. 

3. 

Bien aymc qui n'oublie. 
Bien fait qui s'humilie. 

4. 

L*amour qui n'a bon fondement, 

S'efFice bien légèrement. i 

11 n'y a rien qui plus ofFcncc, 
Que vrayc amour fans rccompcnfe. 

^* . i 
Aymer convient noz ennemis, %K 

Comme faifons noz bons amis. 



Amou 



! 



73 



Tlmour qui cft fans fard & feime, 
' JnI a d'aucune pcrfonne crainte. 

8« 

I Amour feflcîfchit par douceur, 
' Et non par menace & rigueur. 

^ 9. 

1 Qui a defir de preferver Ion amc. 
Garde fon corps de tout amour infâme. 

10. 

Vivre convient avec tous en amour, 
^ Pour en avoir falairc au dernier jour. 
\ II. 
Amour te faut porter en chafcun lieu 
A ton prochain, pour vivre félon Dieu. 

12. 

Le tien prochain à aymer te difpofe. 
Sans prendre à luy couroux de nulle chofe. 

13. 

Aymer un peu fagement, n eft que bien. 
Mais trop aymer follement, ne vaut rien. 



R 



I E N ne bourellc tant la vie 
Que la rage de jaloufie. 



Lt gloire neft fans envie 
Ni raraour fans jaloufie. 



Amoui 
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3. 

Amour, defpit, rage & jaloofîr. 
En toate femme a fcigneuric. 

4. 

L'envie eft beaucoup plus cruelle, 
Qu*un fier bourreau qui nous marrelle. 

s» 

Tous les ennuis qui gennent noftre vie 
Ne font tant durs que n cfl la ialoude. 

Le plus grand raal qui peur venir ï tous, 
C cft quand on çi\ envieux ou jaloux. 

7. 

L'homme jaloux nourrit en fantaHc, 

Vn ver qui ronge incc(Iàmment fa vie. 

8» 

La jaloufie e(l un mal plus cruel 

Q\XQ [es tourraens d'un homiTie criminel. 

Tourment plus grief n'y a en ceftc vie. 
Que des humams la feule jaloufie. 

T)u Mariage. 
t. 

G En s mariez & mal-contens. 
Vivent tousjours en grands tourmens. 

2. 

Vn mariage eft or bien fait & faint, 
C^and feuleineni de l'argent on eftrcint. 

En 



7S 



3. 

En mariage bien fortabic, 
n cft que d'avoir Ton femblabic» 

4. 

Qui fc marie par amours, 
A bonnes nuits, & mauvais jours. 

Fille prefte à marier, 
,Eil facheufe ï gouverner. 

Qiierellcr en mariage. 
Fait confumer l'héritage. 

' Femme de fens & de gentil fçayoir, 
: En mariaee il fait bon de lavoir. 

8. 

Tout le confeil d'un homme le plus lage 
1 N cft lufiîrant pour faire un mariage. 

Alliance d efprit & de courage, 
Eft un lien qui vaut bien parentage- 

10. 

Ccluy qui vit fans eftre çn mariage, 
I Seul &dercrt il faut uferfonaagc. 

II. 

Qoi de bonheur bonne femme rencontre 
Se peut vanter d'avoir belle rencontre. 



Du Mary ^ de la Vemmc 



I. 



V Mary appartient prudence. 
Et à la Femme patience. 
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Chafque Mary de niCon^ 
Soie Chef en fa maifon* 

lamais Mary fage&difcret. 
Ne dit à femme Ton fècret. 

4» 

Bien-heureux qui a Femme fage,' 

Car c'cft rornement du mernagc, 

S. 

Trois chofes font T homme toft mifcrabl^ 
La femme & vin, & le jeu deteihWe. 

Qui mauvaifé femme prend» 
Ne peut eftre ûms tourment. 

7. 

Les vins & les femmes tafter 
Font les hommes apoftater. 

Sagement Ce gouverne. 

Qui fuit femme ôc taverne» 

^ 9. 
Qm entretient femmes ôc de. 

Ne moura (ans grand povretc'. 

10. 

La Femme bonne eft un don Ôc joyau. 

Qui rend le front du Mary gay ôc beau. 

II. 

Femme prudente & fage, 

EU l'entretien du mefhage 

12. 

La (âge femme eft un bien denrable. 
Mais la mauvaifé eft un mal incroyable. 



13. 

ta bonne & venueufc fcramc, 
^Vaut une prccicufc gemme. 

Femme honneûe & bien morigincc^ 
:Eft afifez liche & bien dotée. 

i 

' La femme autant, en bien gardant, p wuhie, 
lOuc l'homme fait avec grande pourluite. 

'Femme de bien, 
^yaut un grand bien. 

17. 

Toute femme chafte ôc pudique, 

i Doit cttre fage & domeftique. 
f 18. 
: Temme paillarde eft amfi qu'une foflc 
: Pleine de bouë, orde, profonde & grolîê. 
I 19* 
L'amour de la femme vaine, 

Eft d'une fort courte haleine. 
A 20. 

Le jeu, la femme & le feu. 

Ne fe contentent jamais de peu. 

21. 

La femme, argent, lid & le vin. 

Ont leur poiion & leur venin. 

22. 

Filer, caufer, pleurer & braire, 
C eft tout qu une femme fçait faire. 

23. 

Le naturel des femmes eft volage: 
A tous momcns le change Icui courage. 
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24» 

O ou la femme domtit^ 
Tout s'y pcid ôc Ce ruine» 

Arbre Ccc ne devient plus verd, 
Ainfî fait femme qui temps perd- 

Chafcune femme & vache. 
Ont tous jours quelque tache. 

27.^ 

Fumée, pluye & femme fans rai(bn, 

ChalTcnt fouvent l'homme de fa mailbn. 

28. 

Douleur de femme morte. 
Dure jufqu à la porte. 

29. 

Femme babillarde Ôc trotiere 

Ne fut onc bonne mefnagerc. 

30. 

Vue raaifon fans feu & femme, 
Reiîèmble le corps fans ame. 

31. 

Femme qui eft aymée & amoureufè, 

Oncques ne fut hidc ou maiicieulè. 

32.^ 

La femme avec (es rufcs l'homme dompte. 

De qui i'cfprit tout animal futmonte. 

•j -» 

Blafon n y a tant foit laid ôc infâme, 
Qni (cent changer le bruit d'honnefte femme. 
' 34. 

II fait bon voir, le Mary ôc (a Femelle, 
S'cntrctcniren amour mutuelle* 



I 



3f. 

te plus beau dot que peut avoir la femme, 
iCcit quand fa vie eft loing d amgur infarac. 

La Femme fage & bonne, 
Eft du Mary la couronne. 

La Femme oyfive ruine & fond 
La niaifon de comble en fond. 



79 



^es F avens ^ Enfam. 

DE ton Enfant la verge ne rejette. 
Cil ià nature eft à vices fujette. 

2. 

\ Pcre ou Mere qui trop chaftie, 
i Fait r Enfant mauvais en partie. 

[Aux gens anciens remplis de (apience, 
I Potter on doit honneur &: révérence. 

4. 

! Exhibe honneur à ton Parent, 
|£n te monftrant benevolent. 

5. 

. Qui honnore (es Perc^ Mere, 
[Aura vie longue & profpere. 

\o\s tousjours tel endroit de tes Parenf, 
^Que quiers ver* loy jfe porter tes Enfaiis. 

Les 
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/■■ 

Les bons Enfans feront de Dieu beniCi^ 

Et les mefchans chaftiez & punis. 

8. 

Le fage Enfant oyant de bon courage 
Les faints propos, il en fera plus fage. 

9. 

Si ton Père efl: bon faut l'aymer. 

Et s'il eft nuuvais, lendater. 

10. 

L*Enfant qui ne croit Pere ôc Merc, 

Ne peut qu'en fin ne le comperc. 

II. 

Le fagc Enfant donne liëflè au Pere; 

Le fol offencc & contrifte fa Meie. 

12. 

Devant une tcfte chenue. 
Te lèveras à tefte nue. 

13. 

LEnfant par trop grand hberiCa 
Croiften toute mefchanceié. 

14. 

Bénits fon de Dieu les Enfans, 
A Pere & Mcre obtïllàns. 

15. 

Si complaire tu veux à tous, 

Sois humble, gracieux & doux. 

16. 

L'Enfant qui porte ï fon Pere dommagej, 
A tout malheur il ouvre le pallàge. 

17. 

Qui hayt Pere ou Mcre fans crainte^ 
Verra bien toft fa lampe ciieintc. 



I «I 

àvant toute chofc obtempère 
LU commandement de ton P^rc. 

19. 

l'Enfint doux 6c affable, 
tous eft agréable. 

UEufant fage Se bien appris, 

Pere & Mere cft fournis. 

21. 

-'Enfant trop carelïc, 

eft jamais bien réglé. 

22. 

-*Enfant acquiert loii.inge înccflGimnierjt, 
kconduifant au Monde honneftemcni. 

23. 

*omtne feras à ton Parent, 
Te rendra Dieu l'équivalent. 

24. 

|.*Enfant docile & bien inftruir, 

)onne bon elpoir de grand fruits 

25. 

VVvoir enfans, n*avoir enfans awflj, 

%)onne labeur, donne loing& fouci. 

26, 

/Enfant vrayment ne va pas droit, 
hji n oit fon Pere, & ne Iccroid. 

.oùan^e fmX. donner à l'Enfant vertueu:?, 

;Ec avoir en horreur le vicieux. 

28. 

lonnorer doit lenfant tous hommes gÛ9, 
[t ceux qui font en cftimc & en pris, 

F L'Enfant 
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29. 

L' £nf;int prudent par tout honncnr aura^ 
Mais le pervers grand mefpris recevra. 

Poctcr TEnfant doit humble révérence 
A Perc ôc Mere, en toute obcïlîànce. 

31. 

Sois curieux tes Enfans faire apprendre, 

£t le chemin de vertu leurfay prendre. 

32. 

Tes Père & Mere il te convient (èrvir. 
Si du Seigneur l'amour veux dellèrvir. 

Le bon Enfant qui veut à tous complaire. 
Doit e^^e doux^ affable ôc débonnaire. 

34. 

De telle arnoi^r révère tes Parens, 
Comme tu veux que facent tes Enfans. 

3f. 

Recevoir doit TEnfant en révérence. 
De Tes Parens la bonne remondrancc. 

3<5. 

D'un Filz prudent le Perc eft en licilè. 
D'un fol il n^a que peine & que tiifleilé. 

Dés que l'Enfant cft en fa prime enfance, 
Monflrer luy faut du bien lacognoillànce. 

3». 

Mieux vaut un feul Filz craignant le Seigneur, 
Que des thre(br$ le pris Ôc la valeur. 

39. 

Le bon Enfant e(l miel au Perc, 
£t le mcfchant poifon amerc. 




T)e njieUlcJfc ^ jeuncjp. 



''Est en vain regretter la jeunc/ît, 
Quand on cft parvenu en vieilicflc* 

2. 

1" Soy bien gouverner en jcunciie. 
Donne grand confort en vicillcfle* 

3» 

La jeunciîè fbudain s'enfuit, 
Etvicilleile bien toft la luit. 

4. 

]il qui n'endure en fa jeiincflè, 
l'aura repos en fa vicillclîè. 

5. 

iConverfarion en jeunelîè, 
iFiatcrmie en viciilcfïe* 

.e jeune doit eftre joyeux, 
•Et le vieillard (âge & ferieux. 



7 
/ • 



iTour ci bas tend à la vie^ilLllc, 
iExccpte vertu & fagc iïè. 

jParelïcux en jeunefTc, 

nDileicux en viciiknè. 

' 9- 
lApprendre faut en jcunefîé. 

Pour s'en fcrvir en vieilieflè. 



lo. 



La vieillelîè cft en tout lieu honnorable. 
Et la jcuncflc à chafcun agréable. 
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If. 

Acquérir faut en jcunellè. 
Pour vivre en vicille(Te. 

12» 

leuneiïè s*cnfuit, 
ViciUeire la fuit. 

pour bien régir huy la jcuncHe, 
Il la convient tenir fous pteilc. 

14. 

La honte affiert à la jcunelîè. 
Mais bien ne (îed ï la vieilleHc. 

15. 

Aux vieilles gens qui font en apparence. 
Les jouvenceaux doivent la révérence. 

A la vicillclïè efveriuée, 
Vertu n'eft plus reftitûcc. 

. 17. 

L*homme vieil n eft qu'une idole enfumée 

Ailis au coin en une ch. minée. 

i8- 

La volupté la jeunefle feduit: 
L'oyfivete en pompe la conduit. 

19. 

Fol qui le fie en fa belle jeunefle. 

Qui tant foudain fe perd ôc nous delai(Iè> 

20. 

La jeunefle cft peu (âge ôc raal-habilc 
La vieilleflc eft languillànte & débile. 

21, 

L'on fe doit bien gouverner en jeunefle. 
Pour cftrc Roy au temps de Ùl vieilkllè. 



8f 



22. 

Faire convient en fa jeuncflc, 
>rovifion pour U vieillede. 

Z'cd honncnr au jeune 5: grand pris, 
P'ellte du mcrchantcn mefptis* 

[ 24» 

vin eft poifon à la jeuncflc, 
vray ballon à la vieilKflc. 

Oes bons vieillards les mœurs & la vieillcllê, 
Prifcr te faut ôc honnorer (ans ce(Tc. 

k\ix vieilles gens qui font en apparence 
Le jeune doic honneur & reverencC' 

Si ton efprit eft remply de fagellè, 
1 ne te faut mocquer de la vicillclîè. 



Des Amysy tant bons que mxuvais. 



IL n'eft meilleur que d'avoir un Amy: 
Cil qui eft feul, n'eft pas homme à deray. 

2. 

Il eft auflfi peu bonnette &: décent, 
pj'avoir amis, que les changer fouvcnt. 

Comme Ion fait de Toc au feu rerpreuvc, 
linfi l'amv au grand befoing fc ttv uvc. 

F 5 L*amy 
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4. 

L'amy s'acquiert en temps profperc, 
EcsViprouvcen triftcfïearaere. 

5. 

Le bien complaire engendre amis. 
Et vérité des ennemis. 

6, 

A tes amis (buhaite autant de bien, 
Que tu voudrois avoir pour ton foufticn. 

T 

/ • 

Qui veut un bon amy trouver, 
Il le faut avant efprouver. 

8. 

Celuy n'ayme pas loyaumcnr, 
Qiu aymc Tamy pour l'argent. 

L'homme riche facilement. 
Acquiert des amys largement. 

lO. 

Des bons amys le parler gracieux, 

Ailcge fort les cnnuys fbucieux. 

II. 

On ne cognoit en la profperitcf. 
Le bon amy, niais en advcriîtc. 

II. 

Tel a le nom d'amy. 
Qui ne Icft qu'à demy. 

13. 

Fny des amys en temps profperc. 
Mais peu en efpiouvc en raifcrc. 

14. 

Ctluy ne peu: maintenir ^.mnic. 
Qui n'A en rie n de ion amy pitié. 



cluy qui n'a argent, 
'a amy ne parent. 



16. 



icux vaut un bon amy en voye, 
ue ne fait argent en courroyc. 



; de bouche ne vous fant, 
l<kt\ vous aydet rien ne vaut- 

^and tout va bien, on trouve amis en nombre, 
bis s'il va mal, on n en void plus que Tombrc. 

19. 

' vieil chemin & vieil amy, 

[ft le plus fcur & plus chery. 

20. 

'eux-4k fouvent qu'on penfe bons amis, 
îont apperceuz & trouvez ennemis. 
1 21. 
teluy-là eft mauvais amy, 
li de foy-mefme eft ennemy. 

Si ton amy a commis quelque offcnce, 
îay luy paidon,6c te^oy fa dcffcncc. 

yn amy de bouche, 

le vaut une mouche. 

24. 

.a desunion des amis, 
;ft refperance des ennemis. 
I 25. 
ZcMx qu'on cuidoit ennemis fans pitic, ^ 
Sont fouvent ceux qui font plus d amitié. 
Ml F 4 Reprcn- 
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Reprendre dois l'amy fecretement. 
Et le prifèr auffi publiquement. 

27. 

Bon fait avoir amy en Court, 

Car le procez en cil plus court. 

28. 

Tousjoars un bon ôc fidelle amy. 

Doit l'autre alîifter en Ton ennuy. 

29. 

Adverfité> faveur, noy fc ou querelle. 

Sont trois points pour fonder l'amy fidelle. 

30. 

L'amy qui n efl: acquis par la vertu, 
Porte tousjours un cœur faux ik tortu. 

31. 

L'amy fidel a du chien la nature, 
il ne s'enfuit pour peine qu'il endure. 

Fay des amys en ta profperitc. 
Pour t'en ferviren adveifitc. 

33. 

Il nous faut vivre avec tous comme amis. 
Et tous hayncux fuir comme ennemis. 

34. 

Il ne faut tant moleftcr Ton amy, 
Qu^il foit contraint d eftre noftre ennemy. 

3;. 

En privé faut reprendre lamy tien. 
Et en public dire tousjours du bien. 

3<5. 

Aymcr convient tes amys & parents 
D'un bon vouloir, Ôc lignes apparents. 



te vray amy, fidèle aux liens (ê monftre. 
Les foiillenans en leur mauvais rencontre* 



Des Rapporteurs ^ Parjures ft) 
DètraBeurs. 



DE tous rapports évite le !anga<yç. 
Si tu n'en veux avoir perte èc dommage- 

2. 

Tous les propos d'un Rapporteur oyfîf, 
Soni fins coulteaux, peneirans jufqu'au vif 

Il te convient ton prochain fupporter. 
Couvrir fa faute, & ne la rapporrer. 

4. 

Les Ours courans par les forcfts obCcure?, . 
Sont plus loyaux que les hommes parjure*. 

5. 

Rapporter ce qm elt dit ï table, 
Eft chofe vile èc mefpiifable. 

WÊ Qui de mal dire s'entremet, 
tj De tout vice doit eflre net. 

Pi Tel fur autruy penfe mettre la dent. 
Ht Qili, fouvent fe trompe & s'en repenr* 

^1 lamais honncfte & fage pcrfonnage, 
^Bk^ux faux rapports n'adonna Ton courage. 

I 



Hnyr 
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9. 

Hayr on doit Thomme qui fait mémoire 

Des propos dits entre manger Ôc boire- 

xo. 

Sage &: tres-prudcnt cft celuy, 
Qoi ne fe meflc du fait d autruy. 

' II. 
Pour t'cnqucrir de ce qui ne te touche. 
Ouvrir ne faut aucunement la bouche. 

12. 

Ne fois du fait d'antruy inquiiîtcur. 

Qu'un jour ne tourne ï honte & déshonneur. 

Il nous convient avoir tousjours en haine 
Mauvais rapports, ôc toute chofe vaine. 

14. 

Qui trop fc fie au menteur ôc au vent, 
Se void trompé ôc deccu bien (ouvent. 

Le Seigneur detefte & maudit» 
Cil qui de Ton procham mefdit. 

Garder fe faut de mefdire. 
Et modérer ce qui peut nuire. 

17. 

Tamais vertueux perfonnage, 

S adonna à mauvais langage 

i8. 

Retire toy tousjours de Thommc rapporteur. 
Et de celuy qui cft grand noyfeur Ôc menteur. 

19. 

On doit fuyr comme poifon mortelle. 
Les dctraélcurs pleins de fiai^ds ôc caucclle. 



ingratitude ^ mefcongtwijfance. 

IL n y a rien plus perdu en cfiFcifl:, 
'Que d'employer à l'ingrat Ton bien-fait. 

Qui d'ingratitude cft entache, 
jL>e tout autre vice cil foiiille. 

Le plaifir fait \ riiommc grat & bon, 
\ Pouit ne fe pcid ians en avoir gueidon. 
T 4. 
A tout homme qui digne en foir, 
Qiii plaifii fait, plaifîr reçoit. 

5. 

C cft folie de faire bien, 
qui il proufite rien 

Indignement la nourriture on baille 
A ccluy-là qui jamais ne travaille. 

7. 

Il ne nous faut oublier nullement 
J-e bien que Dieu nous fait journellement. 



T)e U lan 



tgue. 



L 



A langue fjge eft de vie la veine ; 
La tcmcraite cft pciilkufe &: vaine. 



La 
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La faaflê langue eft plus pernicieufè. 
Qu'un dard aigu ,ou raalic fuikulè. 

Il n y a chofe en T homme pire. 
Que la langue prompte ^ mefdirc.^ 

La langue du Serpent eft venimeufè, 
Mais du pervers beaucoup plus dangcreufè. 

Ce qui eft laid d*executer, 

N'eft beau aulli de raconter. 

6, 

Le fol dit tout, à rien ne regardant; 
Le fage eft coy , & fa langue gardant. 

7. 

La langue mcnfongere, 

Eft de l'ame meurtrière. 

8. 

Le beau parler fans fcntcncc, 
N'eft que vent fans fciencc. 

9. 

Ne parle trop, car en trop de paroi les 
ImpoiCble eft, qu il n'y ait de frivoles. 

lO. 

La langue nous faut refréner: 
Beaucoup entendre, & peu parler. 

II. 

Dcfpoiiille toy de langue mcfdijfàntc. 
Trouvée en toy ne foit choie nuifame. 

La langue vtrirable, 

par tout eft agréable^ 

L'honiraç 



13. 



91 



_ ommc prudent avant que parler fongc, 
;Qiraucun propos ne lafche de racnfongc. 



14. 

iQuiconqucs mentira, 
.Impuni ne fèra. 

i La langue faine eft un arbre de vie: 
L*aucre de vice & de mortelle cîivie. 

L'cfprit grave Ôc fage, 
' Ka double langage. 

17* 

Jjï langue fouvcnt peur faillir. 
Mais la lettre ne peut mentir» 

e fonger vient de trop de penfcmcns; 
; De trop parler viennent achoppcmens» 

19. 

! La langue ne doit onc parler. 

Sans licence au cœur demander. 

20. 

Tout ce qui fe peut bien cfcrire, 

Ell moins difficile à le dire. 

21. 

Celuy qui ayme U prudence. 

Tient fa langue & bouche en fîlence. 

22. 

Defpoiiille toy de langue mefclifante. 
Fuyant tousjours toute chofe mefc hante. 

23. 

L'homme prudent fi fagementdifpence 
Tous fes propos, que pcrlpnne il a'otFence. 



Li<:ite 
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Licite n cil ï nul homme vivant. 
De n?iettre aucun propos fale en avanr, 

25. 

Refrains ta langue & parle fobremcnt. 
Car trop parler apporte détriment. 

26. 

L'homme cftourdy par fa langue eft furpris. 
Mais le parler du julie eft de grand pris. 



De l*Art de Je taire ^ de garder Jllence. 



TA I R E ou bien dire eft un proverbe antique, 
Qui eft garde du fagc (5c pacifique. 

2/ 

Il etl facile de foy taire. 

Mais un chafcun ne le fçait faire. 

3. 

Qui n'a l'Art de garder (îlence. 
De bien parler n*a la fcicnce- 

4. 

Taire en temps & bien pciUcr, 
Ne peut perfoianc ofFcnccr. 

5. 

CeUiy qui dit tout fbn courage. 
Il fe met d*auiruv en lervage. 

6. 

Larçe oreille onc ne fcair celer 
Le iccrct qu'elle oyt rcveki- 



i 



9S 



7. 

I Tenir ne dois pour bon Sccrctaiïe» 

j Celuy qui n'a l'art de fe taire. 

S. 

Qui le fccrct d'aurruy revclc 
Commet une fraude cruelle- 

9. 

Ce que ne veux qu'on deccU, 
Premier à nul ne le révèle. 

lO. 

Qui ne fe taift, & peut celer, 
H A grand peine fçaura bien parler. 

II. 

Ce qu*en fècrct Ton t'a dit ne révèle, 
' Si tu ne veux eftre amy infidèle. 

12. 

L'homme imprudent, combien qu'il Ce travaille, 
; Dire ou penfer ne peut chofe qui vaille. 

■ Plus pen(èr que dire, 
A nul ne peut nuire. 

14. 

Main droite ôc bouche munde. 
Peut aller par tout le Monde. 

15. 

Regarde, cfcoute, & fi te tais. 
Si veux vivre par tout en paix. 

De fon (ècrct à chafcun dire 
On peut à foy, ôc autruy nuire. 



e taire n a 



Qiiid 
De bien parler li 



la 



17. 



prudence, 
aura la lciencc« 



Le 
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ç6 

Le fait n eft ^ celer. 

Qui de foy peut parler. 

19. 

L*homme faux Ôc infidèle, 

Tousjours le (ècret revelc. 

20. 

Vertu de filencc, 
Eft grande fcience, 

21. 

De peu parler faut eftre refolus. 

Beaucoup ouyr, ôc faire le reclus. 

22» 

Le peu parler les mœurs de l'homme couvre, 
Et le beaucoup, tel qu il eft, fe defcouvrc, 

23. 

Le fol par tout fcmble eftrc fagej 
Quand il refrène Ton langage. 

24. 

Abondance de paroi les, 
Caufe beaucoup de fnvolics. 

25. 

Pour bien parler faut cognoillànce avoir: 

Car ce n cil rien de parler fans Içivoir. 

26. 

L'homme fçavant fçait les bons mots produire. 
Mais l'ignorant oncqiies ne fçeut bien dire. 

27. 

Le fol tousjours parlera fans raifon ; 

Mais l'homme fagc en temps & en laifon. 

28. 

Le trop parler bien fouvent nuir: 
Le tousjuiîu laiie cit de nul fi uic. 



If* 



29. 

rticrdire, 6c le caquet, 

eflïed à table & en banquet. 

30. 

^'aire en temps, & bien pcnfcr, 
A nul peut nuire, n'offcnfer. 

31- 

Duy r & voir. Se Ce taire de tpat. 
Chaire de bats, ÔC donne paix par tout. 

32. 

Beaucoup cfcoute en ton entendement. 
Mais parle peu, en difant fagement. 

jpout t enquérir n'ouvre jamais ta bouche. 
De quelque cas qui en rien ne te touche* 

34. ■ : ... : 

l*horamc léger les fecrets il revclc, 
iXlâis il s'en gard* qui cft amy fidèle. 

3î. 

ICeluy qui peut voir, ouyr & fe taire, 
;Peut manier maint important affaire- 



Dealer ité ^ menfovge. 



A vérité doit eftre peinte nue, 
i Afin qu à tous elle foit mieux cogneue. 

.a vérité d'un cube droit fc forme, 
• t en tous fens a tousjours mefme forme» 

3. 

I Vérité eft ronde & ouverte. 
Fraude decepiive ^ couverte. 



Par 
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Pat debatrc trop longuement, 
La vérité Ce perd fouvenc. 

5. 

Ccluy cjui vérité aficrme, 

Peiûltcra conftani ôc ferme. 

6» 

Le faux tefmoing tod périra, 
£c vérité fe mamtieddra. 

7. 

Le parler bref convient à vérité, 
£t le trop à menfange & vanité. 

Le vray donne moins de peinc^ 
Qije le menfongc n^amcine. 

Comme grand dormir n cft fans fongc; 
Grand parler n*eft pas fans mcnfonge. 

L'huyh & la vérité. 

Tournent à la foramité. 

II. 

<5ui en Ces dits & faits eft véritable, 
Poilède un bien à iou?jour$ ferme ik CUbU» 

12. 

Souventcsfois pat trop dcbatie. 
On void la vente s^abatre. 

13. 

La vérité peut bien languir. 
Mais non vaciller ne périr. 

14. 

Vérité peut bien eftre combatue, 
^ais i\ullement terracée^ vaincue 



I 



if. '■■ 

long dormir cft peu fouvcnt faiis fongc, 
i^îe grand parler fans fraude & fans menlbnge. 

I IHayr nous faut le menteur dcteftablc, 
iÊt foullenir ce qui cft véritable. 

f 

iSuivre coiîvicnt tous jôurs en dil^ncc 
ILa vente, pour acquérir prudence. 

jAdonnc toy ï veriiCi 
'Pour te garder d'iniquité. 

' Adjouftcr foy ne faiit aux (onges: 

Car c'eft comnae croire aux mcnfongcs. 

20. 

Rendre ne faut aucun faux tefiïioignage, 

le pourchailcr ï ton prochain dommage. 

21. 

; Beau parler eft grandement agréable, 

,| Quand couvert ncft d'un mafquc decevable. 

22. 

)e faudcté le.tién cœur contregarde ; 
le fois menteur, à bien dire pren garde. 



99 



T)e promejp. 



G 



I. 



A R D E R (a promelîècft de droit. 
Quand mcfme perte s enfuivroit. 



2. 



'Cil qui promet ^ n'accomplît, 
W a plus de foy ne de crédit. 



G 1 



Songo 
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Songe long temps devant que de promettre. 
Cas ce qu'auras promis ne dois rcmcccre. 

4. • * 

La promeflè obliger ne doit. 
Quand elle eil fait contre droit. 

S. 

Si Ion veut conter les promcflès, 
Chafcun fera plein de richeâès. 

Cil qui promet il y doit fatisfaire. 
Ou autrement il ne le doit pas faire. 

7. 

Cil qui ne veut fa promefïè tenir. 

Se doit tousjours félon la Loy punir* 

8. 

Celuy qui enfraint (à promcflè. 
Son honneur il ofFence ôc bkûc. 

Entre promettre & le tenir. 
Souvent fe perd le maintenir. 

lO. 

Croire ne faut de léger aux promeflès: 
Car bien foavent elles font menteredes. 

n. 

Vn amy feint promet beaucoup de bouche. 
Mais ce qu il du, fon coeur point ne le touche. 

12. 

Si ton honneur tu veux entretenir. 
Ne promets rien fans le pouvoir tenir. 

13. 

Deflbus efpoir d'eftre humain & courtois, | 
Ce qu'as pcomis> ne le promecs dc{^^ fois* 

Garder^' 
J 




loi 



Si 



I 



14. 

ardcr fa foy ^ tous il eft requis, 
t maintenir ce qu'on aura promis. 

don promis tu le dois maintenir. 
Si que vanteur ne puiflcs devenir. 

nx dons promis n'y crois légèrement. 
Car un jafeur fouvcnt promet ôc ment. 

17. 

jCe que tu peux, dois donner franchement, 
(Et de bon cœur, &non pas lafcheraent, 
' i8. 
Ne promet point par deux fois à perfonnc 
Certain plaifir, mais fubic fay4e, 6c donne. 




De ne^rejler ^ demeurer ^leige. 



i, 

DE mout prefter garde vous bien: 
G cft au preftcr qu'on perd le ficn. 

2. 

le foyez pour nul refpondant: 
lar qui refpond, le fien refpand. 

3. 

lui l'cftranger plcigc 
îavie rengreige. 

4. 

lUx créanciers ne devoir rien, 
JEft de tou5 biens, le premier bic». 

G $ 
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En riant mcfme avec ton propre frcre^ 
D'y adjouftcr un re(moii)g ae diftcrç. 

Qui ne demeure pleige. 
De beaucoup il i allcge. 

7* 

On doit tous jours eftrc auflî prompt ï rendre, 
Comme Ton a eftc foigncux de prendre^ 

A chafcun pas ne dois fier. 

Car fouvcnt y gift grand danger. 

9. 

C'cft abu(cr de prendre. 
Ce que tu ne peux rcridrc 




De confeil ^ advis. 



r. 

DE confcil u(c, ôc à tout vent ne tourne. 
Sage eft celuy qui à bien Ce retourne. 

Par bon confeil l'homme prudent cV fagc. 
Peut devancer grand encombre & dommage. 

3. 

prend de bon cccur rout advertilïèraent. 
Qui, t'eft donne pour ton enfèignement. 

4. 

Le médecin malade tant foit fin. 
Prend bien confcil d'un autre médecin. 

Pfcftc 



tcfter convient tousjours rorcillc, 
|/V qui bien nous veut & confeillc. 

Ocs bons tousjours les dits Se pas obfcrvr, 
Suy leur confeil, qui de mal te preferve, 

7. 

Tousjours au conlcil te faut ranger. 
Sans entreprendre rien de léger. 

9* 

L Jl ne faut Vhomme^ains fon advis pefcr, 
' %t tel qu'il eft, le prendre ou tefufer. 

9» 

Ccluy ne peut fon prochain adreflèr, 
jQui bien ne Içait foy-mefme gouverner. 

-;Qui les périls des maux veut éviter. 
Il fe convient aux fages confulcer. 

II. 

; confeil pris quand la chofc eft parfaite, 
l'eft qu'une pluye après la moiflon faite. 

Jn ne doit point confeiller bcfte. 
Qui fon confeil porte en fa telle. 

uXeluy jamais ne s*en repent, 
• iQui fuit le confeil du prudent. 

14. 

iCcluy fuit le chemin feur & bon. 
Qui des fages fuit le patron. 

Par bon confeil plus que par force Se ire, 
iincre pourras le plus fort d'un Empire. 

G4 



^4 



m 



Chafcuti 
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P4 



t6. 



Cha(cun a (on opinion 
îilais bien peu de difcrcdon. 

17. 

Tousjours nous faut par taiCon gouverner. 
Qui fait les Rois & grands Seigneurs régner. 

Délibérant quelque chofe entreprendre. 

Garde que tu ne viennes mefprendre. 

19. 

De ton (ujct le confcil ne mefprifc. 

Voyant fur tout que (on advis le prifè, 

20. 

A ton affaire en confultant avifè, 
Que le confcil marche avant Icntreprifc. 

ai. 

Obtempère ^ qui bon confcil te donne, 
Allèurement tu feras chofê bonne. 



T)€ freyoyance. 



r. 



DE ce qui eft paile pren jugement. 
Pour mieux pourvoir \ tout avènement. 
12. 

Le fin cognoit facilement l'obfcur. 
Prenant regard du pailc au futur* 

h 

L'homme prudent félon temps Se fayfon. 
Ses faits régit par raefurc & rayfon. 



Dn 



Du temps paflc faut avoir recordmçe. 
Pour au fucur prévoir en providence 

Ceftuy n'eft: prudent ne fin. 
Qui ne penfe bien à la fin. 

! Bien- heureux & fagc eft ccluy. 
Qui apprend aux acfpends d'autruy. 

7. 

, Bon fait cognoiftrc & advifêr. 

Dont Ton peut le mal éviter. 

8. 

f L'homme rufc par long ufagc. 
Du péril d'autruy Ce fait (âge. 

Qui bien regarde & bien contemple. 
Le fait d autruy prend bon exemple. 

10. 

Le venin cognoit le triade, 
£t au guarantir le miracle. 

II. 

' Heureux celuy qui pour devenir fage, 
Du mal d'autruy fait Ton apprentiilàgc. 

12. 

Que ferviroit aux hommes le deftin. 
Si du futur ehafcun cftoit divin. 

13. 

11 n'y a au Monde tant fage. 
Qui du futur ay t vray prefage. 

a Bien-heureux qui par autruy Ce chaftic. 
Et qui du tout au Seigneur Ce confie. 

I 



il 



Oh 
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Où le dattgef paroit, ' 
Entreprendre on ne doit. 

Sage eft réputé celuy 

Qui apptend aux defpends d'aatru/* 

Deux fois wn homme fage 
N'encourt un mefme dommage, 

i8. 

Avoir au vifagc le vent 
Rend l'homme fage 6c trçjprudcnt. 

19» 

Qui ne penfe bien ï Tadvenir, 
D'avoir difette ne peut faiUir. 

ao* 

Qui bien ne penfe 2 l'advenîr, 
Chet en maint péril fans faillir. 

21. 

A rhomme advient quelque fois par fa faqte 

Vn grand malheur, ayant l'arae peucautc. 

22. 

Qui bien advife au temps avenir, 
Piuficurs dangers il peut prevcm'r. 

23. 

Ren n'cft cache ne tant couvert. 
Qui la fin ne (oitdefcouvert. 

24. 

Difficile eft pouvoir en tout affaire. 
Entièrement à chafcun fatisfairc* 

Pour mieux pourvoir à ton cas promptcmcnt. 
Du mal d'autruy ptcndtc fout jugement. 

L'homme 



107 



.'homme pour vray eft dcfÏÏis tousprifc 
^Qui en fes faits eft fage de advifc. 



De tejlude j des arts Q;) bonnes lettres. 



COMPRENDRE faut toute bonnc (cicncc. 
Pour de bien vivre avoir U cognoiflàncc, 

2. 

J Employé toy tousjours de ton pouvoir, 
' Pour acquérir (cicnce& bon fçavoir, 

1 Si l'apprendre çft labeur. 
Son fruit eft de grand douceur. 

4i 

Bon fait (çavoir quelque mcftier. 
Pour s'en feivir s'il fait meftier. 

5. 

Il vaut mieux ouyr Rapprendre, 

Que beaucoup lire fans entendre. 

6. 

A l'ouvrage on cognoift l'ouvrier. 
Comme à la pomme un bon pommier* 

7. 

Ce qui eft léger & facile, 

A qui ne veut eft difficile. 

8. 

Bien retenir ce que Ton a appris. 
Fait uu Titon venu à tresgrand pris. 

Appren- 



II 
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Apprendre & ttesbien entendre. 
Fait renfinc ï honneur afccndre. 

Mémoire Se nCigc, 
Rendent T homme fagc» 

Vn ouvrier expert & fubtil 
Ne trouva onc mauvais outil* 

lufqu au cercueil vneilles apprendre. 
Pour plus do^e ôc fçavanc te cendre. 

13. 

Lire beaucoup & le bien retenir. 
Fait TEfcohet grand Maiftre devenir « 

14. 

Efforce toy d'apprendre incellarament^ 
Et tu auras d'eCprit accroiiîcmem. 

If. • 

L'efprit devient tccort ôc fage, 
Par exercice & long afa^e. 

L'enfant oyfif ne peut fageflc apprendre, 
Parquoy il fau^t beaucoup lire & comprendre 

17. 

Lifant beaucoup u(ê de jugement. 

Car maint Autheur cft fabuleux ôc ment. 

i8, 

Celuy vray ment eft digne de reprendre. 
Qui ne fçait rien, ôc ne veut rien apprendre» 

19. 

De Dieu provient (çavoir & cognoiflànce, 
II efl Autheur de tout don ôc fciencc. 



* 



{ 




Leafant 



a». 

•enfant qui fuit correction, 
{Perd coûte bonne indruélioa. 

21, 

Apparoir fait le bon enfeignement 

Sa grand fplendeur en tout entendement. 

22. 

Paiftre le corps ne faut tant feulenwnt, 
iMais à lefprit donne aufli aliment. 




prudence^/cience f^g^Jp- 



PRudcnce a T homme eft un bien plus exquis. 
Que tous threfors par grand travail acqu'is. 

2. 

1 Qvw en fon cœur impnme la ûgeflc, 
lutc n aura de conduite & adieilè. 

Meilleur à Thommc dt trouver fapience, 
Que d*acqucrit au Monde grand HnaHce. 

Qui fageflè aymera, 
£ii biens abondera. 

^. 

L'homme amateur de prudence. 
Tient fa bouche & langue en filencc. 

6. 

Cil qui choifit pour fa part la (àgclTc, 
~ft riche allez, & vit en allegrdïè, 

L^hom^ 



L* homme prudent en lancceflïtc. 

Fait fon proiifit de toute adverfîté. 

8. 

Nul n'eft prudent & fage. 
Sinon à Ton dommage. 

9» 

Plufieurs ont par kut grand QçxVoit^ 
Acquis grand bruit 6c grand avoir. 

10. 

CJui a fon cœur ï prudence fournis, 

Trourera biens, mcfmc en (es ennemis. 

ir. 

Celny qui fe dit cftrc fage. 
Ne luy 'refte que ie langage. 

12. 

La fagellc eft fur tous biens preferab!^ 
L*intcUigcnce en eft donc dcnrable, 

13. 

On cognoit le pot au fbnner. 
Et l'homme prudent au parler. 

14. 

Pluficurs p^r ragcflc& prudence 
Ont acquis grand bruit & chcvance. 

Du fçavoir. 
Vient lavoir. 

Prudence enfcigne à vivre par ray Con 
Là où elle eft, heureufeeftUmaylon. 

17. 

L œil de Thomme fagc, 
Eft du Soleil Timagc. 



19. 

e Cois trop fage Se pbifant \ tes yctix ; 
ousjeurs craignant^ tache de faite mieux. 

19. 

ien- heureux eft qui le bien ccrchc ôc troavc, 
jQtù fapience entretient Ôc approuve* 

L 

trefcrer faut le fçavoir honnorabic, 

A tous threfors de c'e Monde muable. 

, ai. 

Le blanc plus feur où la fageflè vifê, ^ 

jC'di la rondeur fans dol ôc fans feintifê* 

22. 

Efttè amoureux de fageflcô: fçavoir, 
~^ait grand honneur aux jeunes recevoir. 

2}. 

ant plus un bien eft longuement cache, 
lus cU requis^ ôc chery ôc cerché. 

eureux celuy qui la fagcflc trouve: 
Plus elle vaut que Ter que l|pn eipiôuve. 
il 25. 
ÎLe fol ne fait aucun cas de fagcflè, 

iQui du fagc cft la gloire & riclKiîk 
j 26, 
iC'cft l'Eternel qui la fagelle donne^ 
j£c de qui vient chpfe juftc Ôc bonne* 

27. 

cluy )l qui la fagcfTè arrive. 

Point ne faudra que bon-hcur ne le (uive. 

28. 

cquiers fçavoir, prudence &: (àpiencc, 
c tu prendras d'elle toute allcurancc* 
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29. 



Le fëul degrc de' là félicite, 
Ceft la fageflc, ï tous d' utilité*. 

Que ton cfprit la fapiencc cmbraflè. 
Elle ornera ton chef de gloire & grâce* 

31. 

Par fes péchez le fol fe verra pris, 
Pour avoir eu la fageflc en mefpris. 

32. 

Beaucoup mieux vaut le (çavoir que l'of. 
Que le Rubis & l'Efcarboude cncor. 

Pour fon (çavoir & bonne intelligence, 
L*homme mieux vaut,que pour la grand* cheVance^i' 

34. r| 
Beaucoup mieux vaut la doctrine des Cieux^ 

Qu'un grand amas de ihrefors précieux. 
.35. 

Tout a fon pri$,fa valeur Se richeflè. 
Mais tout n eft nen au ptis de la fageflè. 

Ccluy pour vray qui la fageflc embtaflè, 
Sera tousjours heureux en toute place. 

37. 

L'on n eftime le (çavoir ne le dit. 
De cil qui n a argent, foy ne crédit. 



De rvaincre^ cognoijîre foy-mefme. 



V 



I. 



A I N c R £ foy-mefme eft la grande vidoire; 
Qui nous conduit à retetnetk gloire. 

^ $9 



Soy bien cognoiftre efl: le plus grand fçavoir. 
Que nous fçaurions defirer& avoir. 

L*homrae dontant Ton cœur mieux vaut| 
.Que cil qiii prend villes d'allaut. 

■Qui bien Ce void Se fe cognoit. 
Peu il Ce prife, & nul déçoit. 

5. 

Qui a de foy parfaite cognoiflliicci 
Sage il eft dit en toute fapience. 

6. 

Pat confeil mieux que par fureur, 
L'homme fe rend de tout vainqueur» 



Qui fe recognoift à la fin, 

IDe fon falut fuit le beau chemin. 

8, 

'Ses pallions fuppeditcr, 
i Eft plus qu*un Royaume douter. 

9- 

I Lors delîîis toy Maiftrc fera$, 

1 Quand Roy de toy eftre pourras. 

îô; ~ 

Qui fçait refraindrc fbn courroux, 
11 eft le plus vaillant de tous. 

Cil qui peut triumpher de foy. 
Il eft feul digne d*eftre Roy. 

C'eft beaucoup plus douter Cet pâmons^ 
Que commander à mille nations. 

H 



114 

Le vray degré pour en verrai accroiftfe^ 
C'clt (ce dit-onj foy-mcfiuc fecognoiflr^ 

Tu feras lors par fur roy maiftrc. 
Quand dompteur de toy pourras cdre. 

iS. 

Vaincre foy-mefrflc eû un fait plus vaillant^ 
Que de ruer fon ennémy plus grand. 

là. 

Ses cupidicez furmonter, 

£ft plus qu'un Ëmpire dompter. 

17. 

11 fc déçoit & trompe grandement. 
Qui s'allcure en fon propre jugement. 

Apprendre faut tant que fçachions bien,' 
Comme Socrate, en nn ne fçavoir lien- 

Cognois toy-mefmc en confideranr commo 
Tu es mortel^ débile ôc fragile homme. 

20. 

Puis que tu es mortel en ce bas lieu. 

Ne t'cnquîers rrop dcs hauts efft^ de Dieu. 



L 



*H o M M E oui cii conftant & foxt^ 
Ne fe troublera ^our la mort. 



2. 

C*eû fur tout une belle adrefïê, 
loindic la force à la fageflè. 



I 



I 



0. 

hice n'cft pas toiisjours requifê; 
{Subtilité eu plus exqui(ê. 

Rien ne Ce peut dire eftrc fort, 
Car le temps tout dcttruit & niord. 

iTcrtu d'cfprit qui en bonté s'efforce,' 
Vaut beaucoup mieux que corporelle forcc^ 

JTant (bit la force inexpugnable. 
Sans bonconicil^ elle s'accable. 

Celuy qui cft fage Se confiant^ 
tout malheur va refîdanC. 

8. 

'orce qui n'a c6n(êil de mefmc. 
De Ion faix s'accable (by-mermc. 

-*or le cognoit aux fourneaux ; 
-'homme de cœur atix travaux. 

10. 

|1 appartient à Thonimc de grand cœur,' 

k la Fortune cilre tous jours vainqueur-' 

ir. 

îcluy qui eft ferme Ôc confiant, 
le crainc point le fort inconihnt* 

12. 

le cède aux maux, mais contre iceux 
larche de cœur hardy & preux. 

13. 

[1 fautcftre hardy & vaillant^ 
">ieu ayde à Thomme fort & conftantj 

H 1 
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14. 



Qui s'accointe des preux» 
Dcvicnc fembUblc à eux. 

N'cntrepren rien de force Ôc de puifîince. 
Mais fay le tout en bonne confcicnce. 

Celuy qui veut vivre tranquilemcnt, 
11 doit porter Tennuy virilement. 

X7. 

Tant plus un homme endure grand effort. 
Plus luy convient un cœur confiant ôc fort. 



T)e patience ^ wodejîie. 



A 



I. 



T 0 V T E douleur & (bufîrancc 
Le feul remède eft patience. 



2. 



Qui d'autruy reçoit vilaim'e. 
S'arme de douceur & modeilie. 

3. 

Sage eft cil qui peut porter patiemment, 
lojure & tort, cheminant conilammenc. 

4. 

Repos d'efprit & patience 
Sont inftrumens de la fcience. 

L'impatient aura mille travaux. 
Mais patience appaifc de grands maux. 
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'on dit en commun proverbe, 
,Que patience eft trcsbonne herbe. 

Ill vit tous jours en grand tourment, 
, [Qui n'ellmodcfte& patient. 

It'art de bien fçivoir gouverner, 
Eli de fijavoif bien endurer- 

9. 

:Celuy qui n'eft modefte & patient. 
Elire ne peut homme fagc & prudent. 

10. 

malheur Se grand encombrier, 

atience eft un bon bouclier. 

II. 

,Qui n eft paifible & patient. 
Me peut eftre fage & prudent. 

X2. 

ITant plus que l'homme eft doux & charitable, 
îTant plus à Dieu eft-il proche & fcmblabie. 

IPatience dit le proverbe, 
•Eft ï tous hommes tresbonne herbe. 

14. 

Xa modeftie eft requife en jeunellè. 
Et fapience appartient )i vieillelîè. 

15. 

iConduy tes yeux en telle modeftie, 
;Que la ray fon n'en roitj)oint fub vcitie. 

ITu ne te dois vanter de tes biens-faits 
;Et dc5 plaiûcsj qu aux hommes auras faitî. 

H 5 



I 



Que la bontc te fcrt comme une chaîne^ 
lamais n autas d'aucun homme la haine. 

I8. 

Patiemment porte ce qui te nuit. 
Pour puis après en faire ton proufit. 



' ' "~~ i»i .1 ■ .i - . ^ — 

D'aVoir bon ej^oir:,cœHr ^ courage, 

f A Y o N s tousjours bonne cfperancc, 
JTjl Qu[apre$ douleur viendra plaifancÇj 

2. 

Apres lennuy & mauvais jour. 
Revient le plaifir à (on tour. 

Licflè tousjours fuccedc 
À douleur, qui la précède. 

4. 

Apres la tcmpefte & nubileux, 
yient le beau tenips, doux & gracieux» 

5. 

Ayons tousjours bon co urage & efpGirj 
C^apres le mal, le bien devons avoir. 

Apres douleur & triftelîè. 
Vient confort, joye & licHc. 

7. 

L'homme confiant, modefte & fage,' 
En tous rnalhcurs ne perd courage. 




fii 



Apres plufieuts jours naagcux, 
( Revieut le fcrain & joyeux. 

; Sous efpoir d'avoir mieux. 
Sois ferme & vertueux. 

10. 

long jour ne fait pas Touvrage, 
Mais c'dl l'erptit & le courage 

il' 

I : Quand le malheur a far nous tcmpeUe, 
f |Elpercrfautdclaprofperitc. 

tCJui perd Ton bien, il perd mout, 
. Qui perd courage, perd tout. 

: ' Il ne faut eftimer qu'un desaftre cruel 
i Que le Ciel va lalchant,durc perpétuel 

T te dueil au foir chez nous fc tient, 
I Mais la ioye au matin reviens 

15. 

î Si rcfpoir ne faifoit, 
1 Le cœur fc fcndroit. 

I Qui n'a cfprit, cœur, ne courage. 
Ne fera jamais bon ouvrage. 



T)e ne faire rien à U hafie. 

CE L V V qui (ait fés affaires en haftc 
FAUt pour certain ^u'il le* broiiille & les galte. 

H 4 
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Il faut dclibrer long temps. 
De ce qu arrefter tu prctens. 

3. 

Par trop le hafter bien fouvenr, 
Oii fe 1 amente & fe repent. 

4. 

Ce qui efl: fait hors de fay (on. 
Ne fut jamais d'acception. 

5. 

N cntrepren rien trop de léger, 
Ains au confeil te vieri ranger, 

Tatdivitc àtous defplaift. 
Mais d'elle fapiencc naift, 

7. 

Tard s*apperçoit le rat. 
Quand il cft pris du chat. 

Mieux vaut faire tout à loyfîr. 
Que fc crevanter & occir. 

9. 

L*homme fage & de dKcretion, 
Régit Tes affaires par rayfon. 

10. 

Par trop (c hafter, bien fouvent. 
L'homme fe deut &: s'en repent. 

II. 

Qui toft juge & mal entend, 
faire ne peut bon jugement. 

12. 

Ne fois haftif en tout ce que feras: 
Picvoy le bien, loiz joy e en recevras. 



m 



13. 

enfer te faut aux affaires long temps, 
evani qu à fin les mettre où tu prétends. 

14. 

I Trop loft vient hurter à la porte, 
i Qui mauvaife nouvelle apporte. 

If. 

1 Qui au fervant paye devant le trait, 
[Trouve fouvent Ton ouvrage mal fait. 

; Qui en fes faits ne tient bonne conduite, 
' Verra bien toft infortune à fa fuite. 

i 17. 

T Celuy qui a bien commence, 
$'c(!t ja au milieu avance. 



T)e relent ance ^ pénitence. 



I. 



f 

Vi a fait mal, & s'en repent. 
Dieu l'en abfout comme innocent, 
f . 

Ceft peine grievc au cœur fentir, 
j Apres l'ofFcnce un repentir. 

3. 

Qui fe repent de fon mesfair. 
Obtient pardon de fon forfait* 

4. 

Par trop fe liaflcr, bien fouvent. 
On fe lament & fc rcpcnt. 



Qui 
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t. 



Qni donne (cntence foudain,' 
Le repentie luy dï prochain. 

Apres le delid & Tofl^ncc, 
Porter en fkuc li pénitence. 

7. 

Qui ne veut conter Ton mesfkir,' 

N cà digne que pardon luy foic fait* 

9, 

Qî.ii de (on forfait Ce repent. 
Il (buCre adèz de chaibmenc. 




De clémence ^ honte. 

r. 

S*Il n'y avoit point d'offencc, 
11 n*y faudroit de clémence. 

2. 

De toute vertu qui s*affied. 
Nulle que bonté mieux ne (îed. 

3. 

Ta main foit lente \ faire la vengeance^ 
Mais prompte à tous de monftrer taclemencc^ 

4. 

Bonté fouvent perd fa nature, 
Quand on roffence par injure. 

Le doux parler fait maints anÙ9^ 
Et âdoacid les ennemis* 

Cotttc, 
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_ ntc, fcieticc & difcipline^ 
V Viennent de la grâce divine. 

7. 

A ton prochain pardonne, & luy fay grâce. 
Comme tu veux que l'Eternel te face. 

TCeluy de Dieu mercy aura, 
|Qui au prochain pardonnera»' 

De Dieu pardon & grâce il recevra^ 
i Qui au pécheur l'ofFcncc quittera» 

I 

Romps ta fureur par le don d'amitic, 
I Et à aucun ne porte inimitié. 

I Vertu d'efprit qui en bonté s*cfforcc, 

j Vaut beaucoup mieux que corporelle force. 

I Bénignité & vérité fcalc, 

I Sont deux vertus dcMajedc Royale. 



'Pc beauté^ bonne grâce. 



r. 




DE beauté la belle couleur. 
Perd par la mort tout Ton honneur» 

2. 

La beauté du Monde s'efface 
Soudain, comme le vent qui padc. 



Il fait 
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3. 

Il f;»it beau voir en un corps qui aflcmbic, 
!Ec les vertus ôc les beaucez enremble, 

4. 

La beauté fans honneur, 
£(l de peu de valeur. 

S. 

Il n y a chofe fi belle. 

Qui n'ay t quelque vice en elle. 

à, 

A peine exqui(c beauté 
Se trouve avec chaftetc. 

7. 

Tout cela Ce foiiillc. 
Où touche la rouille» 

En grand beauté 
N'y a loyauté. 

9. 

La beauté & la force du corps. 
De nature font les vrays threfors. 

10. 

C'eft un grand don, la beauté & vertu. 
Toutes deux eftre en un corps revcllu. 

II. 

La beauté eft un figne de bonté, 
£c la laideur, de vice ôc cruauté. 

12. 

Beauté, fageflc, & juftice ôc bonté 
Sont propres noms de haute dcïté. 

13. 

Femme de grand beauté doiicc. 
Volontiers deûre ell lotioe. 



J 

I fy de jeuncfTe Se beauté, 
Oii il n'y a humilité. 

locqiici n'en faut Ci le corps & mal fait, 
;Car l'efpnt n cft pour cela imparfait. 

;5i tu n es beau de corporel vifagc. 
Décote loy de vertueux ouvrage. 

17. 

I Vn piopos dit avec bonne grâce 



11$ 



Rend le cœur gay, & embellit la face. 



T)e ftnté. 



L 



I. 



A richellè naturelle, 
Ceft fanté corporelle. 

2. 



Pour vivre en joye & fanté. 
Fuir faut charnelle volupté. 

Boire & manger, s'exercer par mefure, 
Eft la fantédc l'humaine nature. 

4. 

Tel pcnfc eftre bien fain & fort. 
Qui en Ton Tcin porte la mort. 

5. 

En ta fanic point ne te fie, 
La mort ravie foudain la vie. 
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C cft le comble de tout bon-heuf ' 
D cftre Clin ôc fins douleur. 

Choie n'y a qui Thommc plus oppreflZv 
Que vivre en foing, cordcuil ôc irifteHe." 

Repos, boîi-heur, tr anquilité. 
Sont la fauce de h famé. 

La vie fans occupation 

Eft du corps vrayc cor ruptioia, 

II n cft au Monde un fi beau thrcfor, fors 
Que 1 efprit gay, ôc la famé du corps; 

Vivre trop dclicatcmenç^ 

Rend le corps foible ôc languilÊnc. 

Cil qui cft fobrc 8c attrempé. 
Vit tousjours en bonne fantcrf 

13. 

Le corps mal (àin, lourd & pcfanr^ 
Rien fait de bon, ne de valant» 

14* 

Travail, labeur & honnefte exercice 
Rend le corps fain, & à tout bien propice, 

15. 

La (àntc eft de tons plaifîrs amie, 
Ciiairant triftcflè, ôc la mélancolie, 

Auflî foudain que la fanté revient. 
Chagrin s enfuit, Ôc joycjnous en vient. 



I 



17. 



àîchefîc n*eft tant dcûrcc^ 

One U ùmé eft adoiéc. 
^ 18. 



àb{\inencc & fobr ieté, 
^ Eft U Douricc'de fantc# 

I iBoirc & manger trop exaflîvcmcnt^ 
La la fantc du corps nuit grandement." 

^four longuement vivrt- en bonne fantc, 
uyr convient itiftcllc & volupic. 




- ^^^mmmmmmm ^mmmmimmm. 1 ■ ■ ■ «mmwmhv «^HMHMHgi 

I. 

GL o I R 1 & honneur font le guerdon du (âge, 
Luy avenant comme piopre i^eritage* 

a. 

ITu ne dois point convoyter vaine gloire. 
Ce n cft qu'un vent léger ôc tranlitoiie. 

Vainc gloire ôc Cotte arrogance. 
Va de couftume avec la chevancc. 

1 4. 

Mieux vaut mourir avec honneur, 
Q'ie vivre en blafmc & deîlwnneur. 
^ S. 
De folle hardie flè, 

l^uile gloire & fageflc. 

Ccil 
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C'eft l'homme qui le lieu honnorcp 
Et non le lieu qui Thommc décore. 

L'on ne doit tenir l'homme heureux^ 
Devant qu'il foit mort glorieux. 

8. 

Nul ne vient à honneur, 
Que par peine & labeur. 

De mourir honnoràblement. 
Vaut mieux que vivre honteuicment» 

Mieux vaut l'humble ruraftrc, 
Qu^un glorieux folaftrc. 

II. 

Vn orgueilleux qui veut trop entreprendre^ 
Au heu d'honneur, recevra de rcfclandre. 

12. 

Qui bien ne mal ne peut (buffrir, 
A grand honneur ne peut venir. 

13. 

Mieux vaut mourir avec famé & honneur. 
Que loufiours vivre en honte & deshonneur. 

14. 

Qui de fcience eft amateur. 
Avec le temps acquiert honneur, 

15. 

Paut tacher d'artaindre à honneur^ 
Par vertu, & non par faveur. 

Ceft chofè honnefte & gloricufè. 
Mourir pour caufè vertueufe* 



y r V 
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17. 



12^ 



.ta louange eft le pris da magnanimcfc 
aTouc brave cœur a la gloire en dlirac. 



«Il 



i8. 



ioire 
3. 

'Qui cerche fagcflè avec honneur, 

Hay r ne doit peine & labeur. 

19, 



X'honneur fans biens, laifTc Thommecn arriéres 

Biens fans honneur, ne luy proufitcnt guère. 
1 20. 
'lamais la gloire ou l'honneur ne s'acquiert, 
. Que de celuy qui par penic le quierc. 

*h^on la richcflc, ou l'or, ou la faveur 

jNe peut donner les vrais titres d'honncut. 
' 22. 
^ . Gloire & honneur On reçoit grandemetit, 
^«Fuyant querelle Ôc noyfe incclfammcnt. 



C'EST un tres-ceitâin héritage. 
D'avoir la vertu en partage. 



2, 



La vertu feulc eft ferme & durable. 
Et la richcfle inceriaint. 6i muablc* 

3. 

Afflidion peut emporter le bien. 
Mais la vertu demeure en fon maintien. 
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Rien de ferme ici demeure, 
Màis lâ vercu par couc eil feure. 

La vertu àchafcun commune, 
N'eit rieu fans k bonne fortune^ 

Par dure entorfc. 
Vertu s'efforce. 

7. 

Vertu, (cicnce & vraye fagcflc. 

Viennent de la Divine hautellc. 

8. 

Mondanité prifc les bicn-veftu5. 
Plus que les dons d efprit êc les vertuf. 

plus la vertu l'on violente. 
Plus fon tige croit ôc s'augmente. 

Prifer convient ce qui eft vertueux, 
£t deteller tout â<5^e vicieux. 

II» 

Vertu & fcience honnorable. 

Sert contre fortune variable. 

la. 

Le chemin de vertu, 
Eft afprc & fort ardu. 

13. 

Des vertueux perdu rable eft la gloire, 
£t à tousjours demeure leur gloire. 

14. 

Le vice ne Dame fortune, 
Kont fur vertu puiflince aucunçi» 



; Vertu es hnctnrs ne s'accjuîert par efhide, 
! Ains par conftance & par longiK habitude. 

: La vertu &c îa fagefïc, 
le s'effacent par vieille fîê. 

17. 

(Vertu par p^aye, 

;Croift ^ s'eigayc. 
l iS. 
Chofe ne vit d'éternelle durée ; 

La vertu feule au Monde eftallèurcc. 

19» 

Mieux vaut eftre vertueux, 
. Que riche 3c pccunieux. 

20, 

î Science & vertu hotlfiôrabîe 
1 Sert contre fortune variable. 

i ^ 21. 

1 OÙ la vertu cû eftimc. 
Tout y elt en profperité. 



ï3» 



t: 



Mieux vaut vertu Se fagelTc, 
Ou avoir grand bien èc tichdîc. 

ant que T homme eft a vertu rcfolu. 
Le corps ne peut de vice eftre polu. 

24. 

La vertu feule eft un bien pirmanent. 
Les autres biens s'envolent comme venr• 
Tout homme eft mis la fueu r au devant 
De k vertu, qui la va pourfuivant. 

I z. 



Deflbus 
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1^. 

Defibus le Ciel tout périt, 
fori la vertu de rcfpric. 

Ric» de confiant au Monde ne s'afTèure^ 
Mais la vertu tousjours ferme demeure. 

28. 

De chalquc cho(c on peut tirer plailîr. 

Rapportant tout au vertueux dcfir. 

29. 

V^trueft un vray don de Dieu, 

£t en grand pris eu chafquc lieu. 

30. 

Ptofpere eft la Ville & Cité, 
Où vertu eft en dignité. 

31. 

Pour acquérir vertu ôc honneur. 

Il ne convient eûimcr nul labeur. 

32. 

Chofc de grand vertu & de valeur, 
Coufte beaucoup de peine & grand labeur. 

33. 

Par travail, fatigue Se labeur. 

Vertu prend lultrc ôc grand vigueur. 

34. 

Le jeune acquiert louange en ce bas cftrc. 
Quand on le void en grands vertus accroiflre. 

pour parvenir vertu & honneur. 
Faire convient travail, peine ôc labeur. 

3<5. 

Donne louange ï cho(c vertueulè, 
£n abliiO^ant toute ame vicieafe. 



4 



|liTt[tll,tl 



I 



iPaits vertueux nous convient acquérir. 
Car en nul temps ils ne peuvent mourir. 

38. 

|Le fenticr qui conduit aux Cieux, 
Teft ayfc, ains laborieux. 

'leurir voyons par immortelle gloire, 
les vertueux, & gens de grand mémoire, 
J 40. 
Ueluy qui fuit h vertu de bon cœur. 
Se rend pour vray, de foy Mailtrc ôc vainqueur. 

4 41. 

U nous convient en tout temps prendre adreilo 
i^A la vertu, fuyants vice & patelle. 

^ 42. 

Quel que tu fois Seigneur ou ferviteur, 
Acquiers vertu, puis tu auras honneur. 

43. 

Le plus grand bien dont T homme efl rcveftu, 
P'eft quand il fuit le chemin de vertu. 

44. 

'aits vertueux engendrent grand honneur, 
ais vilains faits, que blafmç& déshonneur! 

45'. 

«luy qui eft aux vertus intcntif, 
mais un tel n'aura le cœur craintif. 

46. 

bus les threfors de mondaine opulence^ 
e font efgaux aux vertus d'excellence. 

47. 

Qui de vertu defire fe diflcairc, 
U Rédempteur jamais ne peut complaire. 



1 



De cure^fûing ^ diligencç. 




A R cure, foing & diligence. 
On acquiert biens en aftlucncc. 

*- * 

Le diligent gaignc biens'g plante. 
Le paicllcux attire povretc. 

Qui de rien ne prend foing ne cure. 

Vivra tousjours à l'advcnture. 

4. 

Qui n*cft diligent en fa jcuneilc, 
Povre il fera en fa vieillclïè. 

Si nous faisons ce que devions. 
Nous aurions ce que nous voudripns« 

Qui n'a l'amorce avec le hajm. 
Se travaille à pefcher en yain. 

7. 

Pour devenir toft riche. 
Sois diligent & ciche. 

Solicitode & diligence. 
De grands biens donne la régence, 

9. 

Durant TEfté l'homme prudent amaiîé: 
Le fol fans friut Thy ver & l'Eftc paffe. 

10. 

Celuy qui bien commence» 
De beaucoup ii s'avance* 




m 
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II. 



I^e fonde ton efpoir fur lendemain: 
Car tu n as point ce qu'il couve en w main. 



12. 



Jl faut que tout homme perilTc, 
XJui n eil foigneux en foa Ccrvicc* 
i 13. 
te bon cheval s'engrailîè en la prefence 
iDe l'œil foigneux du maiilrc qui le pcnlc. 
i 14. . 

TL'homme ne gaignc jamais rien, 
Qui diffère à prendre Ton bien. 

15. _ 

Pat bon confeil, travail ôc diligence, 
X'hommc fc fait riche en toute abondance 

rTenir convient Tgeil au pinceau, 
Cduy qui veut faire du beau. 

'j 17. 

Du diligent, la trace eft amoureufci 
u parcllèux, pénible & efpineufe. 

Diligence, foing & fouvenir. 
Font les hommes à grands biens venir. 

19. 

Exercice peut bien de tout 
ICe qa il voudra, venir à bout, 
I 20. 
!Qui a honte de travailler, 

lAit auflî honte de mangcc 
I 21. 

; Qiii n*eft diligent en jeuneflc, 

; Povte fera en f* vieilkflè. 

u 




Celur 
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1^6 

Ccluy qui eft foigneux ôc diligent. 
Acquiert honneur, fçavoir, & grand argent* 

23. 

Ce que dois faire 6c achever demain. 
Ne faille point d*y mettre huy la main. 

24. 

C'eft vrayemcnt un fait loiié du Sage, 
Manger le fruit de fa peine & ouvrage. 

Puis que tout nud nous a produit nature. 
Souffrir nous faut travail Ôc peine dure. 

Qtii n*a foucy en fon temps d acquefter. 
Il lè verra en chcmifè qucfter. 

27. 

Celuy n'aura faute d'aucune chofè. 
De qui le bras en l'Ellé ne repo(è. 

28. 

Rien ne faudra ï l'homme diligent. 

Mais faim fbuffrc l'oy (îf & négligent. 

29. 

Sois diligent, patient, 6c foigneux. 

Car fans labeur rien n ell doané des Cieux, 

Le diligent au labeur adonné, 

Acqucfteru de biens à grand planté. 

31. 

En travaillant Dieu le vivre nous donne. 
En benillànt celuy qui s'y adonne. 

32. 

Le diligent obtient grand pris; 
Le négligeât cft en mcfptis. 




V'oyjtveté ^ parejfe. 

LE doux venin de lubrique parefîè. 
Force ôc vertu corrompt de la jcuntfle. 



2. 



Dieu hayt la main oyfeufe; 

b£t bcnit la labourieufê. 
JJoyGf en famine cherra ; 
Le diligent s'en gardera. 
4. 
Cil qui dort volontiers haute heure, 
ky^ D'avoir grands biens onc ne s aileurc. 

I , Il nous convient chaflèroyfîvetc, 
ul Qili donne grand dilètte & povretc'. 

m Qui tousjours eft oyfif Ôc chomme. 
Ne peut accumuler grand Tomme. 



/ ♦ 



Ne dors point trop, fi par effedi 
Ne te veux voir coquin parfait. 

De vain (bmmeil le perfbnne cnyvrce. 
Porte fouvent des povres la livrée. 

r Qui par trop eft endormy. 
Prenne exemple à la form/. 

■ Parcflè fait Thomme mendier, 
^fi Diligence le fait profpcrer. 

t 
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13? 



Du fommeilleux la parelîè le tente,' 
Mais du veillant fon labeur le fufteiite. 

12» 

Qui dort jafqiics au Soleil levant. 
Vit en mifcic jufqu au couchaat. 

13. 

ParefTè & gulofitc. 
Son: guides à mendicité. 

14. 

Fuyr convient oyfivetc, 
La merc de mefchancctc* 

Ceîuy qui cft parcfïcux en )euncl£, 
Vn tel lera difeteux en vieillcilè. 

16. 

La patelTe & gulofuc. 
Sont guides ï mendicité. 

17. 

L'homme oyfif hfche ôc négligent 
Eft tousjouLS povrc& indigent. 

Qiii tousjours gaudit & chôme. 

Ne fera jamais grand fomme. 

19. 

Fuyons tousjours le vice de paredc. 
Et cnfuivons des bonnes mœurs Tadreflc. 

20. 

Oyfivetc eft chofe vicieufc, 
Fuyr la faut comme pefte dangereufe. 

21. 

L oyfivetc eft fource de tous maux; 
fuyr la faut par peiuçs ôc travaux. 



f 
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21. 



•Vivre en paic(îè&en toutes délices, 
} EU l cfltreticn de ehmcs de vices. 



2j, 




Qui funs travail vit inutilement. 
Mente point d avoir nourriiïcment» 

24. 

Va fay-neant contemple le fourmy, 
À Et ne Ibis plus pareikux, n cndarmy* 

1 Qm dort tous jours )t bouche ouverte, 

I N'aura (^ue vent pour fa deflôrte. 

26» 

Qui fuit travail, n*aura fa nourriture: 
Car pour manger il Faut que Thoramc endure. 

27. 

, Voy fif vent toiu, Ôc Ci ne veut rien faire. 
Mais ce qu'il veut luy advient au contraire. 

28. 

Cil qui eft lafche à la bclbigt)C, 

Tout bon- heur d'iccluy s'cfloignc. 

29. 

Ne fois oy feux ne tardif à la peine. 
Car fans labeur, jamais le bien ne vienc- 

' ■ 30. 
Oyfiveté n'engendre que malice, 

pt met (buvcnt riiomme en grand* précipice. 



-rH- 



T)epo¥reté 0^. indigence. 



L 



r. 



'Homme de bien n*a de biens indigence ^ 
Mais le pervers n a jamais^allçgeaace. 

L'accoiii- 
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L'aceointance du povre fçavant. 
Meilleur eft que du riche ingnorant, 

3. 

Au povre eft la vie langoureufc. 
Et bnevc à qui fortune eft heureufci 

4. 

Au difetcux eft grand confort 
D'avoir compaignon Ôc confort* 

Pour éviter povretc milêrabic, 
Garder le fien eft chofe proufitablc» 

Tandis que nous fommes vivans» 

Les maux nous vont entretenans. 4^ 

7. 

RieH tant confole en an piteux efmojr. 

Que voir un autre en mefrae eftat que Coj» 

8, 

La charge eft beaucoup allégée, 
Qiri de plufieurs eft rupportce. 

9. 

Le mal venu il le faut endurer 

Bon-grcf , mal-gré, rien n y fert murmurer, 

10. 

Nul ne Ce penfê mal-heureux. 

Que quand il void un bien- heureux. | j 

Noftrc doukur eft moins cuifànte, ■ 
Voyant qu un autre aullî lamente. 

Souffrir doit qui mieux ne peut, l^'^^ia 
Encor n eft pas mort qtii (c deut. 



r 



Povretc 



f ovretc nuit tant {«ulemcnt, 
qui la porte impatiemment, 

14. 

_'ousjours eftdoux le fouvenir, 
Pc ce qui fut dui à fouffrir. 

15. 

Cil qui a le ventre plein. 
Le povre guère ne plaind. 

povre & indigent, 
'a aniy ne parent. 

17. 

aute d'argent Ôc honte d'accroire 
Défend l'homme d'aller boire. 

En trop grande povretc. 

N'y a pomt trop grand' fcurcté. 

19. 

En vain le povre au Médecin (ê plaind. 

S'il ne fçait point où la douleur leliraint. 

20. 

La povreté s^avancc pas à pas 
i Aux parelïèux, qui vont croy (ans les bras. 



«49 



DUjJîJIer aux poires difeteux. 



IL faut avoir pitic des mi(èrables. 
Les fccouric Ôc cftie favQtables. 



Donnçt 
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I 



Ml 



2. 



Donner au povre eft prefter au Seîgncurj 
Qui le redonne à ufure au donneur. 
^ 3. 
Qui au cry du povre ferme l'oreille. 
Rien obtiendra, ayant faute pareille. 

4. 

Le Seigneur tousjours (e recorde 
De cil qui fait mifcricorde. 

5. 

Qui de Ces biens aux povres diftribue. 

Dieu les rendra, qui tout bien rétribue^ 

6. 

Qui donne au povre ce qu'il a, 
N'appovnt jamais pour cela. 

7. 

Qui ï l'indigente pcrfonnc 

Tok donne, donne double aufmonc. 

Qui fait plaifir en remps profpere^ 
11 le recouvre en fa mikre. 

9. 

Mieux vaut un doîi de cœm joyeux, 

Qncquatrttdecœurangoillcux. . 

10. 

Maintien le povre en toute eau (c bonne. 

Et du melchant rejette la perfonne. 

II. 

Qiii \xut avoir le divin héritage, 

Lci povres doit aydcr de bon courage. 

12, •• 

Tant que ton Dieu, dcquoy te donnera. 
Donne à ccluy qui c'en demandera. 



lilBfOfl 

■Mm 
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13. 

il qui void mal ^ Ton proche advenir. 
Comme pour foy, luy en doit fouvenir. 

14. 

. Qin au povre ferme l'oreille, 
'Dieu luy rendra la pareille. 

15. 

.Celuy pour yray eft mefchant Se vilain, 
1 Qui mefcognoii (on frère ou Ton piochaia. 

A bien faire ne fois pas las, 
£t tu en auras tout krulas. 

17. 

Qui n'ayme Con prochain, 

£ft du tour inhumain. 

i8. 

Donne à celay qui te demandera, 
^Tant que ton Dieu dequoy te donnera. 

; Quand ton prochain a envers toy recours, 
Il iuy convient donner aydc & fecours. 

Heureux qui prend cure des (buffreteux. 
Car de ceux 1^ Dieu en fera foigneux. 

21. 

Le Médecin ne peut prefter fon ayde. 
S'il ne fçait où apphqucr le remède. 

22. 

Cil qui fe rit du povrc qui endure, 
Sçache qu'il fait ï fon Fafteur injure. 

" 23. 

Donne en (ccrct aux povres roifcrabics. 
Car tçls dons faits font ï Dku agréables. 

M- 



L 
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Cil qui au cri du povre oile lorcille. 
Dieu quelque jour luy rendra la pareille* 

Avoir foing des gens calamiteux, 
£(l un ade noble 6c vertueux. 



^mmmammÊmmmmm ^^tmmm^mmÊ^m^ ^mmam^t^^mmmmm .mwmhhmMMmmm a^vv mmmhMmmmm ^M«»iMa^MM^ «HMaMMIW 

Refaire le bieriy fuir le mal. 




I. 

FAy du bien tant que tu pourras. 
Car tu ne fçais quand tu mouras« 

Qui fuit le mal, & fait le bien, 
lamais n aura faute de rien. 

3. 

Qui (çait le bien & ne le fait. 
Pèche gtandement,& fc mcsfaic# 

4. 

Les fleurs fans fruit ôc fans odeur. 
Ne font en pris ni en valeur. ^ 

5. I 
Il faut en foy fe dcfplaire, | 

Avec ddlcui de bien faire. 

6. 

Celuy qui rend le mal pour bien, 
N'eft cllimc pour bon Chitlbcn, 

Pay bien fans ccflè ôc demeure. 
En peu de temps fc palIc l'heure. 

Obme 




Omettre de bien faire, 
^ft à raifon contraire. 

3'aucan n'efl plaind, qui obltinc, ne veut 

Fuy t Ton malheur, quand éviter le peut. 

lo. 

içavoir le mal eft fouvent proufîrable, 

*lais d*cn afer^ clt tousjours evitabic. 

II. 

ruyr convienrmatiere de tout vicc^ 
jiayr pechc, & ay mer la jufticc. 

M 12. 

Jiii loiic le bien, mérite pris, 

\^ le mefchant, blafme & mefpris. 

î i3. 

5ui va blafmant le bien, louant le mal, 

Eil au mefchanc femblablc ôc efgal. 

l^iji du mc(chant eft en mefpris 
iieia des bons en loz Ôc pris. 

15. 

•aire convient tousjours des faits loiiableSj 

our cilre mis au rang des honnorables. 

16. 

*our acquérir toute perfection, 
voir ne faut au mal affedion. 

17. 

m en tout temps \ bien vivre s'adonne, 

lont-puiflant jamais ne l'abandonne. 

18. 

e croy ceux-là, qui ont mauvais courage, 
%)ai Cl le fais, tu en auras dommage. 

K 
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19* 

Suivre ne faut chofê qui foit vilaine, 

Bc ce qui eit contre nature huniaine. 

20. 

Le bon enfant point ne confentîra 

A quelque mal, mais s'en detlournera* 

21. 

Renoncer faut ^ toute chofè immonde. 

Que nous voyons perpétrer en ce Monde* 

22. 

De faire aucun bien n avons le pouvoir. 

Si Dieu ne nous en donne le vouloir. 

23. 

Sur tout le bien enfuivre nous convient. 
Car grand proufît à toùt homme il en vienl. 

24. 

Si nous voulons noflre Seigneur enfuivre. 

Il nous convient employer à bien vivre* 

25. 

Sois net de cœur ôc de pure pcnféc; 
Par toy ne fou chofç jufle offenfce. 

Enfuy tousjours honnede indniâioD, 
£t ton cœur ploye à la corrcâion. 

27. 

Rcgler te faut tous tes pas Se tes voyes. 

Qu'en aucun cas nullement te forvoyef • 

28» 

Celuy qui vit au Monde chaflemenr. 
Aux Cieux, un jour, vivra heureufcmenC* 

Fuyr le mal Dieu commande & ordonne, 
s employer à chgfe honnefte & boaiic* 



30. 

: pottr l'entretien de toute honneltctc. 
Vivre nous faut en toute chaftctc. 

31. 

Bien vivre faut en ccfte vie humairic, 
our mettre Pame en plus heureux domaine, 

f uy le mal, & fay h bien fanscciïè. 
Et ta V ivras en repos &: lie'flè. 

C^oi fait le mal, Ton mal auflî procure,' 
Qui fait le bien, le bien aufli luy dure. 



Mm 



T)e fuir mai^paijè comfdgnie^ fre^ 
quertter U bennes* 



M 



t. 



î E V X vaut avoir rinimitié 
Des mauvais^ que letir amitié. 



2. 



La compagnie du povre (çavant 
Vaut mieux que du liche ignorant. 

3. 

Qni converfe avec le mcfchant, 
S ca va peu «k peu corrompante 

4. 

Qm s'accompaignede gens de bien. 
Toutes chofes luy tournent à bien* 

J. 

Hante les bons en grand* follicirude, 
Fuy ks mauvais en toute promptitude. 

K i 



Qui 
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Qui a dcfxt de prcfcrver Ton ame. 
Se gardera de coropaignie infâme» 

7. 

Fay bien ï tous, & leur fois gracieux ; 
Tien coy aux bons^ ôc fuy les vicieux. 

N'en fuy le train des malings pcriflàns. 

Car rien que mal ne vont leurs cœurs penfàns^ 

Qui convcrfc avec les boiteux. 
Apprend à clocher avec eux. 

10. 

Qui corapaignic au Sage tient. 
Par raifon fage il en aevienc. 

II. 

Qui hante les bons & les preuds, 
11 devient bon ôc vertueux. 

12. 

N'habite point avec les infcnfèz. 
Car tod ou tard ils ièront renverfèz. 

13. 

Ceux que verrons en ce Monde bien vivre. 
Ce (ont ceux-là que nous devons cnfuivre. 

14. 

Des bons tousjours les dits & pas obferve, 
Ënfuy leur voye, afin qu elle te (èrvc« 

15. 

Qui des mefchanS eft mcfprifc 
Des bons efl tousjours eflimé. 

Qui a defir d eftre fage & heureux, 
Suivre convient k$ hon$ ^ vertueux, 



1 



17. 



149 



hante les gens vertueux, 

deviendra fcmblable à eux. 

18. 

►ui aymc trop la pratique du Monde, 
le peut avoir la conicience munde. 

19. 

luivic ne faut en aucune faifon, 
* Jeux que voyons efloignez de raifbn. 

20. 

Le fage enfant bonnes vertus doit fui vtc, 
5t l'homme auffi qu'il void (èlon Dieu vivre. 

^ 21. 

Fuyr nous faut ce qui eft deshonnefte, 

fct s'adonner à toute chofe honncfle. 

22. 

layr nous faut tout homme vicieux, 
le fuyr comme un mal dangereux. 

23. 

grand chemin meinc à perdition, 
it le petit meine à falvation. 

24. 

imais ne faut que l'on s'adonne, 
[u'à fuivrc chofc jufte Se bonne. 

îens bien munis de vertu Se bon {çavoir> 
! jeune doit pour (on exemple avoir. 

[i les pécheurs t'incitent à mal faire, 
Vy confcn pas, mais tache à t'en diftraircr 

27. 

'irc ton pied de celuy qui chemine 
fentier tors, pourchaflànt ta ruine. 

K 5 Llioni- 
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L'homme de bien le mclchant abomine, 

Ec volontiers avec les bqns chemine. 

29. 

D'imiter gens pervers n*aye courage. 

Car leur cœur tend à rapine & outragç. 

30. 

Ke t'entreracfle point avec (èditieux ; 
Car U perdition s eflevera contre eux. 

.31. , I 

N'cnfuy la voye ou le mefchant chemine, ^' 

Afin que eu ne tombes en ruine. 

Celuy qui va tousjours la droite voye, 'J''^ 
De Ton falut jamais ne fe dervoye. 



De joye ft) li'éjp. 



TOvsioVRS avec la joye & la licflç. 
Secrètement fe meilc la trillefle. 

Il fc faut bien efbitre honneftement. 
Mais éviter ce qu cft dit ( alemcut. 

3. 

Palier le temps, quand on eft de loynr 
En cholè bonne, cft fur tout grand plaiûr. 

4. 

Qu md tu (c ras en banquet appelle, ^ 
Ton pailc-temps (oii m tout modéré* 



n 



il 



LcCpt 



I 

! 



Jefprit iftif quelque fouhs doit prendre, 

t'arc devient mol, ii tousjours le veux tcndr<^: 
1 joye accroift la fantc avec !*aagc, 
l^ais latullclïc cft au corps gtand dotnmagc. 



7. 



Wn cœur joyeux chaflè la maladie. 
Mais le chagrin traine en douleur la vie. 

^ t'arc tendu trop violentcmcnt, 
I jS*aleni it, ou fc rompt viftcmcnt. 

La joye, la douleur & cnnuy. 
Ne vient ï Thoramc que par luy. 



De ne rendre mal pour bien. 



^^f^ E fend le mal qu'on te fera, 
I iXN Et ton Dieu t'en délivrera. 

Comme ï autruy pUifir fait tu auras. 
Du Seignçur Dieu le mefme recevras. 

îomme tu veux qu'il te foit dit ou fait, 
infî par toy à ton prochain foit fait. 

4* 

!ommc feras ï ton parent, 
fc rendra Dieu l'équivalant. 

faire plaifir 3i gens de bon affaire, 
^eiUiuement c cft quelque proufit faire. 



10c 



15* ^^^^ 

T)ç liberté ^fr^inchife, 

CE L V Y eft franc, duquel la vie 
N'eft à péché ailujectie. 

2. 

Les vertueux pour libres font nommez. 
Et les mefchans efclavcs cftimcz. 

3. 

Vn tel cngaige & vend fa libertcf. 
Qui prend d'autruy fans l'avoir meritç, 

4. 

Celuy qui fuit le droit (carier. 
Par tout fera franc d'cncombrier. 

Cil qui prend & ne rend. 
Sa liberté il vend. 

A rhomme qui libre & franc cft, 
La fervitude trop defplail-t. 

7. 

Il vaut trop mieux en liberté mourir, 

Qujen des honneur tous jours vivre & languir. 

8« 

Servir à Dieu en pieté, 
Eft vivre en paix & liberté. 

Liberté prend ceflc, 
Par lafche pareilè. 



m 

T)e lo^ ^ bon renom. 

BO N loz cft )l l'homme plus feur 
Ou aucun threfor, vain & trompeur. 

renom qui de vertu vient. 
Ferme contre l'oubly fe tient. 

3. 

Cil qui a confcience bonne. 
Se tu du faux bruit qu'on luy donnf . 

4. 

Mieux vaut bonne renommée. 
Que ceinture doicc. 

5. 

Bon renom 3c bruit amaiîèr. 
Vaut mieux que grands biens potiècler. 

JLc renom acquis par honneur. 
Rend immortel Ton poireficur. 

7. 

Vn doux regard paift de l'homme l'attente:,^ 

Mais bon renom Tengraiffe ôc le contCHtc 

8. 

^ Bon renom, vertu ôc fageflc. 
Ne s'effacent pomt par vieillcflc. 

9- 

Mieux vaut à f homme bon renom. 
Que de ducats un million. 

lO. 

Vn bon renom apporte plus de fruit 
Que grands thrcfors, qui font de mauvais bruit. 

K s 11 vaut 
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Il vaut «licuï bon renom potTcier, 
Qojipres foy beaucoup d'or dclailîcr. 

12. 

Bon renom eft plus grand richefle à rhommf , 
Que s'il avoir des cfcus en grand Tomme, 

Le renom qui des Mu(èj vienr, 
Permc contre Taagc fe tient. 

14. 

Scûl le renom par le Divin effort, 
Triumphe ici de la cruelle more. 

Bon loz& nom efl plus louable, 
Qu avoir un grand threfor muable. 

Beaucoup mieux vaut d'avoir un bon renon^ 
Que d'acquérir un patrimoine bon. 

Vn bon renom efl plus louable ï l'homme. 

Que poiCrder d'or & d'argent grand fommc. 

xS. 

Tant que pourras garde ta renomi-ncc. 
Ta vie auili ne foit pomt dilfamcc. 

19. 

Bon bi uit ne giil aux honneurs de ce Mondes 

Mais bien en qui tempérance (è fonde. 

20. 

Garder convient ta bonne renommée» 

C'ar plus que l'or tous jours eft eftimée^ 

21. 

Le bon renom de ceux point ne s'efficCt 
Qui ont velcu fans fraude ^ fans failacc. 



î. 

DV fcul temps Tunique avarice, 
Eft digne de loz, fins vice. 

2* 

t efcolc de tout vice, 
C cft la Teulc avarice. 

3. 

JL'avare a tousjours grand diftttc. 
Quand par trop les biens il convoite^ 

Plus a l'avare & plus acqucftc, 
Plus il a prins, plus dï en qaefte. 

Vn homme avaricieux 
£(l à chafcun odieux. 

I.*avare auprès de fon avoir. 
Languit tousjours pour plus avoir. 

7. 

Attaint ne fpis de damnable avarice. 
Car elle eft Mcre & fource de tout vice, 

8. 

L'avare fon dcfir n*eftaee, 
Quelque grand threfor qu il amaflc% 

Ne fois prodigue ou avaricieux : 
Car l'un Se l'autre eit tousjours odieux. 

lO. 

Orgueil & avarice, 
6ont caufe de tout vice« 



»5« 

IT. 

Qui plus convoite qa'il ne doit. 
Sa canvoytilc k déçoit. 

12. 

Celay qai prou appetc ôc demande, 
A de beaucoup tousjours difctte grande- 

13. 

Que ferviront grands threfon amalïcz. 
Quand ayant tout, on n'a jamais aiïèz. 

14. 

Les opulents Ôc riches. 
Sont (buvent les plus cichet. 

Qui aymc trop l'argent, 
Ëlt tousjours indigent. 

lé. 

Il n y a chofc au Monde tant (ainte. 
Qui par la faim de lor ne (bit cfteinte. 

17. 

Ayme les biens, non tant pour l'abondance 
Que pour le fruit de modérée ufancc. 

Le mal de Thomme eft du tout incurable, 
Quieft avare, ôc jamais (àtiablc. 

19. 

Fol eft qui fe genne de foucy. 
Pour les biens xlc ce Monde icy. 

Qui veut fuivre Dieu ôc fa jufticc. 

Il fc doit garder d'avarice. 

21. 

Ne fois jamais de grands biens convoyteux. 
Car l'homme avare eft tousjours fouftceteux. 



22* 

nature bien peu demande, 
iis i'ayaritc à tous coramandc. 

jCeluy bien povrc Ton peut dire, 
IQui fans cefle anwlFer dctirc 

24. 

Des biens mondains ne fois infatiablc, 
•Car rhoran:ic avaic cft juge raifcrahlc, 

'A quoy te fert d'avoir grande chevancc^ 
: Si tu es povre avec ton abondance. 

I Vn homme avare eft mal - heureux, d'autant 
I Qu'il quicrt tousjours, & n'elt jamais contant. 

' I Malheureux eft qui ay me trop l'argent: 
I Car l'homme avare eft tousjûurs indigent. 



De fuffftnce ^ contentement. 

SVFFisANCieft une vertu louable. 
Et l'avarice un vice deteltable. 

2. 

Heureux ccluy qui vit tranquilemcnt 
En fon mcfnage avec contentement. 

3. 

Contentement ne giften TAbotidancc, 
Ains feulement en une fuâifance. 

Qiii 
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4. 

Oui a contentement, 
Eft riche & opulent. 

S, 

II cft heureux qui du fîen Ce contente'. 

Et des grands biens recule fon alterne. 

6. 

L'homme qui n'cft faoul & content. 
Vit tous jours nul-hcttreuiêment. 

De peu de rente on vit honn'eftemcnt. 

Le vray threfor eft le contcntc«KH«, 

8. 

De peu de nourriture 
Se contente nature. 

9' 

A qui fuffit les biens que Dieu luy donne. 
Mieux vaut que cil qui porte couronne. 

lO. 

Ce qui nous fuffit nous eft en main. 
Mais ce que nous convoytons ciï vain* 

II»' 

Avoir contentement au cgput, 
Ë(l de grand cihme 6c valeur* 

12. 

Nul ne vit de fon abondance: 
Il n'y a bien que ruffifince. 

13. 

Ccluy qui du fien vit content. 
Il eft riche bien amplement. 

14. 

De peu de bien nature fe contente, 
Mdis d'avoir plub lavarc iè couiœcnte. 



M 



L'homiXMfit 



I 



X'homnie qui a conrcntemcnt, 
iill nomme riche jaftement. 

;Qui met aux biens mondains ù confiancfl, 
ili dcceu de fa vaine cfpcrancc. 

I Ccluy (ëul eft riche & abondant, 
O ai du (kn vit heoreux & content* 

L'homme qui n*a contentement. 
Vit tousjours en peine & tourment. 

Les biens d'autruy d'avoir ne le tourmcnti^ 
Car riche cd cil qui du (len fc contente. 

20. 

Qui n'a en fon cfprit contentement 
Bien qu'il foit grand, ne vit heareufêment. 

21. 

Il cft riche bien amplement. 
Qui du (ien a contentement. 

^ 22. 

Qui veut baftir un vray contentement. 
En Dieu feul faut jetter le fondement* 

23. 

Riche eû qui pour riche (c conte: 
Grand qui de grandeur ne tient contt. 

24. 

!eux-là font eftimez heureux. 
Qui vivent les moins foucieux. 

25. 

De peu de biens l'on vit honneftcmenls 
U n y a bien que U contcnicmcnt. 



26. 



Avoir grand bien ne rend l'homme opulent, 
Ains un cœur gay, joyeux & bien content* 

27. 

Contentement & alaigrellè au cœur, 

Eft vrayemcnt de grand pris & valeur. 

28. 

D'avoir grands biens ne te tourmente. 

Car riche il cft qui (è contente. 

29, 

Heureux cft Thomme grandement. 

Qui du fien a contentement. 

30. 

Riche eft celuy qui du fien fc contenta. 
Et mal-heureux qu avarice tourmente. 

Des riche jfes ^ biens de ce 'Monde. 

LE s biens acquis par grands travaux, 
Sont fujets \ beaucoup de maux. 

2. 

Humains threfors tant (byent grands & exquis. 
Ne font proufîc quand ils font mal acquis. 

3. 

De richefle mondaine 
La gloire eft incertame. 

4. 

A l'argent on fait or la carcflc, 
$^ns regarder à vertu ou prou:J(Ie> 

D'cfp«*i 
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5. 

' Souhaiter biens ^ grand foy lonj 
1 t ell loger Ton cœur en pnlbu. 

:'cft un threfor precieu::, 
»Je bien faire aux vertueux. 

jAvoir au cœur joyc Se liclîè, 

^ iSurpaife beaucoup de richcllè. 

S. 

Temps cft du fien abandonner, 
iEt que Ton le doit bien garder. 

ICe qui eft bon donne alleurance: 
Les richertès outrecuidance. 

10. 

.-'Richeilè avec maint crime procurer, 
t^psle parviendra à la tierce lignée. 

i On void communément, 

I .Qu'on n'a crédit fans argent. 
I 12. 
1 Bien garder fon or, biens ôc terre, 
' N cil moindre honneur que de l'acqucrrc* 

TDc toute cho(è un peu fçavoir, 
C'cil grand richelîè & grand avoir. 

14. 

Fy de richcllè, d'argent Ôc d'or. 
Qui de vertu n'ayme le threfor. 

15. 

L'homme enrichy malicieufêment. 
En tel heur ne vivra longuement. 



1^4 



Vfer faut des biens de fortune. 
Sans y avoir fiance aucune. 

17. 

Le thrcfbr eft bien employé. 
Qui pour les bons eft defployc. 

iB, 

A l'argent fe fait la careflè. 
Sans honneur, vertu Ôc noblcfïc. 

19. 

Avoir de biens donne grand peur. 
Et ne les avoir grand douleur. 

2b* 

Quand le riche décédera. 
Rien de Ces biens n'emportera, 

21. 

Ceux qui ducats ont. 
Seigneurs nommez font. 

Rien ne te (èrt d'avoir grande chevancc^ 
Si tu es povre avec ton abondance. 

C cft richeire & félicité,^ 

De bien ufer de povreté. 

24. 

L'on porte honneur communenfjent 
A ceux qui ont beaucoup d'argent. 

25. 

Pour beau parler, ne pour (çavoir, 

Nul n'eft prifc, s'il n*a avoir. 

26, 

Biens acquis par fortune» 
ChangciK commç k Lu)ic. 



vcc argent, latin Se bon rouflîn, 
ÎH tout pais on tiouve le chemin* 

^hafciin eft or parent, 
)a nchc d>c opulent. 

29* 

Qinnd f homme acctoiltenchevancc. 

augmente en arrogance. 

30. 

1 vaut mieux beaucoup fçavoir, 
Qiie poiIc<icr grand avoit. 

31. 

Ce qui crt mal acquis en tout meflief. 
Ne parviendra au troifierme héritier. 

Au riche on fait route careflè& fcfte. 
Le povre n'cll cftimc qu'une beftç. 

33. 

Avoir argent eft grand frayeur, 
i n'en avou une douleur. 

34. 

ichelîc va, richclîe vient, 
.e mcùier à l'homme fe tient. 

35. 

A l'argent (èul par tout hommage on rend ; 

Qiu n'en a point, n'a amy ne parent. 

36. 

Ctluy qui moins de biens eft joiiifTant, 
|L Craint moins la moit que le riche <5^ puillànt. 

I 

I Les biens s'en vont, & tout plaifir Ce paflè 
I iComme k vent, qiu les nuées chailè. 

L X 

■ 



16$ 



Les 



wf^- 
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Les biens mondains ne font que poudre^ 
Ijcs hauteurs joiicts de la foudre. 

39. 

Où argent trotte il n'y a faute aucune; 
Tout obéit à Madame pecunc. 

40. 

Le bien peut cftre oftc. 
Qui peut eftre donne. 

41. 

Souvent dedbus l'or font cachez 

Beaucoup de maux& grands excez. 

42. 

Heure u(c mefchancetc, 
£(l des bons la calamité'. 

43. 

De la vertu ce n*eft moindre adrcflc 
De confcrver, que d'acquérir richcflc. 

44. 

Trop mieux vaut le fagc indigent. 
Que le fol riche & opulent. 

4J. 

Largent qu on amaffe & demande, 

A chalcun fèrt, ou luy commande. 

46. 

Les biens font mal, ï qui des biens abufênt. 
Les biens font bon à ceux qui bien en uiènt* 

47» 

Richellc & abondance, 
Eft voyfinc d'arrogance. 

48. 

Tant plus qu'un homme en richcflès fc plonge, 
Tant plus aufîî fomg & foucy le ror gc. 



i6s 



I 



l 



49 



. biens acquis par grand travaux, 

Sont fujcts à beaucoup de maux. 

50. 

Les biens de fortune empruntées» 
Eîous font facilement oltccs. 

Fol qui fc gcnnc de foucy. 
Pour les biens de ce Monde icy. 

bour ton threfor bien adèurcr 
Es mains de Dieu le faut pofcr. 

Les biens mondains tant foyent grands 8c exquis, 
l^e font proufit quand ils font mal acquis. 

54.^ ^ 

Tout gaing efl: mauvais s'il n eft 
iprovenu d'un bon acqueft. 

'Bien toft fe perd tout le bien & richeflè. 
Qui font acquis par fraude & par finellè. 

'Ne porte envie aux biens tant periiTablcs, 
I Ains fois foigneux de ceux qui font durables. 

!Le commun peuple cftime grand avoir, 
(Mais prifer faut fur tout le bon fçavoic. 

.Or & argent, & chofes precieufes. 
Rendent plufieurs perfonnes mal-heurcufes. 




De projherité ^ adyerjhé. ^ 

C'EsT vraye profperitc. 
De n'avoir nccdîîtc. 

2. 

En profperitc de fortune, 
II n'y a allcurancc aucune. 

II n*y a nul qui puiflc à bon droit 

Dire en ce Monde heureux comme il voudroit- 

Soit profperitc ou mal heur, T 
II le faut ibuffrir de bon cœur. | 

Profoeritc humaine, * 
Eft frcfle & incertaine. 

6. 

Pcnfèr convient en profperitc 
Que lurviendra quelque adverlité. 

Il n'y a nulluy ici vivant, 

Qu'adverfitc ne ibit pourfuivant, 
^ 8. 
Apres le mal de quelque adverfité, 
Eipeter faut de la proiperitc. 

9- 

Nul n'eft en fi grande félicité. 
Que cheoir ne peut en plus d adverfitc, 

Qiii (ècours donne en fa profperitc, 
JU retrouvra ca fon advcifité. 

Soudali 



l6f 



II. ^ 

Soudainement r.idverfitc, 
talonne la profperitc. 

La trop grande profperitc, 
ift prochaine d adverfitc. 

13. 

^ mal de l'un, comme on voîd en ce Monde, 
?ousjours au bien de quelque autre redondc. 

En tes bon-hcurs ne fois trop orgueilleux, 
Et aux mal-heurs efperc d'avoir mieux. 



crainte ^ peur. 



f 

|T L a tousjours nouveau tourment, 
IL Qui craint continuellement. 

Jla crainte que l*on a d'un mal tant foit extrême, 
Trouldlc plus un efprit que ne fait le mal mermc. 

i 

ÎQni de loing craint une ruine, 
lA peine que toft il ruine, 

•jccluy qui craint le danger, 
^e fera rien de léger. 

lamais mefchant ne viet fa peur cfteinte, 
i( C;^nd l'une fuit, Tautre luy donne attaintc. 

I Ccluyquin alaconfcienceartainte 

I D'aucun forfait, vit cousiours hors de crainte. 
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De cruauté gx^ fierté. 

LA cruauté efl de Dieu condamnée. 
Et la jullice à tousjours approuvée. 

Il n eft fierté femblable à la fierté 
De rhomme bas, montant en dignité* 

3. 

Il n y a pire fubjc^iion, 
Qu^cftcc contraint en Ton afFcdion. 

4. 

Uhomme arrogant fe crcvc de courroux. 
Mais le difcrct cft tousjours humble & doux. 

5. 

L*audacieux enfante la colcrc. 

Mais l'homme doux à la paix obtempère. 

Rigueur ficd mal à toute créature, 
Humilité eft de noble nature. 

7. 

Gens cruels ont tousjours peur. 
Et jamais n'ont rien de (èur. 



De trijîejje ^ meUmolie. 
I. 

TRiSTESSid: mélancolie, 
Encheminent à maladie. 

Grievc cft la triftciïc. 
Qui fuie l ailaigrellè. 



3. 

Ode trifteflê & lamentation. 
Elle eft fans fruit & confolation. 

4. 

Soucy, cordueil & trifteflê. 
Font avancer la vieillellè. 

La triftcflè eft comme un ver qui nous ronge. 
Cil qui la fuit, fa famé il prolonge. 



Du temps. 



c 



I. 



*E s T un temps bien mal ordonné, 
Qm aux lettres n'eft adonne. 



2. 



Il faut le temps bien employer ; 
Car il s enfuit d*un pied léger. 

3. 

Employer dois fi bien le temps & l'heure, 
Qu*à toy tousjours le proufit en demeure. 
^ 4. 
Scion le temps il fe convient régler: 
Scion le vent il nous faut naviger. 

5. 

Vfe du temps prudenteraent. 
Car il s'en va foudainemcnt. 

Le temps perdu ne fe peur recouvrer, 
Parquoy le faut tousjours bien employer. 



Chai- 
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7. 

Chafque lendcmiin. 
Apporte fon paiii. 

Tout en jouant le temps jfc paflc, 
Trcsfage cft qui bien le compalfe. 

Le temps Ce paflè & jamais ne retourne ^ 
Son vol Icget en un lieu ne fejourne. 

En mal faifant penfez y bien. 

Le temps s'en va, Ôc la mort vieji' 

ir. 

Temp5 perdu réduit en memofrc. 

Donne plus d cnnuy que de gloire. 

12. 

Le temps s'en va, & les jours aux pieds moux,* 
Sans y penfer, Te defrobent de nous. 

13. 

Tout temps eft bon quand on l'employé bien. 
Et feul mauvais quand on lemploye à rien. 

14. 

Tantoft bon-heur, tantoft mal-heur furvient ; 
L'homme prudent prend le temps comme il vient. 

15. 

Combien que le temps femble divers, 

C'eft le Monde qui feul eft pervers, 

16, 

Tout temps bien employé. 
Pour bon eft eftimc. 

17. 

Employer faut le temps en toute diligence. 

Eh comprenant tous jours quelque honneltc fcience. 

Le 



1». 

Le temps aide, en s'enfuyant, ameinc 
[La corruptcUe à noftre chair humaine. 

! r' 
Il n'y a rien qu on puifle dire fort 

Contre le temps, car tout il mine & mord. 

20. • 

Le temps furvicnt, & rien n cfchappe 
La main du temps, qui tout atrape. 



Î73 



T>c Tortune. 



s 



I. 



OvDAiNEMiNT Fortune Thommc monte. 
Mais plus ibudain le renverfe & démonte. 



2. 



Souvent la fortune rend fotte 
La peribnne qu'elle amignottc. 

En tout temps de fortune l'heur. 
Des hommes bons fuit le meilleur. 

4. 

Rarement fortune félonne 

Aux bons & vertueux pardonne. 

5. 

Fortune craint les magnanimes. 
Et abat les pufibnimes. 

A qui fortune rit. 
Peu de fens luy fuffit. 



Nul 
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Nul ne vit exempt de la fortune. 

Si roue chafcun importune 

8. 

Fortune peut ofter biens & riche(£. 
Non la vertu, fciencc, ne fagelîè. 

9»- 

CJuand fortune Ces ris nous jette. 
Alors plus Tes maux nous apprcde. 

10. 

Poitune pluftoft trouveras, 

Que retenir ne la pourras. 

II. 

Aux gens merchans fortune favorifc. 

Afin qu'après les rénverfè ôc deftruifc. 

li. 

Fortune craint les généreux, 
£t met bas les coiiards peureux. 

13. 

Quand fortune rit. 
Elle nous feduit. 

14. 

La roue de la fortune 

N'eft pas tousjours toute une. 

15. 

Meilleur eft fortune contraire. 

Que celle qui cft débonnaire. 

là. 

Fortune favorable ôc molle. 
Les hommes allèche ôc affole. 

17. 

Fortune ne tient nulle forme, 
Amstoasjoursfcmue 6c transforme. 



i3« 

eluy prudent la fortune modère, 

0 ni en mal-heur un meilkur temps cfpcte. 

19. 

iFoitune fe defguiic & change, 

1 Tous jours fe vefte de forme cîtrangc. 

I Le fort n eft tousjours cfgal, 

Jl faut foufFrir bien & mal. 

21. 

plus patient on porte une infortune. 
Quand on la voit tomber à tous commune. 

Moz gcmiïïèmens font plus doux. 
Quand chafcun ^emift c«mme nous. 

"il n'y a fi bonne fortune. 
Qui ne donne quelque amcrtunic. 

24. 

Vn cha(cun abandonne. 
Qui mal-heur environne. 

25. . ^ 

Qui ne prend fa fortune avec fobricté. 

Se void bien toft au bout de fa félicite. 

26. 

Tant & tant plus que le mal-heureux (bnge 
En fon mal-heur, plus (on mal- heur le ronge 

27. 

Souvent fortune aux hommes favori (c. 

Pour renverfer puis aprcs leur empriic. 

28. 

Ceux dont fortune plaift charmer. 
Bien peu font les Autels fumer. 



t-jô 

Qui la fortune au front n'attrape. 
Chauve derrière luy efcliappe. 

Soit infortune ou choie proufîrabicç 
Il nous le faut avoir pour agréable. 

31. 

Fortune helas I ta puiiranceefi: petite. 
Et la valeur qui dedans toy habite* 

32. 

La fortune aide aux gens hardis, 
Challàm les couards & tardifs. 

33. 

Qiiand la fortune en fe joiiantnous pcrf. 
Le dcscfpoir au lieu de raifbn fert. 

34. 

L'homme n e(l point de fortune fait riche, 
Ains du lèui Die u,^opu lent, & noncichc, 

35. 

Tenir on doitceîuy mal-fortuneux. 
Qui n'a cilc quelque fois mal-heureux. 

3<5. . 

Rire ne faut de la malc fortune 

De Ton procliain, elle eft à tous commune. 

T)el'mco 'nJîancedti Monde. 

INCONSTANTE comme l'onde. 
Sont les chofes de ce Monde- 

2» 

Rien C ferme ne demeure. 
Qu'il ne cliange d'heure eu heure. 



Tout ce que Toq void de rnondaîn> 
»âflè ôc s enfuit bien foud^n. 

4. 

e Monde court de telle forte, 
ue tour avecques luy emporte- 

5. 

Toutes chofes mondaines, 
changer font foudaines. 

..(Teuré n'eft en ce bas Monde Thear, 
!Vn jour le peut rcnverfcr en mal-hcur. 

7. 

JLc Monde & tout ce qui eft ficn, 

iS'efvanouii tout en un rien» 

r 8. 

Les chofes d*ici bas n'ont point 
.De fermeté, voire un feul point» 
I , 9 - 

De la joyc mondaine 
4I-a courfe eft tres-foudaine. 

10» 

Tout meurt & tout renaill, 
[Et rien de conftant n'eft. 

II* 

Ici bas Teftat humain 
N'a jamais rien de certain. 

12. 

'Rien n'eft Ci ferme en ce globeux (èjour. 
Qu'il ne periflè & pailc quelque jour. 
/ 13. 
. Qiii eft celuy qui ci bas fc fonde. 

Puis que le temps tiiumphc de ce Monde, 



177 



Tout 
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14. 



> ■ 
1 , 



Tout ce que Ton voiJ de mondain, 
S'enfuit comme un ombre foudain. 

15. 

En cefte terre habitable. 
N'y a rien qui foit durable. 

Rien ne demeure debout 
Le temps faucheur abbat tout* 

17. 

N'efpere rien au Monde de certain ; 

Ainn que vent tout coule de la main. 

i8. 

Tout ce qu'en ce Monde s'avance. 
Meurt âulîi toft que fa naillànce. 

Tel au matin s'enfle en (on bien. 

Qui au Soleil couchant n'a rien. 

20. 

Les chofes humaines n'ont peine 
De Itabihté un feul point. 

21. 

Il n'y a rien qui puiflè dire fort 

Contre le temps, car tout il mine 8c mord. 

22. 

Il n'y a tant beau ne fi fin. 
Qui n'empire & tire à la fin. 

23. 

L'an & le mois, le jour & le moment. 

N'ont ïicn de ferme en leur gouvernement 

24. 

Rien de certain n'y a en cefte vie: 
En un clin d'œil toute chofè cft ravie. 
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. out ce que nous voyons au Monac, 
Tcnfuit d'une couffe vagibondc. 

Jhafque chofe a fou ordre & fon cfpacc, 
'X faut que tout ici meure & fe paHè. 

27. 

tien de confiant au Monde n cft. 

Car tout y meurt, 6c toft renaift. 

28. 

«ien ne (c void qui tant foit peu demeure: 
Tout ici bas fe change d'heure en heure. 

29. 

Tel mcine au matin grand bombant, 

^ui eft au vefpre bien dolent. 

30. 

Toute cnofê eft mobile & muable, 
>lais Dieu (êul eft ferme & immuable- 

SI* 

r Vnivers rien ferme no demeure, 
5 eft en Dieu fcul que le jufte s'allcurc. 



ï7f 



^^^^^^^^^^^^ 

De U mifire ^ brièveté de cejle njie. 



r. 



PE n'eft,ditTob,deno{lrevic. 
Qu'une veflie de vent remplie 

La vie de T homme en ce Monde, 
i| Cenfuic aulfi foudain que Tonde 



M 



Co 
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1^0 

Ce qui dcTpcnd de noftre vie humaine. 
Tout efl: fhjct à douleur & à peine» 

4. 

La vie eft une nef ventcufc-. 
Le Monde une Mer orage ufc. 

5. 

Le plaifir de ceftc vie, 

N'eilt qu ennuy & fâcherie. 

à. 

De cefte vie paflàgerc. 

Le temps ne retourne en arrière. 

7» 

Des pîaifîrs que la vie ameine, 

C'cft courte joye & longue peine» 

8, 

Tel fe porte bien à ce matin. 
Qui doit à ce foit voit fa fin. 

Vne vie fans difcipline 
De foy-mcfme cil la ruine. 

10. 

Avant que l'homme en ce Monde foit 

A mille maux, il eft prcdeftiné. 

II. 

Comme la rofe à Tefpine eft prochaine. 
L'humain repos eft voifin de la peine, 

la» 

Vne goutte de miel, 
Appreftc un lot de fiel. 

13. 

Nous n*avon$ qu'une haleine ï vivre; 
Le vice taiche à nous fuxvivco. 
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c tousjours vivre ne te fie: 
ar courte & brieve eft noftrc vie. 

15. 

près ceftc vie immonde, 
icnt l'heureufe & la féconde. 

I n'y t nal qui fe puiflè à bon droit. 

Dire en ce Monde heureux comme il voudroit» 

17. 

Ave en vivant tousjours mémoire, 

ICombien ta vie clt tranlilloire. 

18. 

! Autour de la vie humaine 
iMaint orage fe pourracine. 

K ien n'eft plus doux au Monde que la vie, 
1 Lors qu'au mal-heur l'homme n eft allèivie* 

20. 

I Toute noftre vie eft pleine 

1 De travaux , douleur & peine. 

21. 

I Vivons félon le précepte divin, 
" Si parviendrons à une heureufèfin. 

22. 

II n'y a rien tant foit rare & exquis. 
Où quelque cas ne foit tousjours requis. 
t 23. 
Que l'homme ici fe fouvienne tousjours, 
Comment les jours fe pallent d'un bricf cours. 

24. 

La vie humaine eft fragile & mortelle. 
Mais la venu durable 6c immortelle. 
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Il faut que toute chofe pailè. 
Car tout a Ton ordic Ôc erpacc. 



I ' ■ ' ■ Il I m — — 

De U Mort, 
ï, 

IL convient que tout homme meure. 
Sans qu il fçache le jour ne l'heure. 

2. 

Heureux ceux-là qui font par une mort. 

Apres leurs maux^ arrivez à bon porc. 

3. 

C'cft une mort honnefte ï la perfonne. 
De mourir pour cau(e louable & boniK. 

4. 

Les grands ain(î que les petits 
Sont de la mort tous engloutis. 

5. 

Nul ne peut de la Parque pafle 
Eviter la fureur fatale. 

6. 

La mort emporte Se racle tout 
Voire de l'an à l'autre bout. 

11 n'y a Prince ne Monarque» 

Qui ne foit fujet Ma Parque. 

8. 

La mort par grands effrois» 
Abbatpovres&Rois. 



9* 

eaucoup mieux vaut mourir honncftcmcnt, 
>ue d'eftrc ici vivant homcufcraent. 

^ 10, 

Jhomrac fouvcnt tache de fuir la mort, 
^ais il ne peut tien contre fon eftbrr. 

jCeluy n*y a tant pullFe loing courir, 
IQuidela mort le puiflc garantir. 

jLa mort fuit qui la ccrciic & fuir, 
lEt elle fuit qui Tabhorrc & fuit, 

13. 

Qui entre ime fois en la bierc, 
amais ne retourne en arrière- 

14. 

Mieux vaut ici finir, 
I Que de tousjours languir, 

I La mort eft l tous certaine. 
Mais rheurc en eft incertaine. 

Alors qu'un homme clt ^ fa fin, 
11 ne peut gauchir ledeftin. 

17. 

La mort tant foit elle dure & amere, 
N eft aux chctifs qu une peine légère 

x8. 

Nulluy ne peut éviter fon tres-pa$. 
Il nous convient tous defcendre là bas. 

Celuy qui eft en la grâce des Dieux, 
Il meurt devant que devenir vieux. 

M 3 
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20. 



Li Parque cruelle & félonne. 

De mort ne difpencc perfonnc» 

21. 

En tout temps broute heure, 

La mort eft prcfte ôc meure. 

22, 

La chofc n*eft ï redouter. 

Qui ne fc peut oncq éviter. 

23. 

Ceux-là vrayment (bm chetifs ici bas. 
De qui le cœur redoute le tre/pas. 

24. 

C*eft c hofe honnefte ôc g!orieu(è. 

Mourir pour caufc vcrtueulè. 

2y. 

De mourir eft necclîîtc. 

Non félon noitre volonté. 

26. 

La mort eft tousjours en tous lieujr. 

Et n'cfpargne jeunes ne vieux. 

27. 

Mourir convient c'eft chofe (cure. 

Et ne fçavons le temps ne l'heure. 

28. 

De mourir honnorablcmcnr, 

Vaut mieux, que vivre honteufcment. 

La mort des bons efl douce & amoureufc, 

£t des malings terrible Ôc doulourcufe- 

30. 

Il n'y a tel, tant puilic loinc; courir, 
Qm puilic avoir fauvegardc à mourir. 
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' La mort, tant foit elle aracrc, 
^ux calamitcux cft kgete. 

I faut partir, car tout ce qui eftjnc, 
=lt pour mourir un jour prcdeftinç. 

33. 

La mort n exempte d: Tes loix. 
Ni Empereurs, Princes ne Rois. 

La mort de tous, nous monltre combien 
iLâ vie humaine eft un fragile bien. 

Incontinent que Thomme eft mort, 
lufqucs au dernier jour il dort. 

D'un pied efgal, la mort qui tout attrape, 
ITant les plus grands que petits manoirs frappa. 

37. 

Mieux vaut mourir avec honneur, 
; Que vivre en blafme ôc déshonneur. 

38. 

Qui veut avoir après la mort la vie, 
^'t iuivre Chtift luy faut avoir l'envie. 
, 39. ^ . 

Ayant vefcu longuement à noftreaifc, 

II ne faut pas que la mort nous defplai(c. 

Bonne eft la mort qui fouvcnt Ce prelentc. 
Lors que vers Dieu noftrc vie eft plaifantc. 

41. 

Lo'ùefiit Ditv tjfui de mort mus délivre. 
Pariisys C h ki sr en 1*^ nous fak vivre. 

r I N* 
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